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Le rapport de la commission d’enquête Gill

L’assurance-chômage doit 
s’étendre à tous les salariés

Le rapport Gill, 
du bon travail

Par Fernand BOURRE!
OTTAWA (DNC) — Les 

commissaires qui ont étudié 
ta Loi sur l'assurance-chô- 
mage et présenté leurs re­
commandations hier ont fait 
du bon travail, ont abattu 
une excellente besogne.

La commission Gill, com­
me on Tappelle, dont on peut 
lire les principales recom­
mandations ci-contre, a été 
constituée en juillet 1961.

Elle a étudié 51 mémoires 
présentes par des organis­
mes et des individus repré­
sentatifs et fait effectuer des 
études spéciales sur le rôle 
du service national de place­
ment et sur les rapports en­
tre l'assurance-chômage et 
les autres programmes de 
sécurité financière au Cana­
da.

Sans doute, quelques-unes 
de ces conclusions seront dis­
cutées et peut-être mises en 
doute.

Pour ma part, après une 
analyse sommaire, il est 
vrai, je suis d'avis qu'il de­
vrait recevoir l'approbation 
générale des employeurs et 
des employés.

Selon les recommanda­
tions, il n'y aura pas de haus­
se des contributions parce 
que la durée des prestations 
sera diminuée de pratique­
ment de la moitié, ce qui 
permettra a la caisse de 
('assurance-chômage de se 
suffire a elle-même.

D'autre part, la caisse 
s'enrichira de revenus sup­
plémentaires parce que pra­
tiquement tous les salariés 
seront appelés à contribuer. 
Enfin, certaines catégories 
de travailleurs qui gru­
geaient les fonds de la cais­
se seront dans une catégorie 
spéciale, v. g. les pécheurs.

Voir page 2 : Le rapport

Nos éditoriaux

OTTAWA, (DNC). — La Commission d'enquête, 
relative à la loi de ('assurance-chômage que présidait M. 
Ernest Gill, a déposé hier aux communes un rapport de 
214 pages traitant des divers aspects du chômage et des 
moyens de prendre soin des sans-travail. Les principales 
recommandations peuvent se résumer comme suit :

Il sera institué un programme de soutien des 
chômeurs composé de trois éléments : un régime 
d'assurance-finance également par les contributions des 
employeurs et des employés (l'Etat payant les frais 
d'administration) qui absorbera les premiers contre-coups 
du chômage et paiera des prestations pendant une 
période limitée au maximum à 26 semaines ; en second 
lieu, un régime financé au moyen de recettes provenant 
de l'impôt fédéral et le versement de prestations 
prolongées aux personnes ayant épuisé leurs prestations 
d'assurance et, moyennant certaines conditions, aux 
personnes dont le chômage revêt un caractère saisonnier; 
finalement un régime d’assistance pour remédier au 
chômage résiduel, fondé sur l’évaluation des besoins et 
appliqué par les autorités locales en tenant compte des 
conditions locales.

LA PARTICIPATION
Tous les employés de 18 ans et plus, sauf quelques 

rares exceptions, seront assujettis au régime d'assurance 
Les employés des gouvernements fédéral, provinciaux et 
municipaux, les employés gagnant plus de $5.460 par 
an, les employés d'hôpitaux et d’institutions de bienfai­
sance les instituteurs seront couverts par l’assurance

En seront exclus, les pécheurs pour lesquels un 
régime spécial sera établi, les personnes de moins de 
18 ans. les employés de l’industrie agricole et en service 
domestique, les travailleurs occasionnels les dirigeants 
et administrateurs de sociétés après étude par la Commis­
sion de l assurance-chômage ainsi que les membres de 
forces armées et de la Gendarmerie royale.

LE FINANCEMENT
Le gouvernement défraiera le coût de l'administration de 

l'assurance-chômage tandis que les employeurs et les employes 
verseront des contributions a parts égales. Actuellement, le 
gouvernement fournit 20 pour cenl des conlrtbulions à la 
caisse Dorénavant sa conlrihution sera limitée aux frais d ad­
ministration et a ses contributions comme employeur.

Voir page 2 i L'assurance-chômage doit

Le président Kennedy et le premier ministre Macmillan, réunis à Nassau, ont apparemment réalise hier soir un 
accord sur la question des armes. «Photo ipn

Sifl

• A l'éditorial, Paul Sauriol 
applaudi! a la creation pro- 
c h a i n e d'une commission 
d'enquête sur la fiscalité et 
insiste sur la nécessité d'obte­
nir d'Ottawa une repartition 
plus équitable des impôts, au 
profil des provinces.

Macmillan-Kennedy: compromis
NASSAU. Bahamas. — Le président Kennedy et le 

premier ministre Macmillan se sont apparemment 
entendus sur un compromis mettant fin à la controverse 
anglo-américaine au sujet du Skybolt Suivant ce 
compromis les Etats-Unis fourniraient à la Grande-Bre-

d'hui. Ce sera d'ailleurs la dernière séance des entretiens de 
Nassau qui se sont déjà prolongés 24 heures de plus qu'on avait 
prévu.

Si. comme on prévoit. MM. Kennedy et Macmillan arrivent 
à une entente definitive, on en révélera le contenu dans le com­
muniqué qui sera publié à la lin des entretiens.

• la "caste'1 des hauts fonc­
tionnaires fédéraux empêche­
ra telle la formation d une 
enquête sur la biculturalisme! 
André Laurendeau pose la 
question, au bloc-notes.

tagne des fusées Polaris pour remplacer de Skybolt En 
retour, la Grande-Bretagne s engagerait à intégrer éven­
tuellement sa force de frappe nucléaire à la force 
nucléaire de l'OTAN.

M. Harold Evans, porte-parole britannique, a révélé à une 
conférence de presse qu'on avait accompli suffisamment de pro­
grès durant les pourparlers d'hier sur la question du Skybolt 
pour pouvoir espérer une entente complète et définitive aujour-

SÉVIGNY PRÉVOIT POUR LE TOURISME :

Surplus de $2 milliards prévu en 1967

M. Pierre Salinger, attaché de presse de la Maison Blanche 
qui accompagnait M. Evans à la conférence de presse, a dit 
que M. Macmillan connaîtrait avant la reprise des entretiens 
d'aujourd'hui l'opinion de son cabinet sur le projet d'entente. 
Le cabinet doit se réunir quelques heures auparavant.

M. Evans a laissé entendre que de graves principes étaient 
en jeu. Ceci correspond aux informations provenant d'autres 
sources.

Le président Kennedy, dit-on, juge que des décisions qui 
seront prises a Nassau dépendra le projet de defense occiden 
taie commune qui implique l'unité des forces nucléaires euro­
péennes au sein de l'OTAN.

Trots questions sont venues sur le tapis durant les pour­
parlers d'hier, a dit M. Salinger. Ce sont la politique de defen-

Voir page î : Macmillan-Kennedy : compromii

Dief parlera de la CEE à Mac
OTTAWA. — Le ministre 

•stociô d- la défense, M. Pier­
re Sévlgny, a déclaré hier 
aux Communes que l'Exposi­
tion universelle de 1967 atti­
rerait à Montréal eu moins 
40,000,000 de visiteurs des 
autres provinces et de l'étran- 
ger.

Perlant eu cours du débat 
an deuxième lecture du bill 
autorisent la création d'une 
compagnie de la Couronne 
responsable de l'organisation 
de cette exposition, M. Sévi- 
gny a dit que si l'on prévoit 
que chaque visiteur dépense­
ra en moyenne $50, cela re­
présentera un surplus d'au

moins $2,000,000,000 pour l'in­
dustrie touristique.

M. Sévigny a dit que quel­
ques Canadiens seulement se 
font une idée juste de cette 
"entreprise fantastique". Des 
constructions de toutes sortes 
seront érigées au coût de quel­
que $200,000,000, dit-il. Ceci 
comprendra les pavillons de 
plus de 50 pays, d'autres édi­
fices, des routes, des égouts, 
des conduites d'eau et peut- 
être même un monorail reliant 
la terrain d'exposition è l'aé­
rogare de Dorval.

M. Sévigny a dit que peu 
après l'adoption da la loi, la

gouvernement nommera la 
commissaire général et le com­
missaire adjoint et six direc­
teurs après consultation avec 
le gouvernement du Québec et 
les autorités de Montréal. Les 
administrations provinci aies 
et municipale désigneront 
d'un commun accord les six 
autres directeurs de la compa 
gnie.

L'une des premières tâches 
de la compagnie sera de choi­
sir un emplacement de 800 
acres sur l'ile de Montréal. Les 
plans préliminaires de l'expo­
sition seront commencés au 
début de l'an prochain.

OTTAWA — Le premier mi­
nistre Diefenbaker a déclaré 
hier soir qu'il aura beaucoup de 
choses à discuter avec le pre­
mier ministre Macmillan au su­
jet de l’entrée éventuelle de la 
Grande-Bretagne dans le Mar­
ché commun européen. Parlant 
des entretiens qu'il aura avec 
l'homme d'Etat britannique. M. 
Diefenbaker a déclaré aux jour­
nalistes: "De façon générale, 
nous parlerons de la situation 
internationale et. en particulier 
du Marché commun

Il a ajouté qu'il y a encore 
beaucoup de points a considé­
rer en relation avec les assu­
rances données par la Grande- 
Bretagne au sujet du maintien 
des liens entre les pays mem­
bres du Commonwealth.

Le premier ministre du Ca­
nada a confirmé qu'il sera ques­
tion de la crise cubaine, du con­
flit Inde-Chine, et du Congo du­
rant les entreliens qu'il aura, a 
compter d'aujourd'hui avec M. 
Macmillan.

Les Acadiens récla 
plus équitable en

Da notre correspondant particulier 
lean HUBERT

MONCTON. — L’Association acadienne d’éducation, orga­
nisme qui se préoccupe de promouvoir une juste législation 
scolaire pour la population de langue française du Nouveau- 
Brunswick, a soumis cette semaine son mémoire annuel au 
gouvernement du Nouveau-Brunswick. Le premier ministre. 
M. Louis Robichaud, et tout son cabinet ont accueilli la délé­
gation de onze membres que dirigeait le Dr Joffre Daigle, de 
Dalhousie, président de l’A.A.E.

Le mémoire réaffirme les positions prises par l’Associa­
tion depuis 25 ans sur les problèmes scolaires de la minorité 
française de la province. Présenté sous forme d’un document 
bilingue, il rappelle que les problèmes les plus urgents dans 
l’enseignement public au Nouveau-Brunswick sont la recon­
naissance officielle de renseignement de la religion à l’éco­
le; l’octroi de subsides suffisants aux municipalités pour 
fins scolaires; la formation adéquate des instituteurs et ins­
titutrices de langue française: et la nomination d’un direc­
teur de l'enseignement pour les écoles de langue française 
de le province.

Le document ne comportait rien de nouveau. Il visait 
•urtout à faire le point sur les réclamation» et préoccupe-

ment un traitement 
matière d éducation

fions des Acadiens dans le domaine de renseignement, depuis 
un quart de siècle. L’A.A.E. a comme devise ; "Dieu et lan­
gue à l’école”.

ENSEIGNEMENT DE LA RELIGION

Au sujet de l’enseignement de la religion qui se fait 
aujourd'hui à l’école, mais en dehors des heures régulières de 
classe et qui ne compte pas comme matière officielle au pro­
gramme, le mémoire déclare : “A une époque ou le commu 
nisme mondial est rampant, il est opportun que dans une 
province où la vaste majorité de la population est de foi 
chrétienne, l’enseignement du christianisme à la génération 
montante soit rendu légal dans nos écoles”.

Le mémoire note en appendice que i enseignement de 
la religion aux écoliers catholiques devra être conçu et donné 
par des catholiques, selon un programme établi par la hiérar 
chie. Pour les non catholiques, on prévoit que l’enseignement 
sera régi par un comité intcrconfessionnel non calholiquc. 
Dans les écoles fréquentées par des catholiques et des non 
catholiques, l'enseignement sc fera, pendant une demi-heure 
chaque jour, aux élèves groupes selon leur confession reli­
gieuse.

Voir 2 : Les Ae»«hen» réclament

Laporte: l'enquête 
sur l'affaire de la 
PSBGM continue
QUEBEC. _ M. Pierre 

Laporte, ministre des affai­
res municipales du Québec, 
a déclaré hier que ses ser 
vices "poursuivent leur en­
quête" avec le ministère de 
la jeunesse sur une transac­
tion entreprise par le Pro­
testant School Board of 
Greater Montreal.

C'est la première fois 
qu'on déclare officielle­
ment que le gouvernement 
provinciet étudie des infor­
mations prétendant qu'un 
interméd:aire ait gagné 
$289,436 sous forme da bé­
néfice sur un terrein ven­
du â cette commission 
scolaire.

Selon ces informations, 
cet intermédiaire aurait 
acheté le terrain au prix de 
50 cents le pied carré et 
l'aurait revendu $1.45.

Drapeau sérail nommé 
commissaire général 
de l'Expo universelle

OTTAWA (DNC) — Une rumeur persistante veut 
que le maire de Montreal, Me Jean Drapeau, devienne 
le Commissaire general de l'Exposition universelle et 
internationale de 1967.

Dans les milieux parlementaires on n'ecarte pas cet­
te possibilité. On note que c'est le maire de Montreal 
qui a pris l'initiative du mouvement en faveur de la 
tenue de l'exposition a Montréal apres le retrait de la 
Russie au mois d'avril dernier.

Depuis ce temps, M Drapeau a énormément travail 
ie tant pour decider le gouvernement federal a faire une 
demande officielle auprès du Bureau international des 
expositions, que pour faire agreer cette requête par le 
bureau de Pans.

On souligne aussi que les commissaires, au nombre 
de 12, seront nommes, en vertu de la loi, par le gou­
vernement federal et le gouvernement provincial pour la 
moitié du nombre.

Ceci écarte la possibilité pour la cite de Montréal, 
où aura lieu l'exposition, d'avoir ses propres représen­
tants désignés par elle, quoique le gouvernement pro­
vincial puisse faire une place aux représentants de la 
cite

Le poste de commissaire general de l'exposition, qui 
commandait une remuneration de $75,000 par annee lors 
de l'exposition de Bruxelles, ne nuirait aucunement a 
l'avenir politique de Me Drapeau, notent les observateurs.

Au poste de sous-commissaire on chuchote le nom 
de M. John Fisher premier secretaire du premier mi­
nistre John Diefenbaker et publiciste renommé

Les noms de MM. Mark Drouin, president du sénat, 
et de Pierre Dupuy, ambassadeur du Canada a Paris ont 
a maintes reprises été mentionnes depuis qu'il est ques 
tion de la tenue de l'exposition au Canada On se sou­
viens que c est M Drouin qui le premier lors de l'ex- 
position de Bruxelles en 1958, a lance l'idee que l'expo 
de 1967 ait lieu au Canada en meme temps que le cen­
tenaire de la Confederation canadienne

M Dupuy, rapporte t-on, a déjà fait savoir qu'il ne 
pourrait accepter le poste de commissaire general M 
Drouin a bien déclare a Montréal récemment qu'il ac­
cepterait le poste s'il lui était offert mais on répète 
qu'il ne manifeste pas le désir de l'obtenir.

Les Communes ont approuvé 
les crédits de $330,000,000

OTTAWA. — Après un deb.it qui a dure plus d une 
semaine, les Communes ont enfin approuve hier les 
credits supplémentaires de Tordre de $330.000,000 
réclames par le gouvernement pour defrayer les dépensés 
ordinaires durant le mois de janvier.

Cette somme comprend, no­
tamment, les emoluments des 
parlementaires qui ne se réu­
niront. après Tajournement de 
Noël, que le 21 janvier pro 
chain.

Le discours le plus atten 
du. hier après-midi est celui 
qui n'a pas été prononcé.

En effet, le premier minis­
tre Diefenbaker n'a pas fait 
son apparition en chambre 
quoique son depart pour Nas­
sau. qui devait avoir lieu hier, 
ait été remis à aujourd'hui

Ce qui a fait dire au député 
liberal d Assinihoia, M Hazen 
Argue, que "le premier minis­
tre boude, une attitude quel­
que peu juvenile”.

On sait que la veille, le pre­
mier ministre avait voulu re 
pondre à M. Pearson mais qu'il 
en avait été empêché tant par 
les règlements de la Chambre 
parce que l’heure de l'étude 
des crédits était terminée, que 
par le chahut que firent les 
membres de l'opposition libé­
rale On croyait que M. Die­
fenbaker reviendrait en Cham 
bre hier pour prononcer un 
discours avant de partir pour 
Nassau.

Normalement, un gouverne 
ment présente cette sorte de 
projet de loi au tout debut de 
l’exercice financier, soit après 
le 1er avril de chaque année 
alors que les Communes exa­
minent l'ensemble du budget 
annuel.

Le gouvernement actuel 
étant entré en fonction en 
juin seulement, il lui a fallu 
tous les mois demander a la 
Chambre des erediLs supple 
mentaires, ce qui a fait l'objet 
de fortes critiques de la part 
de l'opposition.

Après les vacances de Noël, 
il lui faudra présenter la lie

tranche de son budget pour le 
mois de fe\rier et ainsi, d'eta 
pe en étape, il aura fait ap 
prouver ses dépensés mois par 
mois.

Accrochage entre 
Douglas et Argue
Ottawa (DNC) Pour la 

premiere fois depuis le de 
but de la session, les deux 
candidats an poste de lea­
der du Nouveau parti demo 
erotique, T.C, Douglas et 
Ha;cn Argue, se sont por­
te l ier des coups d'eptngles 

M Argue renaît de criti­
quer la politique d abandon- 
nement de certaines lignes 
ferroviaires dans l’Ouest ca­
nadien par les Chemins de 
fer nationaux quand il fut 
interrompu par M. Douglas.

— "Je ne suis pas aussi 
familier avec les politiques 
d'abandonnement dit-il. que 
le député d'Assiniboia".

— M. Argue: V. Douglas 
suit une ligne où il n'g a 
pas de services".

— M. Hellyer: "Sa-l il 
pas abandonne la province 
de la Saskatchewan ’"

— M Argue: "Qui a ahan 
donné Regina et la Saskat 
chewan?"

On sait que M Argue a 
abandonné le NPD pour se 
ranger du côte des liberaux 
tandis que M Douglas 
après avoir subi la défaite 
dans Regina, le IS juin, s’est 
fait dire dans Runuiby Co 
quitlam. en Colombie Bn 
tannique

Le bil! de
l'Expo est 
approuvé
OTTAWA — Les Com- 

munes ont approuve en 
troisième lecture hier soir 
le protêt de loi portant 
création de la Société de 
l'exposition canadienne 
mondiale cette agence qui 
organisera TExposition uni- 
verselle de Montreal, en 
1967.

Le protêt de loi a été 
ensuite immédiatement en- 
voyé à la Chambre haute 
qui n'a pas tarde à ( ap­
prouver à son tour afin que 
le protêt de loi puisse èt-e 
sanctionné par le gouver­
neur général et devienne 
loi.

Les députés libéraux et 
creditistes ont passé pres­
que toute la soirée a inter­
roger le ministre associé de 
la défense M Sévigny, sur 
les premieres clauses du 
bill qui en contient 19, 
puis ont ensuite approuvé 
en quelques secondes lej 
dix dermeres clauses.

Lévesque: la 
loi des mines 
sera refaite

QUÉBEC. (DNC). —Le 
ministre des richesses na­
turelles M René Léves­
que a annoncé hier à Tis­
sue du conseil des ministres 
que la loi des mines sera 
refondue au cours de la 
prochaine session, ce qui 
impliquera une revision des 
redevances que les compa­
gnies minières doivent pa­
yer au gouvernement

M. Lévesque a également 
confirmé que le projet de 
( Atlantic Iron Ore, compa­
gnie minière dirigée par les 
intérêts Krupp - Eaton qui 
devait exploiter le minerai 
de fer dans la Baie d'Un- 
gava, est présentement au 
point mort.

T,» refonte de la loi de* 
mine- > pour but d établir 
une législation uniforme et ra- 
tionnefle pour l'ensemble du 
territoire de le province, éli­
minant ainh une foule de 
"clauses spéciales" conlenues 
dans la loi actuelle, et la né­
cessité de voter des lois spé­
ciales pour régir le* cas parti­
culiers.

Ainsi, d'après la loi actuel­
lement en vigueur, les conces­
sions du Nouveau-Quebec qui 
dopassent une certaine éten­
due requièrent une législation 
spéciale, ce qui est inutile, se­
lon M. Lévesque.

La nouvelle loi doit béné­
ficier et au gouvernement et 
aux compagnies minières puis­
qu'elle permettra rie hâter les 
procédures a tous les niveaux.

Le projet de loi n'a pas 
encore ete soumis au comité 
de législation de la Chambre, 
cependant, et le premier mi­
nistre a déclaré hier qu'il n'en 
avait pas encore pris con­
naissance.

Quant a T Atlantic Iron Ore, 
V Levesque a affirme que la 
loi qui la concerne, sanction­
née en juillet après de longs 
débats a l'Assemblee législa­
tive et malgré l'opposition tem­
poraire du Conseil legislatif 
était maintenant totalement 
inopérante.

En effet, cette loi stipulait 
que ['Atlantic devait faire une 
demande de permis de mis# 
en valeur au début de dé­
cembre de cette année, ce qui 
n'a pas été fait.

Le ministre des richesse» 
naturelles croit que l’Atlantie 
n a pas fait sa demande à 
cause des craintes qu'ont sus­
citées, chez ses directeurs, le» 
débats qui ont entoure l'adop­
tion de la loi.

Est-ce que le gouvernement 
a l'intention de presenter una 
nouvelle loi sur cette question” 
"Le picnic recommencerait....’* 
répond M. Lévesque.

LAPORTE : Québec approuve l'achat des
terrains du parc. . . . . . . . . .
par Ville Jacques - Cartier i

»

MÈTBOROLOC1M 

Ensoleillé ot froid 

M*x.t 10 — Min.: —$

QUEBEC, (DNC). — M. Pierre Laporte, ministre des affaires 
municipales, a déclaré hier que son ministère a approuvé rachat 
par ville Jacques-Cartier des terrains du parc Industriel de 
cette localité pour arrêter une spéculation déjà en marche.

"Je constate avec tristesse que la cité de Jacques-Cartier fait 
encore la manchette des journaux à la suite de certaines trans­
actions immobilières, a noté M. Laporte. Le gouvernement actuel 
a déjà prouvé clairement qu'il veut placer cette municipalité sur 
le même pied que les autres dans la province. Il ne son 
satisfait qu'après avoir atteint ce but".

Pour ce qui est des transactions relatives è l'achat dts 
terrains du parc municipal, telles que relatées dans "La Presse" 
des 5, 6 et 7 décembre, le ministre rappelle que la cité da 
Jacques-Cartier a acheté 24,928,326 pieds carrés de terrain au 
prix de 9.07 le pied carré.

Le département des affaires municipales et la commission 
municipale ont approuve cet achat, *« peur trois raisons : il 
était impossible de procéder par expropriation ; le prix d'achat 
était raisonnable et cet achat empêchait un plus grand mal, 
c’est-à-dire la continuation do la spoculation.

Voir page 2: Laporte: Québec
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Granby ouvrira 
probablement la 
page du livre de 
la nationalisation

(.RANBY — I » ministr* ries 
richrs.'.c* naturelle'' de la pro 
wncc de Qur-bcc, M René Le- 
vp.xquc. aurait fait savoir a la 
rnopprativr d électricité de St 
Valerirn qu'un haut fonction­
naire du gouvernement vien 
drait a üranby a une date qui 
n a pas encore ete précisée, 
afin d'y rencontrer les mem 
hres du conseil d administra 
lion de la coopérative et de 
discuter avec eux du projet 
de vente de l'entreprise, non 
plus a la Southern Canada Po- 
«er Ltd , mais bien plutôt a 
IHydro-Québec 

La lettre annonçant la visile 
de ce haut fonctionnaire était 
signee par le seeretaire de M 
Lévesque. Cependant, il sem 
bip que cette visite ne sera 
faite qu'aprés l'adoption par 
les chambres du projet de loi 
visant a la nationalisation de 
toutes les entreprises privées 
productrices et distributrices 
d énergie électrique On sait 
que cette loi doit être présen­
ter a la prochaine session.

Voeux de M. Lesage...
(Suite de la page SJ

Puisque rien n'est plus émou­
vant que de voir briller la joie 
dans les yeux des enfants. . . 
puisque donner et se donner 
rend encore plus heureux que 
recevoir, je vous souhaite le 
plus grand bonheur de la terre:

"Faire celui des autres '
•Je vous souhaite toute une an­

née de bonheur. . . mais d'un 
bonheur qui soit la récompense 
de votre exigence envers vous- 
mêmes.

Oui, voila ce nue je vous sou­
haite en vous disant:

Bonne et heureuse année ".

La 55JB...
(Suite de la page 3) 

t;on des législateurs et anti­
démocratique de confier 1a mi­
se en vigueur des lois du C'a 
nada a un corps de fonction­
naires ou les Canadiens fran­
çais ne sont pas équitablement 
représenté.'': que les Canadiens 
français, constituant 30 o de 
la population du pays et por­
tant leur part du fardeau des 
impôts, ont le droit de savoir 
pourquoi ils ne participent nas 
davantage a la fonction publi­
que: la SSJB de Montreal ap­
puie fortement tous ceux qui 
réclament la tenue immédiate 
d une enquête sur la fonction 
publique.

Le RIN du comté de Bourget se 
dissocie de M. Marcel Chaput

La section de Bourget du Rassemblement pour 
('indépendance nationale a fait savoir hier qu elle se 
dissocie de M. Marcel Chaput qu elle a appuyé lors du 
dernier scrutin provincial comme candidat de l'indcpcn- 
dance du Quebec, Voici le texte de la déclaration du 
RIN de Bourget :

‘ La section de Bourget, du 
Rassemblement pour 1 inde 
pendanee nationale qui a or 
gam/é la eampaçnr électorale 
de M. Marcel chaput n'a pas 
rte consulter dans la récente 
declaration fade au sujet de 
sa participation au Parti Répu­
blicain du Québec

"Bourget affirme qu'il est 
illogique de fonder un parti 
alors que le IM deviendra 
parti politique conformément 
a la dension do l'assemblée ge­
nerale d octobre.

"11 est egalement illogique 
que M. Chaput 'e lie aujour-
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d'hui avec M Barbeau alors 
que ee dernier a dénonee, a 
plusieurs reprises le RIN et 
en particulier l'action politi 
que de M. Chaput dans Bour­
get.

"Bourgrl qui a toujours ap­
puyé M. Chaput considéré que 
sa defection et son refus de 
travailler dans les cadres du 
R L.N., apres son echec a la 
présidence nationale du R.I.N. 
au congrès d’octobre, n est pas 
digne de l'ideal démocratique 
du mouvement.

“Bourget refuxe de s'enga­
ger dans cette voie et en con­
sequence réitéré sa confiance 
ci son appui aux principes du 
R.I.N. et se voit obligé de se 
dissocier do M Chaput, du 
Parti Républicain qu'il a fnn 
de et exige son expulsion ries 
rangs du R.I.N."

Décès de 
Me Jacques Cartier
Hier, est décédé, à Saint- 

Jean, a sa residence, après une 
longue maladie. Me Jacques 
Cartier, CR avocat, époux 
de Lucienne Rouillard nui lui 
survit. Il était âgé de 82 ans.

Il était le père de Jacques, 
avocat, de Jean, céramiste et 
de Mme André Archambault 
(Monique) Il laisse egalement 
quatre petits enfants, soit Do­
minique Archambault, Julie. 
François et Richard Cartier, 
ses soeurs Rachelle et Hélène 
(Mme Lesage J et son frère le 
juge Victor Cartier.

Me Cartier avait fait ses 
études primaires a l'Acadé­
mie commerciale de Saint- 
Jean. il avait ensuite étudié 
au Collège de Montréal. II 
avait fait ses études de droit 
a l'université de Montréal. Il 
fut longtemps avocat de la cité 
de Saint-Jean et participa acti 
vernent a la vie publique II 
fonda avec un ami. Euclide 
Langlois et avec l'abbé Boi­
leau. l adoration nocturne de 
Saint-Jean II fut egalement 
l'un des organisateurs fonda 
leurs de la Société St-Vinccnt- 
de Paul pour la région II fut 
également l'un des fondateurs 
du barreau rural et par la 
suite, devint bâtonnier du bar 
reau de Richelieu. Enfin, il 
fut président de la Société 
St-Jean-Baptiste pour la ré­
gion.

La dépouille est exposée au 
salon funéraire LeSieur k 
Frère Liée, 406, rue Laurier, à 
Saint-Jean. Les funérailles au­
ront lieu demain en l’église 
Notre-Dame-Auxiliatrice à St- 
Jcan. a neuf heures et demie 
a.m. L'inhumation se fera au 
cimetière de Saint-Jean.

Parents ci amis sont invités 
sans autre avis.

Les mineurs du 
Nord ne chômeron! 
pas cet hiver
SAINT-JEAN T.-N. — Bien 

que la saison froide ait inter­
rompu l expedition de minerai 
de fer entre les centres miniers 
de Schefferville et Labrador-Ci- 
ty et le port des Sept-Iles, les ou­
vriers de ces lointaines villes 
continueront de travailler tout 
l'hiver.

M. Claude Howse. représen­
tant de l lron Ore du Canada a 
Terre-Neuve, a déclaré hier 
que les ouvriers de Schefferville 
et Labrador City seront em­
ployés a d'autres travaux tan­
dis que l'exploitation minière 
proprement dite est interrom­
pue jusqu'au printemps

Laporte : Québec Le rapport...
(Suite de la premiere page)

Théoriquement, la cilé au­
rait pu procéder par voie d'ex 
propnation, mais elle aurait elé 
obligee, en vertu de la loi de de 
poser le double de l'évaluation 
municipale, soit environ deux 
millions de dollar*, somme dont 
elle ne disposait pas

Il fallait donc procéder par 
achat direct L’ne premiere of­
fre a etc faite, a six cents le 
pied carre, mais le ministère 
de l'industrie et du commerce 
a rejetr celle offre parce qu'il 
manquait deux terres qui au­
raient formé une enclave au 
coeur du parc industriel. Une 
deuxième offre, pour toutes les 
terres a sept cents le pied car­
ré, a etc acceptée fiarce que le 
prix était, selon les termes du 
minLstérc de l’industrie et du 
commerce "nettement inférieur 
au prix moyen paye par d au- 
1res municipalités''.

M Laporte dit regretter que 
“des spéculateurs, avec ou sans 
la connivence de certaines per­
sonnes, aient apparemment pro­
fite de la situation Encore (aut- 
il tenir compte de l'augmenta- 
lion de la valeur des terrains 
en ce secteur entre le premier 
achat en u)54 et la vente fina­
le en 1962. Actuellement, dans 
ee secteur ou la cil» a payé 
sept sous le pied carré le ter­
rain est offert en vente a un 
prix v ariant de dix a trente-cinq 
cents le pied carre".

Ce ne sont pas les contribua­
bles qui paieront le prix d'a­
chat, assure le ministre. Le prix 
de revente des terrains du parc 
industriel même a un prix mi­
nime, pourvoira au rembourse­
ment au prix d achat et de tou­
tes les dépenses incidentes, 
comme l'exige la loi

(Suite de la première page)

Les recommendations pré­
voient quo personne ne devra 
souffrir parce qu’il menquera 
de traveil: quand les presta­
tions dassurance-chômaqe se­
ront tpuisoos, le gouvernement 
interviendre et versera, e meme 
les revenus de l'Etat, des pres­
tations prolongets pendant une 
fois ot démit le duree des pres­
tations réqulièros.

Et, une fois toutes ces près- 
tétions opuiséts, soit un mexi- 
mum de tS semeines, le chô­
meur qui ne trouve pes d'em­
ploi ot qui ost démuni de res­
sources recevra une assistance 
financière selon ses besoins.

Jo sais qua certains critique­
ront cotte politique de l'évalua­
tion dos bosoins ot qu'ils au­
raient préféré que les presta­
tions solant varsaas indéfini- 
ment.

Je sais tncort qua, par ax- 
emplt, les centrales syndica­
les critiqueront l'txclusion dot 
travailleurs aftectés par uno li­
ant de piquetage. Les recom­
mandations ne sont certes pat 
parfaites at surtout, silos no 
peuvent toutes satisfaire an mé- 
me temps tout le monda.

D’un* façon générait, cepen­
dant, allas constituent une gran­
de amelioration *t permettront 
é tous ceux qui, pour une rai­
son ou pour uno autro, man­
quent de travail, de ne pat être 
privés complètement d'un re­
venu necessaire a leur soutien 
et é ctlui de leurs dependants.

Cast ce qui importa tout on 
tenant compte d* la nécessité 
de non seulement apporter des 
compensations à ceux qui sont 
prives d'emploi, mais surtout 
do trouver las moyens do four­
nir du travail an plus grande 
abondance a eaux qui sont op­
tas at qui vaulant travadlar.

L'assurance-chômage doit...
(Suite de la première page)

Les Irais des prestations prolongées seront à la charge de 
l’Etat a meme le revenu de l’imposition generale: quant aux 
frais d assistance, la commission ne lait pas de suggestion, mais 
elle rappelle que le gouvernement, en collaboration avec plu­
sieurs provinces, paie 50 pour cent des frais d'assistance.

LA DUREE DES PRESTATIONS

L'indemnité de l assurance-chômagr doit se limiter de fa­
çon a ne pas supprimer le stimulant a chercher de l’emploi. Le 
rapport prévoit une semaine de prestations pour deux semaines 
de contributions. Pour 20 semaines de contributions, le chô­
meur retirera des prestations pendant 10 semaines avec un ma­
ximum de 26 semaines pour 52 semaines de travail.

LE TAUX DES PRESTATIONS

La Commission Bill est d avis de hausser de 50 à 60 pour 
cent le taux des prestations comparativement aux gains d'une 
personne assurée a charge et d'augmenter proportionnellement 
le taux des prestations des réclamants sans personne à charge

Le maximum sera de $48 pour les chômeurs qui ont un per­
sonne à charge et de $36 pour les chômeurs sans dépendants. 
Le minimum sera augmenté de $9 a $15.

Les gains permis seront réduits au quart des prestations 
maximum de chaque classe au lieu de la moitié tel que présente­
ment

Les montants versés à la cessation de l'emploi seront con­
sidérés comme des gains. Les prestations de chômage supplé­
mentaires en vigueur dans plusieurs industries seront egale­
ment calculées comme des gains dans le calcul des prestations 
d'assurance-chômage.

L’ASSURABILITE

Le maximum actuel des gains est supprimé et Tassurabilité 
s'étend â toute personne employée d'une autre, quel que soit 
son revenu. Les ouvriers agricoles, les serviteurs, les adminis­
trateurs. les pécheurs pour lesquels sera institue un program­
me différent, sont cependant exclus.

LE DROIT AUX PRESTATIONS

Pour avoir droit à des prestations, un chômeur devra avoir 
accumulé 2U semaines de contributions dans l’année précédant 
sa réclamation ou au moins 30 semaines de contributions au 
cours des deux années précédentes pour le renouvellement au 
droit a des prestations.

L* chômage saisonnier
La prestation accordée aux 

chômeurs saisonniers disparait 
et est remplacée par des pres­
tations de chômage prolongées 
dont le cours en sera à la 
charge du gouvernement fédé­
ral et .sera payé sur le produit 
general des impôts.

Aucun employé n'aura droit 
a des prestations prolongées 
avant d avoir épuisé ses pres­
tations d'assurancc-chômage.

Les jeunes, qui entrent sur 
le marche du travail et qui ne 
se trouvent pas de travail, ne 
seront pas a la charge de l'E­
tat, s'ils sont en-dessous de 18 
ans.

Les prestations prolongées 
ne seront accordées qu'aux 
personnes assujetties au régi­
me de l'assurance, à l’excep­
tion des septuagénaires qui 
retirent une pension et les 
femmes m'ariées qui ne sont 
pas l'unique soutien de leur 
famille.

La duré*

La période maximum des 
prestations prolongées sera 
d'une fois et demie la der­
nière période de prestations 
d'assurance a laquelle le ré­
clamant a eu droit. Le droit 
aux prestations d'assurance 
ayant un maximum de 26 se­
maines, les prestations pro­
longées pourront durer 39 se­
maines Après ce laps rie 
temps, soit 65 semaine* de 
prestations de l'assurancc-cho- 
mage et de prestations pro­
longées de l’Etat, le cas relè­
verait de l'assistance

L» taux

Le taux des prestations pro­
longées devra être égal au taux 
de prestation auquel le récla­
mant avait droit sous le régi 
me de l'assurancc-chômage et 
les modalites de versement; 
devraient être les mêmes H 
n’y aurait pas de période d'at­
tente entre le versement, des 
prestations de I assurance-chô­
mage et celui des prestations 
prolongées versées par l’Etat.

L* chômage saisonnier

Les prestations prolongées 
provenant des impôts et étant 
a la charge de la société se­
raient versées qu'a ceux qui 
ont besoin de l'aide de la so­
ciété. Le chômage saisonnier, 
exclu du régime d'assurance, 
doit, dans certains cas, donner 
droit aux prestations prolon­
gées

A ce sujet, le rapport expli­
que son point de vue comme 
suit '

"Nous recommandons que 
les personnes exclues ries pres­
tations d'assurance par suile 
de l'application des règle­
ments relatifs aux travailleurs 
saisonniers, aient droit aux 
prestations prolongées au 
cours de la période d'exclu­
sion si elles appartiennent â la 
catégorie de personnes qui 
peuvent bénéficier de ce droit 
après épuisement de leurs 
prestations, mais à condition
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Macmillan-Kenndey : compromis...
(Suite de la première page)

se occidentale, le différend sino-indien et l’état des relations 
Est-Ouest .

Par l'intermediaire de leurs porte-parole, les deux chets 
d'Etat ont engagé leur prestige personnel dans une tentative 
pour régler par les voies diplomatiques le différend entre 1 Inde 
et le Pakistan au sujet du Cachemire. Ils estiment qu'il faut en 
arriver â une solution pour renforcer le système de defense 
asiatique.

MM. Evans et Salinger ont refusé de répondre à plusieurs 
questions des journalistes au sujet du Skybolt, mais ils non! 
pas démenti ceux des journalistes qui présumaient par leurs 
questions que Macmillan et Kennedy avaient déjà réglé le point 
fondamental de leur différend.

On a demandé a M. Salinger si le président de Gaulle avait 
été consulté. Il n'a pas répondu, mais on croit savoir d autre 
source que M. de Gaulle a etc informé en detail de cet aspect 
des entretiens Kennedy Macmillan.

Après leur dernière séance aujourd'hui, MM Kennedv et 
Macmillan dejeûneront avec le premier ministre Diefenbaker 
qui conférera a son tour avec le premier ministre britannique.

Les Acadiens réclament...

Mise en place du 
dispositif pour le 
journal des débats
QUÉBEC. I DNC'. — L« 

premier ministre a annoncé 
hier que le gouvernement 
vient d'accorder le contrat 
d'installation des fils et des 
micros nécessaires à l'éta­
blissement d'un journal des 
débats à la compagnie RCA 
Victor. C'est cette compa­
gnie qui s’est chargée du 
même travail à la Chambre 
des communes, à Ottawa.

Par ailleurs, M. Lesage a 
déclaré qu'il ne savait pas 
si le journal des débats 
pourrait être publié au dé­
but de la prochaine session.

qu'elles n'aient droit aux pres­
tations prolongées que si elles 
ont exerce, pendant moins de 
40 semaines complètes, un em­
ploi assuré au cours des 52 
semaines antérieures à l'exclu­
sion. Les personnes qui occu­
pent un emploi saisonnier com­
portant 40 semaines comple­
tes ou plus de travail devraient 
pouvoir se suffire a elles- 
mêmes.’’

L* coût du régim*

Selon les calculs qui ont été 
effectués, le regime des pres­
tations prolongées coûterait 
environ $150 millions par an­
née provenant des impôts. Ce­
pendant, comme la contribu­
tion actuelle du gouvernement 
à la caisse d'assurance-chô­
mage est du cinquième, du 
total, soit d’environ $55 mil­
lions, le fardeau net grevant 
le produit des impôts serait de 
S9ô millions.

Le rapport ajoute qu’un tel 
regime ne sera justifiable que 
s'il s'accompagne de moyens 
énergiques el efficaces per­
mettant de découvrir les cau­
ses et les moyens d'y remé­
dier.

La régim* d'aiiittanc*
Comme les prestations pro­

longées ne doivent pas durer 
indéfiniment, la commission 
suggère de venir en aide au 
chômeur dans le besoin et qui 
ne trouve pas d'emploi, une 
fois toutes ses prestations épui­
sées. elle ajoute que la loi 
actuelle d'assistance-chômage 
devrait pouvoir s'attaquer au 
chômage résiduel à la suite 
d'entente entre le gouverne­
ment fédéral et les gouverne­
ments provinciaux.

La commission suggère d'é- 
labiir une caisse separce pour 
les pécheurs dont l'applica­
tion ne s'écarterait pas telle­
ment des principes de l'assu- 
ranee-ehômage.

Contrairement à ee qui exis­
te présentement, le taux des 
prestations aux pêcheurs se­
rait uniforme de même que 
leur duree dans une région 
donnée. Des contributions se­
raient exigées des assurés, 
mais le Trésor public plutôt 
que la caisse de l’assurance- 
chômage assumerait l'excédent 
des prestations sur les contri­
butions.

En résumé
Pour conclure, la nouvelle! 

formule repose, comme le dit 
la Commission, sur les princi­
pes admis dans les entreprises 
d'assurance commerciale. Cet­
te formule, fondée sur les con 
tributions versées par les per­
sonnes auxquelles s'applique 
le régime à leur égard, permet 
un financement méthodique et 
indépendant des circonstances 
et des pressions qui accompa 
gnent l’établissement des 
programmes budgetaires des 
gouvernements.

Ce régime s'applique au 
chômage de base, au chômage 
frictionnel, au chômage a 
court terme.

Le chomâge prolongé qu'en- 
' gendrent les régressions écono­

miques, les Ilots de chômage 
( prolongé que peut occasionner.

par exemple, la fermeutre 
[ d'une usine ou un malaise gé­

néralisé dans une industrie, 
comme le textile, se trouvant 
inhérents au régime économi­
que , exige que ses effet* 
soient répartis sur l'ensemble 
de la société.

Mais, comme ces prestations 
prolongées ne peuvent plus 
être versées indéfiniment, le 
système est complété par l'as- 
sistancechômage après un ex­
amen de chaque cas. Des trs 
vailleurs sociaux compétents 
seront nécessaires à cette fin 
et les decisions vont dépendre 
non seulement des rirconstan- 
res et des besoins personnels, 
mais aussi des conditions lo­
cales.

Pour celle raison, cette 
assistance sort des cadres de 
la Commission de l'assuranee- 
chômage et ressortit à des 
organismes régionaux et lo­
caux. avec la collaboration dca 
provinces.________

Temple anglican 
détruit par le feu

Un incendie a détruit de 
fond en comble le temple an­
glican St. Alban dans la partie 
nord de Montréal. Quelque 500 
paroissiens seront ainsi pri­
vés de services religieux du­
rant la période des fêtes. La 
paroi'se dirigée par le Rév. 
Donald \ndrews compte envi­
ron 140 familles.

(Suite de la première page)

Au sujet de la formation du 
personnel enseignant de langue 
française. l'A.A.E. réclame de 
nouveau une ecole normale 
française. Elle la qualifie de 
‘‘bilingue", dans le mémoire, 
pour éviter de froisser certai­
nes susceptibilités.

Affirmant que la théorie 
prônée par ceux qui s'oppo­
sent a une telle institution, 
va à l'encontre du principe 
de "chance égale pour tous”, 
elle demande que la formation 
pedagogique des étudiants de 
langue française soit transfé­
rée à l’université St-Joseph. 
Actuellement, elle est donnée 
dans une école normale uni­
que. que les milieux officiels 
qualifient de bilingue, et qui 
est à Fredericton, dans un mi­
lieu complètement anglais.

Repartition des subsidei

L'Association note aussi i'in- 
justice du mode actuel de re­
partition des subsides aux 
municipalités pour l'enseigne­
ment.

On y souligne que les com­
tés à population française y 
sont nettement désavantagés. 
Le mémoire réclame là des 
subsides sur une base du nom­
bre d'écoliers.

Enfin. l'A.A.E. réclame, en 
appuyant l’Association des ins­
tituteurs acadiens, la nomina­
tion d'un fonctionnaire supé­
rieur chargé de la direction 
efficace de tout l'enseigne­
ment dans les écoles de lan­
gue française de la province.

Le premier ministre, M. 
Robichaud; son ministre de 
l'instruction publique, M. Ir­
win, et le ministre de la jeu­
nesse. M. Duffic, ont pris la 
parole. M. Robichaud s'est fait

Le jury est prêt 
à délibérer au 
procès de Hoffa

NASHVILLE. Tennes - Le 
procès de James R. Hoffa. ac­
cusé de conspiralion. s'est de 
nouveau instruit a huis-clos a 
la demande du gouvernement 
en fin de journée, hier, après 
que le procureur de la défense 
eut présenté son plaidoyer. La 
séance a huis-clos, qui a duré 
une heure, a retarde a cc ma­
tin la présentation de la plai- 
rioierie de la poursuite. Le pro­
cès dure depuis neuf semaines.

Hoffa, president du Syndical 
des rouliers (Teamsters! qui 
compte 1,500.000 membres, est 
accusé d'avoir conspiré pour 
violer la loi Taft-Hartley en se 
servant de son prestige de di­
rigeant syndical pour sc bâtir 
une profitable entreprise de ca­
mionnage.

Dans son plaidoyer d'une du­
rée de trois heures et demie, 
le procureur de la défense a 
déclaré que la cause contre 
Hoffa était "un tissu de men­
songes et de demi-vérités”.

le défenseur de son gouverne­
ment en matière d'instruction 
publique et il a promis que 
la commission royale, qui fait 
actuellement enquête sur les 
finances municipales, trouvera 
une solution équitable aux pro­
blèmes des finances scolaires.

M. Irwin, pour sa part, a dé­
ploré ce qu'il a appelé le man 
que d’intérêt des francopho 
nés du N. B. à participer à 
l'administration gouvernemen 
taie. 11 faut noter que les 
Acadiens ne se plaisent gené 
râlement pas a Federicton 
ville typiquement anglaise où 
ils ne peuvent faire éduquer 
leurs enfants dans leur langue 
maternelle et qu’ils ont sou­
vent à déplorer dans les bu­
reaux du fonctionnarisme, un 
ostracisme qui leur rend la vie 
et le travail pénibles.

En somme, le cabinet a fait 
un assez bon accueil au mé­
moire qui n est pas !c premier 
cl ne sera sans doute pas le 
dernier que TAAE aura à pré­
senter aux autorités provin­
ciales du Non veau-Brunswick.

Les internistes ont 
élu leur président
L'Association des internistes 

de la province de Québec a 
tenu récemment À l'hôpital No­
tre-Dame de Montreal son as­
semblée annuelle. Le docteur 
Pierre-Paul Julien, Fellow du 
Collège royal du Canada en 
médecine, professeur à l'uni­
versité de Montréal, chef du 
service de médecine à l’hôpital 
Maisonneuve, a été élu prési­
dent, remplaçant le docteur J.F. 
Mcakins, de l'hôpital Royal Vic­
toria. dont le terme d'office 
était terminé.

Au cours de cette réunion, les 
médecins suivants ont été élus 
membres du conseil d'adminis­
tration : J.H. Darragh, de l'hô­
pital Montreal General, vice- 
president: M. Le Claire, de l'hô­
pital Notre-Dame, secrétaire- 
trésorier. et C.-E. Grignon de 
Montréal: H. St-Pierre, de 
Drummondville. L. Pichctte, de 
Montreal et Paul Dontigny. aus­
si de Montréal, directeurs.

Les internistes sont des spé­
cialistes en médecine interne, 
reconnus officiellement comme 
tels par le Collège des méde­
cins el chirurgiens de la pro­
vince de Quebec.

Un rabbin anglais 
retrouve avec joie 
un Canadien, héros 
de la guerre 39-45

Un rabbin anglais qui était 
de passage à Montréal a fina­
lement retrouvé l’ex-officier 
de l'ARC qui aurait sauvé des 
milliers de vie lorsque les pri­
sonniers du camp de concen­
tration de Belscn ont été libé­
rés au printemps de 1945

Il s’agit de M. Gordon Mc­
Gregor. president d’Air Cana­
da. Le rabbin Leslie Hardman 
a réussi a le retracer, hier, 
grâce a un article publié dans 
les journaux. Un ex-aumônier 
mililaire, le rabbin avait dé­
claré la semaine dernière qu'il 
ne se souvenait plus des noms 
des Canadiens qui. encouragés 
par un officier sympathique, 
avaient distribué des vivres, 
des médicaments et des vête­
ments aux malheureux qui 
avaient été interné* par le* 
Allemands.

‘‘J'aimerais néanmoins leur 
serrer la main." avail déclaré 
le rabbin venu à Montréal 
pour prononcer une conféren­
ce à une réunion d'anciens 
prisonniers des camps de con­
centration allemands.

M. McGregor a déclaré au 
cours de la réunion de mer­
credi qu'il se souvenait du rab­
bin Hadman.

L'cx-aumônicr juif i dil qu* 
ce qui l’avait le plus impres­
sionné au cours de cette pé­
riode sombre c'est qu'en l'es­
pace de 24 heures, les Cana­
diens avaient fait plus pour le# 
prisonniers que les Britanni­
ques en une semaine entière.

Parcourant son journal d# 
guerre. M. McGregor a trouva 
l'endroit où il avait rencontré 
le rabbin Hardman pour la 
première fois.

"Nous pilotion* de# Spit­
fire," a-t-il rappelé au rabbin. 
“Oui, répondit le visiteur; 
"aujourd'hui, on nffr» des mo­
dèles de ces avions de combat 
aux enfants à l'occasion de la 
fête de Noël”,

BOUCHARD AINE & FILS
BEAUNE, FRANCE

vous offre deux vins de table excellents 
de réputation mondiale

• BEAUjOLAIS - vin rouge millésimé
Réf. 426-G, Bile. - 426-H, H Btle.

• DRY POUILLY FUISSE RESERVE-
Vin blanc — Réf. 447-E, Btle — 447-F, Vi Btle

P S — Il bon d’irnistrr sur ks numéros de réfé­
ré ices et rie les exiger aux magasins d* la Refit 
des alrooli du Quebec.

POUR VOTRE SÉCURITÉ
veuillez lire attentivement ce message de

L'OFFICE DES AUTOROUTES DU QUEBEC
Extraits du nouveau RÉGLEMENT NO 4*

Il est interdit à
a)

b)
c)
d) 
e>
f)

g'

tout automobiliste :
de faire marche arrière sur toute autoroute OU 
voie d'accès aux autoroutes 
de stationner, sauf en cas d’urgence 
d'effectuer un virage à gauche ou en “U” 
de traverser le terre-plein 
d’excéder 70 milles à l’heure 
de rouler à moins de 40 milles à l'heure 
de dépasser un autre véhicule par la droite

Quand una autoroute a trois voies :
a) la voie de droite est réservée aux camions, 

autobus, véhicules avec remorque ou semi-re­
morque et à tous les véhicules circulant à une 
vitesse moindre que 60 milles à l'heure

b) la voie du centre est réservée aux véhicules 
circulant de 60 à 70 milles à l'heure

c) la voie de gauche est réservée aux véhicules qui 
dépassent et seulement pour le temps requis par 
ce dépassement

Pour la protection et la sécurité des automobilistes

LE REGLEMENT No 4 SERA APPLIQUE AVEC FERMETE
Le secrétaire CORDON CUILLET
L'Office de» Autoroutes du Québec

* (Approuvé par l’arrêté miniatérial no 1tS4 du 31 octobre 1*61 —
Publié dam la Cazott* afficiall# du 7 déctmbro 1962)

T.
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POURQUOI LE R.I.N. ET LE P R Q. »

Crise entre les "anciens" 
et les néo-nalionalisles

Par Réal PELLETIER
Le Ressemblement pour l'indépendance nationale tra­

verse présentement une période de mésentente interne à 
la suite de la décision prise par M. Marcel CHaput de fon­
der le parti républicain du Québec.

L malaise actuel, qui s'exprimait hier encore par des 
attitudes divergentes de la part des sections de Hull et de 
Bourget, est au fond simple à comprendre.

Il résulte de la lutte que se livrent au sein du RIN, 
depuis que le mouvement existe, les éléments qui désirent 
d'abord et avant tout l'accession à l'indépendance et ceux 
qui estiment qu'ils devront être prêts à gouverner^ eux- 
mêmes au moment où ils seront parvenus au pouvoir.

Certains éléments du RIN considèrent que chaque 
instant de vie accordé à la Confédération perpétue d au­
tant la souffrance de la nation. En conséquence, la fonda­
tion d'un parti est la mesure la plus urgente, "logique" et 
on doit la réaliser au plus tôt. Pour ces derniers égale­
ment, les indépendantistes prudents ne sont pas de vrais 
révolutionnnaires.

On comprend que ces indépendantistes, tout en hé­
sitant à quitter les rangs du Rassemblement, se montrent 
favorables à la fondation du Parti républicain du Québec.

Pour d'autres membres du Rassemblement, l'indé­
pendance apparait moins comme la fin d'un purgatoire 
que comme un objectif visant à rendre une collectivité, 
sociologiquement différente, davantage responsable de 
son propre sort.

Ce sont ces derniers éléments qui ont triomphé jus­
qu'ici dans les congrès et les assemblées. On a réussi é 
faire accepter aux premiers qu'on ne pouvait pas, en tou­
te sagesse, fonder un parti avant le début de 1964, parce 
que le Rassemblement, une fois parvenu au pouvoir, de­
vra: 1) se débattre avec les problèmes "internationaux" 
qui surgissent; 2) endosser les responsabilités du gouver­
nement provincial actuel; 3) assimiler les responsabilités 
nouvelles qui auront été "rapatriées" d'Ottawa a Québec.

On doit noter ici que les éléments de gauche du Ras­
semblement ont joué un rôle efficace dans cette invitation 
è la prudence. Pleinement favorables à l'accession à l'in­
dépendance, ils n'en demandent pas moins qu'elle s'accom­
pagne de réformes sociales profondes.

On remarque aussi que ceux qui en veulent d'abord 
et essentiellement à l'injustice dont les Canadiens fran­
çais du Québec sont victimes dans la Confédération se re­
crutent davantage chez les gens de droite. Ceux-ci, au dire, 
de certains éléments de gauche, manifestent un "inté­
grisme national" ou un "racisme" qui est malvenu; sou­
vent des victimes individuelles du système fédéral, ils 
seront beaucoup plus "antianglais" que "pro canadien- 
français". Accrochés è un nationalisme basé sur la "tra­
dition" et la langue qu'ils ont "malgré tout réussi à con­
server", ils accéderont difficilement a l'idée d'une indé­
pendance politique qui donnerait lieu parallèlement è un 
renversement de la "tradition".

Ces éléments du Rassemblement, aujourd'hui, lou­
chent du côté du Parti républicain de Chaput, non pas 
parce que celui-ci incarne la conservation de ce qui leur 
est cher, mais parce que Chaput leur apparait comme un 
homme plus décidé à faire l'indépendance du Québec.

Le parti de Chaput vivra s'il s'assure l'appui financier 
des hommes d'affaires canadiens-français — ce qui semble 
possible — et s'il recrute auprès du RIN un minimum d'é­
léments qui comptent, à toute fin pratique, parmi cette 
minorité de partisans de l'indépendance décidés è agir 
concrètement.

Si ces conditions se réalisent, le RIN verra ses cadres 
se vider partiellement. A l'heure actuelle, il connaîtrait 
une situation financière précaire principalement a cause 
du fait qu'il aurait refusé d'accepter un certain mode de 
financement. Le Parti républicain serait sur le point d'ac­
cepter ce mode de financement.

D'autre part, le RIN n'aurait peut-être pas survécu è 
la fondation d'un parti à l'extérieur de ses cadres si cel­
le-ci était survenue il y a un an, mais dans les conditions 
actuelles, on peut croire qu'il survivra, parce qu'il perd 
graduellement ses éléments instables tout en renforçant 
•es cadres. Si certains éléments devaient emboiter le pas 
derrière Marcel Chaput, la RIN pourrait devenir plus mo­
nolithe at l'aila gauche aurait peut-être une influence plus 
marquée sur le mouvement.

Mais dans ces conditions, est-ce que la cause que 
les indépendantistes défendent aurait la même chance 
de succès? La formation d'un seul parti, de quelque ten­
dance qu'il soit, a l'avantage de pouvoir dénombrer les in­
dépendantistes au moment du scrutin, pourvu que les mou­
vements appuient massivement le parti en question. Le ta­
bleau actuel indique toutefois que les dirigeants du RIN, 
eux-mêmes divisés sur l'appui au Parti républicain, n'en­
visagent pas d'apporter cet appui è Chaput, puisque le 
RIN a lui-même jeté les bases de ce qui deviendra peut- 
être un parti politique en 1964 et qu'il n'entend pas re­
culer sous ce rapport.

La SSiB et le fonctionnarisme

LE DEVOIR
MONTREAL, VENDREDI. 21 DECEMBRE 1962 

À LA SUITE DU COLLOQUE DU 31M A R S DERNIE R

Une deuxième rencontre entre la 
CECM et les groupes “profanes”?

Par Jules LcBLANC
La Commission des écoles catholiques de Montreal songe sérieusement à inviter 

les organismes civiques et familiaux de la métropole qui s'intéressent a l'éducation, à 
particioer à un colloque semblable à celui qui a eu lieu le 31 mars dernier au centre 
administratif de la C E C M Environ 100 délégués avaient participé à cette "rencontre 
historique ' qui visait à établir un contact entre la commission scolaire et l'ensemble 
de la population catholique de Montréal.

/

%:

l

i,
Le président du colloque du 

31 mars dernier. M Claude 
Ryan, a déposé officiellement 
hier les rapports des sept com­
missions qui avaient alors sié­
gé et il a présenté aux com­
missaires le rapport du comité 
chargé d'organiser cette ren­
contre. M Ryan, qui est pré­
sident de l’Action catholique 
canadienne et éditorialiste au 
"Devoir” a comparu devant les 
commissaires au cours de la 
séance régulière de la commis­
sion. Sauf erreur, c'est la pre­
mière fois qu'une personne 
qui n’est pas a l’emploi de la 
CECM participe à une séance 
régulière des commissaires et 
leur présente un rapport.
. Le comité que préside M. 
Ryan — et qui a été formé par 
la commission — recommande 
"que la CECM convoque, en 
mars prochain, une rencontre 
où les organismes civiques et 
familiaux intéressés à l'éduca­
tion délégueraient des repré­
sentants, comme la chose s'est

Chevrier en charge 
de l'organisation 

libérale du Québec

Dans une déclaration que 
vient de rendre publique le 
conseil général de la Société 
Saint-.lean-Baptiste de Mont­
réal pour appuyer tous ceux

aui reclament la tenue immé- 
iate d’une enquête sur le 
fonctionnarisme fédéral, il est 

notamment spécifié qu’un Etat 
démocratique ne doit pas tolé­
rer que la fonction publique 
devienne la chasse-gardée 
d une caste ou d'un groupe pri­
vilégié.

Voici le texte de cette dé­
claration:

CONSIDERANT que l'Etat 
canadien consacre chaque an 
née des sommes considérables

à l'administration publique; 
que les responsabilités de l'E­
tat moderne s'élargissent cons­
tamment; qu'un gouvernement 
doit pouvoir compter sur un 
corps de fonctionnaires bien 
au courant des besoins de la 
population: qu'un Etat démo­
cratique ne doit pas tolérer 
que la fonction publique de­
vienne la chasse-gardée d'une 
caste ou d'un groupe privilé­
gié; que les lois adoptées par 
le Parlement doivent être ap 
pliquées par des fonctionnai­
res au service de toute la po­
pulation du pays; qu’il est 
anormal, contraire à l’inten- 

(Suite à la page 2)

LE PETIT VERSAILLES S EST AGRANDI
NOUVEAU RAYON DE

• LAMPES • CADRES • ARTICLES DE LUXE

Cordiale invitation à venir visiter ce nouveau rayon.

Professionnels... Industriels

Les cadeaux que vous 
offrirez à l'occasion des 
fêtes seront exceptionnels 
si vous choisissez

Cristal
DE FRANCE

• DAl’M
• BACCARAT
• LALIQUE

Elégant vast tn cristal dt Daum

XXU. Petit
jVSO «st, rue Ste-Catherine VI. 2-8210 - 8219
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faite en mars dernier: que les 
sujets proposés à leur etude 
soient limités a deux au ma­
ximum (et non pas à sept, 
comme ce fut le cas lors du 
premier colloque); et qu'une 
documentation soit envoyée 
aux participants au moins une 
semaine à l’avance’’.

Le comité recommande en 
outre que la CECM nomme le 
président d'un nouveau comi­
té d'organisation La personne 
désignée verra, avec la coopé­
ration du service de l’informa­
tion, à s'adjoindre huit à dix 
personnes suggérées par les 
groupes les plus représenta­
tifs de la société.

Le nouveau comité ainsi for­
mé devrait demeurer en fonc­
tion pendant un an. En plus 
d’organiser la rencontre de 
mars prochain, en collabora­
tion avec la C E.C M., il cons­
tituerait une commission con­
sultative auprès du service de 
l'information en vue d'orga­
niser des "rencontres d'infor­
mation qui traiteraient de cas 
bien précis” ou de cas bien 
spéciaux.

Le comité que préside M 
Ryan recommande une liste de 
sujets qui pourraient être étu­
diés lors du eolloque de mars 
1963: ”1) l’équipement sco­
laire; 2) les manuels; 3) les 
relations entre parents et maî­
tres; 4) l’éducation des adul­
tes; 5) instruction et culture 
dans les écoles; 6i religion et 
français; 7) l'école dans la 
cité.'’

Fait h noter: le choix défi­
nitif du ou des deux -sujets 
à l'étude lors du deuxième 
colloque devrait faire l'objet 
d'une entente entre le pro­
chain comité d'organisation et 
la commission scolaire.

Avant d'en arriver à ees re 
commandations. le Comité 
Ryan a écarte trois autres for­
mules. Il a écarté le projet 
voulant que ces rencontres de­
viennent statutaires; il s'est 
opposé, pour des raisons d'ef­

ficacité. à que qu'un grand 
nombre de sujets soient abor­
dés lors de la deuxième ren­
contre; il n a pas voulu propo­
ser que la C EC M organise 
une rencontre entre les ensei­
gnants et les ' profanes'' de 
1 éducation, considérant que 
ce n'est pas là le rôle de la 
commission. "L'n autre orga­
nisme, comme l'Association 
d'éducation du Québec, peut- 
être, pourrait mieux remplir 
cette fonction'’, affirme le rap­
port.

I-es commissaires n'ont pas 
adopté le rapport du Comité 
Ryan. Ils l'ont référé pour etu­
de au directeur du service des 
études et au directeur du ser­
vice d'information. Ils ont de­
mande à MM. Trefflc Boulan­
ger et Gaston Dugas d'étudier 
plus particulièrement la liste 
des sujets proposés et la re 
commandation concernant le 
prochain comité d'organisa­
tion. Ils doivent prendre une 
décision sur toute cette ques 
tion lors de leur prochaine 
seance régulière, soit le 10 
janvier.

Le Comité Ryan recomman 
de également, en vue d étudier 
le problème des Néo-Cana- 
diens, que la C.E.C.M. confluen­
ce à recueillir les opinions des 
principales personnes intéres­
sées à cette question et étudie 
la possibilité d'organiser une 
rencontre à l'intention de ces 
personnes.

Avant de recommander l'or­
ganisation d'un deuxième col­
loque. — suivant ainsi le désir 
qu'ont exprimé tous les parti­
cipants a la rencontre du 31 
mars dernier, — le rapport du 
Comité Ryan fait la synthèse 
des recommandations conte 
nues dans les rapports des sept 
commissions qui avaient aloi s 
siégé. Il constate avec plaisir 
que plusieurs de ces recom­
mandations ont été réalisées 
par les commissaires ou sont 
en voie de realisation. Il pré­
sente un résumé de ses cons­
tatations à cet egard.

m
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La démolition récente de deux immeubles commerciaux a non seulement mis au grand jour la 
silhouette de l'église St Jacques — une des plus vieilles de la métropole —, mais elle a 
avantageusement aere l'endroit ou les autorités ont fait aménager un terrain de stationnement 
pour voitures. Bien sûr, l'augmentation continuelle de la population oblige a des constructions 
immenses en largeur et en hauteur. Et maigre tout, ces monstres modernes" n'enlèveront 
jamais l'agréable cachet esthétique de nos vieilles constructions. (Photo i.r Oevotr)

La ville en appel dans 
l’affaire Redbrooke

La ville de Montréal ira en appel du jugement du 
juge André Montpetit rendu le 18 décembre dernier dans 
l’affaire Redbrooke Estates Ltd Le juge de la Cour 
supérieure avait enjoint à la cité d emettre un permis de 
construction en faveur de Redbrooke Estates Ltd qui 
veut ériger un immeuble d'appartements de 30 étages à 
l'intersection des rues Sherbrooke et Redpath

De plus, le tribunal avait, 
par la même occasion, mainte­
nu l'injonction interlocutoire 
interdisant au Conseil munici­
pal de prendre quelque déci­
sion relativement au projet de 
règlement de zonage du flanc 
sud du Mont Royal et ce jus­
qu'à ce que la rité se soit con 
formée à l'ordonnance d emet- 
tre le permis de construction

On sait que l'administration 
tente de faire approuver un 
règlement de zonage du terri­
toire compris entre le chemin 
de la Côte des-Neiges, l'avenue 
des Pins, la rue McTavish et la 
rue Sherbrooke.

OTTAWA (DNC) — M L. B. 
Pearson, chef du parti libéral 
du Canada, vient d'annoncer 
la nomination de M Lionel 
Chevrier comme president du 
comité fédéral de l’Organisa­
tion libérale dans la province 
de Québec.

En annonçant cette nouvel­
le. M. Pearson a de nouveau 
fail l'éloge de M Chevrier et 
a renouvelé sa confiance en lui 
comme chef de file des forces 
libérales fédérales dans le Qué­
bec

M. L.-G Giguère sera le 
directeur du comile d'organi­
sation ainsi que de la campa­
gne électorale dans la pro­
vince.

Les autres membres du co­
mité sont: MM. Maurice Bour­
get, Gérard Brady, John Clax- 
ton. Yvon Dupuis. Maurice La­
montagne. le sénateur J.-Eu- 
gène Lefrançois, J. J. Perreault 
et Guy Rouleau. M. René La- 
garde agira comme secretaire 
du comité._____

L'hôlel de ville 
de Ponl-Viau sera 
inauguré en janvier
Les autorités de la ville de 

Pnnt-Viau annoncent que l'inau­
guration d'un nouvel hôtel de 
ville construit au coût de $237.- 
000 aura lieu les 12 el 13 jan­
vier alors que l'édifice sera 
ouvert au public visiteur.

On annoncera au début de 
janvier le programme des jour­
nées d'inauguration du bâtiment 
qui a été construit selon les 
conceptions les plus modernes 
de l’architecture.

Sauf le service des incendies, 
le nouvel hôtel de ville loge 
tous les autres services muni­
cipaux y compris celui de la 
police.

Un comité va étudier l’ensemble 
des relations parents*C.E.C.M.
dn Mo »LC ^U\dü ^rViCe d'!n.fJ0rmation de '» Commission des ecoles catholiques 
de Montreal. M- Caston Dugas, présidera un comité qui etudiera les moyens a prendre 
en vue d établir des relations normales entre la C.E.C.M. et le, parent, catholique, de 
Montreal. Les huit membres de ce comité, dont la formation » été décidée il y a 15 
(ours, ont etc nommes hier, au cour, d'une seance régulière de la commission.

Les huit membres ont été in- 
vités à titre individuel a fai­
re partie de ce comité et non 
en tant que représentant de 
tel ou tel organisme. Ce sont 
M. Paul Talbot, de l'Hydro 
Québce. vice-président de la 
Fédération provinciale des as 
sociations parents-maitres; M. 
Raymond Laplante. de Radio- 
Canada. vice-président de la 
Fédération provinciale des 
Unions de famille; M. Claude 
Ryan. président de l'Action 
catholique canadienne et édi­
torialiste au “Devoir"; Mme 
Béatrice Darvcau. de la Li­
gue ouvrière catholique (L.O.- 
C-).

L'Alliance des professeurs 
catholiques de Montréal et 
l'Association des principaux 
d'écoles de Montréal délégue­
ront chacun un représentant. 
De son côté, la C.E.C.M. sera 
représentée par M. I abbé Jean 
St Louis, du service des études, 
ei M Gaston Dugas.

M Paul-Henri Lavoie a et" 
invité à représenter les com­
missaires sur ce comité, mais 
il a décliné.

On sait que c'est durant la 
discussion qui a entouré la for­
mation de ce comité que M. La­
voie a accusé les associations 
parents-maitres d'être des 
“syndicats de boutique”.

Hier, M. Lavoie a fait une 
mise au point à ce sujet; il a, 
précisé, dès le début, que le 
compte rendu publié à ce pro­
pos dans “Le Devoir” du 7 
décembre, rapportait “honnê­
tement et justement" ses pa­
roles.

En plus de trois coups de fouet, 
Tremblay est condamné à 8 ans i|| 
Son avocat, Me Simard, ira en appel ^

Le directeur de “La Terre 
de chez nous” a reconnu la 
nécessité d'une collaboration 
de plus en plus grande et mê­
me d'une participation de plus 
en plus active de la part des 
familles aux problèmes scolai­
res. S'il ne se fait pas quel­
que chose à cet égard d'ici 
quelques années, la situation 
deviendra assez inquiétante, 
a-t-il précisé.

Ce n’est donc pas au principe 
que M, Lavoie s’en prend 
mais aux modalités, et plus 
particulièrement à la formule 
même des associations pa­
rents-maitres.

Il désire qu’une plus grande 
liberté soit laissée aux parents 
de façon à ce qu'ils choisissent 
eux mêmes les moyens qui 
leur conviennent pour assurer 
cette collaboration indispensa 
ble fl ne faut pas leur impo 
ser une formule, quelle qu elle 
soit. La C E.CM . en particu­
lier, doit éviter d'opter pour 
une formule unique: elle n'a 
pas le droit d accorder une 
exclusivité sur ce plan à un 
organisme donné.

Bien plus, il faut, dans ces 
organismes, laisser l'initiative 
atix parents. Il faut éviter que 
les maîtres prennent les de­
vants et qu'ils contrôlent ces 
associations.

En ce qui concerne le carac­
tère de non-revendication qui 
est celui des association pa­
rents-maitres, M Lavoie a dé­
claré que cela soulève des 
points d'interrogation dans son 
esprit II lui semble désavanta­
geux d'exclure toute idée de 
revendication au sens positif

du terme des groupements qui 
assurerait le lieu entre lecole 
et la famille: l'accent risque 
alors d'être porté sur la défen 
se de ce qui existe "Je me 
demande si c'est de cette façon 
qu'on va faire avancer la cau­
se de l'éducation", a continué 
le commissaire

Hier le Comité exécutif, sui­
vant les recommandations du 
contentieux municipal, a de­
mandé aux avocats d'en ap­
peler du jugement du juge 
Montpetit

Décès de Mme Vve 
Raymond Beausoleil

Mme veuve Raymond Beau­
soleil. nee Blanche Jarret, est 
décedee mercredi le 19 de 
cembre à ! age de 82 ans, a 
l'hôpital Maisonneuve La dé­
funte était domiciliée ii Outre­
mont. au no 905. rue Pratt.

Elle laisse dans le deuil : 
trois filles : Mme Alain Para 
dis (Normal d'Ottawa. Mme 
Jean Morin (Stella i; Mme Ray­
mond Racine (Raymonde); 
trois petits-enfants Mlle An 
tirée Morin, Pierre Morin et 
Mlle Dominique Racine Trois 
gendres M Alain Paradis, of­
ficier de l'executif, ministère 
dos transports; M Raymond 
Racine, industriel; Jean Morin, 
directeur general de l'impri­
merie Pierre DesMarais.

Les funérailles auront lieu 
demain matin a 9 heures a l e- 
glise St Raphael

M. Charles Sl-Pierre, 
doyen des banquiers 
es) mort à Montréal

M. Charles St-Piffr® est 
decede a Montrtal, hier, a 
l’âge de 77 ans.

M. St-Pierre était proba 
blement le doyen des ban 
quiers. Il était entré dans 
la carrière il y a soixante 
ans. Il débutait des 1902 
dans le plus modeste em­
ploi, à la Banque d'Hochela 
ga, laquelle a pris depuis le 
nom de Banque Canadienne 
Nationale. Son ardeur au 
travail, son esprit pénétrant 
et la rectitude de son juge 
ment le conduisirent au 
sommet de l'échelle. Inspec 
teur en chef de la Banque 
en 19Q4, il était nommé ge 
rant general adjoint en 
1935 et gerant général l'en 
nee suivante En 1950, il 
était élu président de la 
Banque, fonction qu'il exe 
ça jusqu'en 1960 alors qu’il 
fut appel# é présider le 
Conseil d'administration. Il 
avait pris sa retraite tn 
1961.

M St-Pierre était tenu 
en haute estime par tes 
confrères des autres ban­
ques aussi bien que par le 
personne’ de la Banque Ca 
nadienne Nationale, tant a 
cause de la loyauté de son 
caractère que de la fran­
chise avec laquelle il expri 
mait ses opinions en toute 
circonstance. Il a largement 
contribué au progrès de la 
Banque au service de la­
quelle il a consacré soixan 
te ans de sa vie.

BLESSÉ A ROME

S.E. Mgr Parent 
a été opéré 
d'urgence 
à Québec

QUEBEC. S E Mgr Char 
les Eugène Parent archev êque 
rie Riinouaki. a subi d'urgence, 
dans un hôpital rie Qnéher. 
une intervention chirurgicale 
à la tète

l'n porte parole de l'arche 
vèché de Rimouski a déclare 
que «on état est considéré 
comme grave.

Le prélat a été blessé à la 
tête dans un accident de la 
route survenu près de Rome, 
le 11 décembre dernier, alors 
qu'il se rendait à l'aéroport 
pour rentrer au Canada à l'is 
sue du concile oecuménique

Mgr Gérard Couturier, évê­
que de Hauterive. qui l'accom 
pagnait. s en est tiré indemne.

Mgr Parent, qui est archevè 
que de Rimouski depuis 1950. 
est rentré à Rimouski jeudi 
dernier.

Z'-rf
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QUEBEC — Roger Tremblay, 
homme d’affaires de Sillery, a 
été condamné hier à huit ans 
de pénitencier et é 3 coups de 
fouet. Agé de 41 ans. Tremblay 
avait été reconnu coupable, 
mercredi, par un jury des assi­
ses criminelles du viol d’une 
adolescente de 17 ans.

Le prévenu n’a pas bronché 
lors du prononcé de la sentence 
par le juge Léopold Larouche. 
Il a baissé las yeux. Lorsque le 
juge lui a demandé s’il avait 
quelque chose à dire, Tremblay 
a répondu : "Je m'en remets 
entre les mains de votre Sei­
gneurie".

En condamnant Tremblay, le 
juge a insisté sur le fait que le 
prévenu était déjà passablement 
puni par la ruina financière que 
cette cause lui apporter! et 
aussi par la fait qua sa femma 
•t tes quatre enfants seraient

privés de lui pendant longtemps. 
A ce point des remarques du 
juge, le prévenu a sangloté. 
Le procureur de la défense, 
Me Emilien Simard, a déclaré 
qua l'accusé demandait le par­
don à ceux qu'il a pu offenser 
et à ceux qui auront à souffrir 
à cause de lui.

Le juge Larouche a félicité 
le procureur de la couronne, Me 
Jean Bianvenue, pour la façon 
donf il avait conduit la cause. 
Me Bienvenue, a-t-il dit, ne 
s'est pas conduit comme un 
persécuteur et n'a pratiquement 
pas mis de zèle dans le but 
d'obtenir une condamnation.

La procès de Tremblay fut le 
plus long dans les annales des 
assises criminelles de Québec. 
Il a duré lé jours. Me Simard 
a déclaré qu'il interjettera appel 
auprès de la Cour d'appel.

Il est agréable 

de faire vos achats

DES FÊTES
dans les MAGASINS par excellence 

pour HOMMES à Montréal.

dMaxBeauoaistti*A
MAGASIN PRINCIPAL

385 OUEST, RUE ST-JACQUFS 

Ourert Juequ’è 4 hr*s p.m . le namedl. d ici Noel

MAGASIN ITE L HOTEL REINE‘ELIZABETH 
Ourert. le aamcdl. Juequ à 6 hrw p m.

• Pour vous permettre de completer 
vos cadeaux des fêtes par un livre.

La librairie du Centre
de Psychologie et de Pédagogie

260 ouest, rue Paillon, Montréal 10

SERA OUVERTE 
SAMEDI 22 déc. 
toute la journée

• Prof tez en pour y choisir le livre 
qui fera plaisir (Albums illustres 
pour les jeunes. Livres d art Litté­
rature généralel. Vaste choix de 
Canadiana

comparez nos prix

Congés des Fêtes
Le Centre de Psychologie et de 
Pédagogie sera fermé (à l excep- 
tion de la Librairie pour le samedi 
22 déc après-midi ' .

• Du samedi 22 déc à midi au jeudi 
27 dec à 9 h. am

• Du vendredi 28 dec à 5h 30 p m 
au jeudi 3 janvier à 9 h am.

Joyeuses fêles êi tous
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EDITORIAL
Nos problèmes de fiscalité

M. Lesage a annoncé mercredi une 
enquête sur la fiscalité scolaire, munici­
pale et provinciale; le jour meme, la
< 'hambre de commerce de la province 
publiait le mémoire qu’elle vient d'adres­
ser a la Commission Parent et où elle 
r'c.lame l'enquête que v ient de promettre 
le premier ministre.

Cette enquête, dont parlera le discours 
du trône de la prochaine session, a d'ail­
leurs été promise dans le programme 
libéral de 19(50, à l'article 54; si l’on se 
r porte au commentaire qui accompa­
gnait cette promesse, l’examen porterait 

'r tous les impôts, en particulier la taxe 
(' • vente oui comporte beaucoup d'incon- 
v nients. l’imoôt sur le revenu personnel 
' 'seeptible d'améliorations, l'impôt sur 
les successions pui nuit à la survie des
< itreprises et ou’envahit indûment le 
trésor fédéral, et l’on viserait a suppri- 
),)!"• certaines taxes de nuisance.

Mais il va de soi que c’est tout notre 
* -terne fist-el qui devra être repensé et 
e irdonn’1. Ce ne sera pas une tâche 
f •eib -i l'on eu juge par les discussions 
i il op'visent divers groupes. Le mémoire 
d ■ la Chambre de commerce de la pro- 
v'nce en apporte un exemple à propos de 
la taxe foncière pour fins scolaires. Elle 
craint apparemment qu’une trop forte 
partie des taxes scolaires retombe sur 
1 s eut•■eorises industrielles et commer- 
c aies. Le temos est passé où des indus- 
(■■ies pouvaient obtenir des commutations 
é • taxes ou réduire leurs taxe- locales
i i s’installant dans de petites villes dont

budgets étaient modestes.
La Chambre demande d'abord le rapa- 

In'mient d’une partie des impôts qui vont 
à Ottawa, ce qui est un objectif majeur 
d > l'autonomie provinciale. Elle préco- 
irst. aussi un recours plus accentué aux 
emprunts pour les immobilisations n^-
< " - sa * rps à l'éducation: c'est assez légiti­
ma et dans tous les domaines car les 
prochaines générations profiteront de ces 
investissements.

La Chambre suggère une autre forme 
rie revenu oui se ramène aussi a l'em­
prunt, et qui soulèvera probablement des 
protestations: c'est que les étudiants 
financent eux-mêmes leurs études comme 
pu placement. Ce financement devrait 
é ’-e facile ii organiser, même si par défi­
nition les prêts étaient accordes sans 
autre garantie nue les chances d'avenir 
(les étudiants. Mais c’est une idée uni va
ii rencontre des réclamations pour l’édu­
cation gratuite.

Quant a la loterie provinciale, que la 
( hambre propose aussi, cela exigerait 
Lassent i ment d'Ottawa.

•
La taxe foncière est un sujet fort 

controversé. Dans les milieux munici­
paux à travers la province, bien des gens 
ont suggéré que l'impôt foncier soit 
supprimé pour les fins scolaires et qu’on 
le réserve aux municipalités. Les raisons 
invoquées c'est d’abord que le point de 
saturation est atteint, et que d’autre part 
les dépenses pour les services munici- 
paux se rattachent à la propriété immo-
flé^'ille'IliffihlirBHIIllllIliiilîfliliHIllIlllitlîIflîlIlJlIllIli'IiiliîllllllIllllîlllîlllllllii'ilWiilIlIllIIIIIllillIillflWillllllllllllllf

bilière de façon plus directe que les 
dépenses scolaires.

La Chambre de commerce de la pro­
vince va carrément à l’encontre de ces 
idées; elle estime que d'une façon géné­
rale il ne semble pas que cette taxe 
foncière ait atteint un point de satura­
tion. Elle propose plutôt des réformes 
susceptibles d'augmenter ce fardeau des 
propriétaires particuliers.

Sans doute l’uniformisation des métho­
des d’évaluation à travers la province est 
considérée depuis longtemps comme une 
nécessité préalable à toute réforrpe de 
notre régime fiscal. Mais deux demandes 
de la Chambre vont bien plus loin: 
d’abord, que la taxe foncière des entre­
prises soit fixée et perçue par un orga­
nisme provincial pour distribution selon 
un système de péréquation ; ensuite, 
l'établissement d'un système selon lequel 
l’augmentation du taux de la taxe fon­
cière pour les entreprises serait liée à une 
augmentation parallèle obligatoire de la 
taxe des particuliers.

Ces formules permettraient aux entre­
prises d’échapper aux fluctuations des 
taxes locales, ce qui se défend du point 
de vue de la planification économique, 
et elles éviteraient d'être surtaxées par 
comparaison aux propriétaires indivi­
duels.

9

Quant a l'évaluation foncière, le mé­
moire demande que l’uniformisation soit 
faite selon les lois existantes. Cela va 
a l'encontre des vues de l’administration 
municipale de Montréal qui préconise un 
changement dans le- critères d'évalua­
tion afin qu'on tienne compte du revenu 
de la propriété au lieu de prendre seule­
ment la valeur réelle.

L'administration Drapeau-Saulnier a 
obtenu Lan dernier le gel du rôle d’éva­
luation de Montréal pour une année, et 
doit renouveler sa demande à la prochai­
ne session. Elle a mémo institué une 
enquête sur la question. Or ia Chambre 
de commerce de la province se prononce 
au moins indirectement pour le maintien 
de l'évaluation selon la valeur réelle.

Tous ces débats vont aboutir forcé­
ment devant la commission d’enquête 
sur la fiscalité que vient d'annoncer M. 
Lesage. Fort probablement Montréal 
obtiendra que le rôle d’évaluation soit de 
nouveau suspendu en attendant non 
seulement la conclusion de l’enquête mu­
nicipale en cours, mais celle de l'enquête 
provinciale.

Ces discussions et bien d’autres du 
même genre, par exemple les griefs de 
Montréal quant au partage de la taxe 
de vente, montrent le désordre, de notre 
fiscalité et l’urgence d’une réforme. En 
plus et afin de mettre de l'ordre dans le 
régime fiscal du Québec, il faut obtenir 
d’abord que le gouvernement d’Ottawa 
accepte une plus équitable répartition des 
impôts au profit des provinces. C’est un 
aspect majeur des relations entre les deux 
groupes dans un Canada biculturel et 
binational.

Paul S U RIOL
m nmn—iiimi.i «miwih

"L enquête n'aura pas lieu"
On nous écrit d'Ottawa: “L'enquête sur le bicultu­

ralisme n'aura pas lieu. Trois partis la demandent. Plu­
sieurs députes la désirent à l'intérieur du quatrième. 
Mais les hauts fonctionnaires n'en veulent pas. Alors il
n y en aura pas.
“Car la "caste” est intolli- 

Kentiv bien en place, et elle 
intend \ rester. Klle psi du 
reste convaincue que tel est 
bien l'intérêt du Canada, mê­
me des Canadiens français 
qu'il faut sauver malgré eux. 
Braves types, ces Français, 
très doues pour les arts, le 
droit, la théologie; par ailleurs, 
letters, incapables de réussir 
dans ce qu'il y a de plus sé­
rieux: la haute administration. 
Se révoltent par moments; 
mais, étant légers, pensent 
ensuite a autre chose Pendent 
Cordon, mais font leurs affai­
res en anglais. I>es latins,., 
bonne/ leur un brave petit co­
mité delude au CV et fora 
ne paiera

"D autres sont plus malins 
au fond.

"L'important, c'est qu'ils ne 
veulent pas d'cnquèU*. Kt ça 
suffit pour qu’il n'y ait pas 
d enquête '.

J'ignore si. a Ottawa, l'idée 
d'une enquête sérieuse et ob­
jective est regardée comme un 
acte de guerre Notre corre.» 
pondant a t il raison" C'est ce 
qu'on verra.

M Diefenbaker e«t arrive K 
Ottawa avec l'intention de ma 
ter tous ces "tsars' do la tone 
t on publique. II serait plai­
sant qu'il se laisse dicter ses 
refus par eux.

Nous ne posons pas le pro 
blême dans ces termes Nous 
ne sommes pas des agresseurs. 
Nous ne demandons la tète de 
personne. Nous voulons parti 
rtpar à la vie canadienne et 
par consequent, à la direction 
rie la politique et de l'adminis- 
t-ation. Nous voulons que la 
langue et la culture françaises 
jouent leur rôle normal dans 
la réalité canadienne, car nous 
en avons assez d'un bilinguis­
me parcimonieux et purement 
t'écoratif.

Le témoignage de 
MacLellan

Des \nglo-Canadiens parta
f» gciu ces convictions et tentent

de les propager. Par exemple, 
ce qui me frappe dans la let­
tre de M Hugh MacLellan — 
qu'a publiée très en relief le 
Toronto Star du 18 décembre, 
et que nous résumions avant 
hier, — c'est le ton.

M MacLellan ne donne pas 
un acquiescement de polites­
se. Il est habité par une con 
viction profonde II écrit no 
tamment:

Soudain, nous autres Cana­
diens île lanyue anglaise, 
nous avons découvert 
ce que les Canadiens 
français ont appris il 
U a denr cents ans polit’ 
quement. nous sommes deve­
nu* des orphelins. Le Royau 
me-l'ni nous a tourne le dos. 
l'Empire britannique a rte 
liquidé. Les Htats-Cnis ne 
veulent imis plus de nous 
qu'ils n'ont voulu des Espa­
gnols de VAmérique centrale 
quand eut disparu le rêve 
de Bolivar — celui d'une con 
fédération des Etats qui suc­
cédaient à l'Espagne. En von 
séquence, le Canatla se trou 
ve devant un dilemme. Il peut 
réussir la Confédération, ou 
se désintégrer.
Il sort de là que Canada is 

a dual nation, or she is no­
thing. nous sommes une duali 
té, ou nous ne sommes rien. 
Donc, "qu'une culture tente 
de dominer l'autre, et ce sera 
la destruction des deux cultu­
res. et avec elles, de la na­
tion". Donc “les prochaines 
années vont nous construire ou 
nous détruire". Canadiens des 
deux groupes, "le Canada est 
tout ce qui nous reste": il s'a­
git de le comprendre à temps, 
et d'agir en fonction de cette 
certitude.

Qu'est ce qu'un 
Canadien français

Tous sont loin de la parta 
ger. M. Donald Gordon, dans 
son témoignage au comité des 
chemins de fer, se demandait 
même ce qu’est un Canadien 
français. Il l a redécouvert de­

puis, mais d'autres se posent la 
même question.

On nous érrit: “Une phrase 
de M. Gordon me rappelle tout 
a coup une question semblable 
posée par le président de la 
Steel Company of Canada à Ha­
milton. What's a French Cana­
dian?

"("est évidemment ennuyeux 
de se faire poser Ig question, 
mais en supposant que ces 
chefs soient sincères daas leur 
attitude et qu'ils se denran 
dent vraiment — qn'estce 
qu'un Canadien français? que 
doit-on leur répondre? jus­
qu'où est on Canadien fran­
çais" ou a partir de quoi?"

Le Canada français est un 
fait culturel et sociologique 
dont l'évidence éclate aux 
yeux de tout observateur. Mais 
ce n'est pas un fait juridique. 
11 existe une nationalité cana­
dienne. pas de nationalité ea 
nadienne-française.

Dans l'immense majorité des 
cas, l'appartenance à la com­
munauté est claire. Mats il 
existe des cas marginaux as­
sez nombreux. Ce qui. alors, 
détermine l'appartenance, c'est 
la langue. C'est pourquoi, 
quand on aborde le problème 
au plan politique, il est plus 
pratique de parler de Cana­
diens de langue française. Le 
groupe inclut alors, et doit in­
clure. les Canadiens dont l'ori­
gine prochaine est européenne, 
et qui pourtant ne peuvent être 
dits des "Canadiens français". 
Ces hommes enrichissent no­
tre milieu, nous serions bien 
sots de ne pas l'admettre et 
de les accueillir en rechignant.

Aux fins de l'enquête fédé­
rale ou de l'enquête conjointe 
projetée, c'est évidemment la 
langue qui déterminera la 
frontière entre les deux grou 
pes II s'agit d'examiner la par­
ticipation des "parlant fran­
çais" à la fonction publique, 
et d'obtenir que les "parlant 
françalé" puissent y parler

LETTRE DE NEW-YORK
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Métropole sans quotidiens
De notre correspondant particulier 

Ivan PHILIP
Voilà près de deux semaines que huit millions de New-Yorkais et environ huit 

millions d'Américains des villes avoisinantes sont prives de leurs neuf quotidiens 
habituels, dont le tirage global est de 53 » millions d'exemplaires en semaine et de 
7'z millions d'exemplaires le dimanche. Et si bon nombre de citoyens se plaignaient 
ironiquement du poids de ces “volumes" de 100 pages et plus chacun, maintenant 
qu'ils en sont délestés, leur existence en est toute désorganisée . ..

lettres au DEVOIR
Medice cura

; ses commentaires au 
st Je l’entrevue de M. Pierre 
Sévigny et des quatre journa­
listes montréalais. M. Fernand 
Bourret dit que les Canadiens 
français ne sont pas respectés 
à cause de leur lâcheté. 11 a 
raison. Je trouve tout simple­
ment répugnante l'attitude de 
Jean Charpentier demandant au 
ministre de faire ses déclara­
tions en anglais parce qu'il se 
trouve un Canadien anglais par­
mi trois Canadiens français et 
que ce seul journaliste ne com­
prend pas le français. C'est de 
Laplaventrisme le plus dégoû­
tant. Mais si M. Fernand Bour­
ret n'avait pas été aussi lâche

te ipsum . . .
que les Canadiens français dont 
il parle, il aurait proteste et 
aurait exigé que le ministre 
continue en français les remar­
ques qu'il avait commencées, 
quitte a demander à Jim Wilson 
d’aller prendre des leçons du 
français. Dans cette affaire M. 
Bourret fut aussi lâche que M. 
Charpentier. M. Bourret écrit: 
"Si j’étais querelleur j'aurais 
pu. . etc.” Non. M. Bourret, vous 
auriez dû protester et. après, 
vous auriez pu écrire votre pro­
testation Nous vous aurions 
mieux compris. Medice, cura ta 
ipsum...

Jean Benoit MAILLE,
Montréal.

Devons-nous importer professeurs et 
manuels de France ?

Cela commence le matin, au 
petit dejeuner, heu: : à la­
quelle les maris se faisaient 
un rempart des dernières nou­
velles contre les assauts de la 
domesticité; aujourd'hui, ils 
doivent répondre, aussi poli­
ment que possible, aux ques­
tions insistantes de leurs épou­
sés. aux impérieuses sollicita­
tions de la marmaille. Déjà 
épuisés sur le chemin de leur 
travail, ils s’assoient dans le 
métro livrant aux voisins un 
visage décomposé, abstrait, ab­
sent, vide, découvrant avec 
horreur la vacuité de l'huma­
nité d'en lace tressautant en 
cadence aux cahots de la ma­
chine. Ils achèveront de même 
leur journée sans le tour d’ho­
rizon habituel, les commentai­
res — superflus, disaient-ils — 
mais peut-être nécessaires.
Lt> journaux et la publicité
Il reste bien la radio, direz- 

vous, et la télévision Cela est 
vrai, sans doute, pour ce qui 
est de l'information pure, de 
l'actualité de dernière heure, 
mais la presse dans une ag­
glomération comme le grand 
New-York est un moyen de 
communication plus encore 
qu'un moyen d'information. 
Aussi, peut-on dire que les 
New - Yorkais, aujourd'hui, 
achètent moins, trouvent 
moins facilement du travail, 
louent moins d'appartements, 
vont moins au théâtre ou au 
concert ou au cinéma, et qu'il 
leur arrive même de rater les 
enterrements .. .

Car toutes ces activités de­
pendent dans une très large 
mesure de la publicité, et 
cette publicité se fait naturel 
lemenl par la voie des jour­
naux. Le syndicat des ouvriers 
typographes, en cherchant a 
porter le salaire de base de 
ses membres à environ Itii) 
dollars par semune. a entrai 
né la fermeture par solidarité 
de tous les quotidiens new- 
yorkais, la mise à pied de 
20.000 employés, une perte de 
salaire d'un demi-million de

dollars par jour, mais il a éga­
lement causé une perte jour­
nalière de 2 millions de dol­
lars au commerce de détail, 
ce qui représente à son tour 
un manque à gagner de 60,000 
dollars pour la municipalité 
rie New-York, faute de taxe 
de vente.

Le concert de lamentations 
qui vient de tous les secteurs 
de la population a un carac­
tère péniblement saisonnier : 
la grève s'est déclenchée en 
pleine période d'achats pour 
les fêtes de fin d'année. Les 
acheteurs, direz-vous, peuvent 
se rendre dans les magasins. 
Ils s'y rendent précisément le 
moins possible d'ordinaire, re­
doutant à juste titre la ma­
rre de clients : dix pour cent 
du total des ventes des grands 
magasins résultent de com­
mandes par telephone, elles 
mêmes inspirées par les an­
nonces de ventes spéciales 
placées dans les grands quo­
tidiens.

Si les grands magasins souf­
frent. les petits détaillants 
spécialisés sont beaucoup plus 
durement atteints : ils ont 
rentré tout un éventail de 
marchandises pour la fin d’an­
née, sur laquelle ils concen­
trent la plus grosse partie de 
ic-ur budget publicitaire, et 
leur roulement a baissé jus­
qu'à 25'7i.

1! en va de même dans les 
domaines le.s plus imprévus : 
nous parlions d’enterrements: 
à part les proches, ce n’est 
qu'en consultant la rubrique 
nécrologique qu'on peut ap­
prendre le décès de M. X. as 
sister aux obsèques, envoyer 
des fleurs ... et les fleuristes 
ne sont pas les derniers à se 
plaindre de la grève. Les di­
recteurs de théâtre sont pri­
vés de la voix des critiques 
sur lesquels se reposaient 
quantité de visiteurs des Flats 
voisins pour remplir les salles 
durant les weekends. Les New- 
Yorkais eux-mêmes, sans leurs

journaux, ne savent ou se joue 
telle pièce, où se projette tel 
film, où se donne tel con­
cert ... Et les chanteurs, vio­
lonistes ou pianistes à leurs 
debuts, pour qui New-York 
représente souvent le trem­
plin au seuil de leur carrière, 
s'ils donnent un concert pré­
pare de longs mois à l'avance, 
se trouveront sans la brochet­
te d'articles signés des criti­
ques les plus respectés dont 
ils se seraient servis pour ob­
tenir de nouveaux engage­
ments à l’interieur du pays, 
i ar Ne v-York demeure le cen- 
Ire intellectuel et artistique 
de la nation et. sans ses jour­
naux, c'est un centre en vase 
clos, qui ne diffuse plus 
rien...

Des palliatifs
11 y a bien, certes, des solu­

tions de rechange, mais com­
bien inadéquates : certains 
restaurants donnent, à midi, 
une feuille de nouvelles d'a­
gence, avec les cours d’ouver­
ture à la bourse; les lignes de 
chemins de fer de grande ban­
lieue distribuent à ceux qui 
font la navette un résumé des 
informations; la radio et la 
télévision augmentent leurs 
émissions d'actualités; 1 e s 
grands magasins ont en vi­
trine des mannequins vivants 
qui font la demonstration 
d'articles en vente spéciale, 
d’autres font distribuer aux 
principaux carrefours les pa­
ges d'annonces qu'ils n'ont pu 
insérer danr les journaux. On 
s'arrache, enfin, pour le plai­
sir rare de faire impression, 
les quelques centaines de quo­
tidiens venus de Boston. Phi­
ladelphie ou Washington, et 
qui se vendent naturellement 
au prix fort... et si l’on n'a 
rien, mais vraiment rien d'au­
tre à faire, on peut à la ri­
gueur feuilleter négligemment 
un livre et se donner pour 
un temps — aussi bref que 
possible —- l'apparence d’un 

inte'lcctucl !

Monsieur le Directeur,
t’jmme votre journal m i 

déjà offert si généreusement 
l'hospitalité, je compte qu'il 
me procurera encore l'avant a 
ge de faire part de mes expé­
riences et j’en remercie la 
direction.

Cette fois, c'est au sujet des 
professeurs et des manuels 
scolaires français. Remarquez 
tout de suite que si j'admire 
et si j'aime même les uns et 
les autres, je n'en désire nul 
lement de façon générale, sauf 
quelques invités spéciaux des 
universités et du Conseil des 
Arts. Il ne faut pas croire que 
tous seraient du même calibre 
que certains conférenciers de­
legués par une société ou une 
autre.

Tout en admettant que les 
sciences et les techniques sont 
plus développées en Europe et 
aux Etats-Unis qu'au Canada, 
je ne vois pas la nécessité de 
faire un recrutement massif 
de professeurs français pour 
nos écoles, nos Ecoles norma­
les entre autres. Chez nos voi­
sins américains et chez nos 
cousins de Franco, la méde­
cine aussi est plus avancée 
qu'en d'autres pays; mais a-t- 
on jamais eu l'idée de remplir 
nos hôpitaux de médecins 
français ou américains pou 
cette raison? Non. bien sùr 
Nos médecins vont étudier, ils 
se tiennent au courant et on 
leur fait confiance. Les pro­
fesseurs en font autant. La 
plupart des principaux diri­
geants de notre enseignement 
ont de leur côté des études 
très poussées. Je suis sûre que 
les directeurs de pédagogie 
dans nos universités ne sont 
[u.s plus arriérés que les mai 
très de la médecine. Pourquoi 
donc douter de leur compé­
tence et de celle de leurs élè­
ves qui prendront la direction 
des Ecoles normales et des 
autres? Des faits analogues se 
produisent dans d'autres do­
maines et tout le monde est 
satisfait. Les professeurs ne 
sont pas plus bêtes que les 
médecins. Ils peuvent tout aus­
si bien qu'eux apprendre les 
nouvelles techniques et les 
appliquer. Quant au reste, je 
dirais avec l’auteur de "Pour 
ou contre l’école nouvelle”, 
Suzanne Marie Durand, une 
Française puisqu’on aime 
mieux l'opinion des Français: 
"Adoptons les nouvelles mé­
thodes qui sont excellentes, 
c'est sûr; mais laissons de cô­
té toutes les fausses idéolo­
gies." On donne encore comme 
raison que les Français ont un 
meilleur langage. Veut-on in­
sinuer que nos professeurs 
d'Ecole normale parlent mal? 
Là. c'est le comble des exagé­
rations Pour ma part, mes 
institutrices canadiennes par­
laient aussi correctement et 
étaient largement aussi inté­
ressantes que mes institutri­
ces françaises tant au niveau 
des Ecoles normales qu'au ni­
veau universitaire. Encore une 
fois, je ne parle , as des invi­
tés spéciaux. D'ailleurs, nous 
avons l’expérience de profes­
seurs français dans les petites 
écoles. Il en est venu beau­
coup entre 1902 et 1910 et

parlons nou. mieux depuis? 
C’est une preuve évidente que 
même si l'institutrice possède 
un langage impeccabk. les en­
fants parleront mal si les fa­
milles ne soignent pas leur 
discours. C’est à se demander 
quel vent de faussetés souffle 
sur la province. Quelques-un» 
croient encore que nos profes­
seurs sont arriérés. N'ont-ils 
jamais vu le nombre imposant 
de religieux, de religieuses et 
même de laïcs qui passent des 
licences, des maitrises et des 
doctorats en histoire, en péda­
gogie, en philosophie, en litté­
rature en 1. figues, etc.? Us 
connaissent très bien les mé­
thodes et les philosophie : an­
ciennes et nouvelles et savent 
surtout à quoi s'en tenir à leur 
sujet.

A propos de* manuels sco­
laires français pour les jeunes 
élèves de la province de Que­
bec, c'est absolument Contro 
la pédagogie qui enseigne de 
choisir les faits concrets avec 
des exemples de choses in­
connues pour eux et des phra­
ses a construire sur des acti­
vités qu'ils ignorent. Pourquoi 
compliquer ainsi la compré­
hension? Chose étrange, plu­
sieurs désirent des livres 
français pour le cours élémen­
taire alors que là ou ce serait 
nécessaire, c'est-à-dire dans le.s 
deux universités françaises de 
la province, on lit surtout des 
livres anglais. Sans prohiber 
les livres anglais ou améri­
cains, les ’ ; .liants d'univer­
sités pourraient faire une plus 
grande part aux livres fran­
çais. Ce serait mieux que do 
blâmer leurs professeurs qui 
leur ont mal enseigné le fran­
çais. pensent-ils. L’étudiant 
doit faire sa part. En tout, il 
faut compter sur nous, d’abord. 
Si nous ne voulons pas lire 
de livres français, comment 
prétendre développer et même 
entretenir notre culture fran­
çaise?

Cette question des manuel» 
scolaires est encore grande­
ment éclairée par l'idée émise 
aux dernières semaines socia­
les tenues à Montréal. La 
science, disait-on, progresse si 
vite maintenant, que les pro­
grammes, les méthodes, et par 
conséquent les livres qui dis­
pensent les connaissances, de­
vront changer au moins tous 
les 15 ou 20 ans. Rien d’éton 
nant si nos manuels d'aujour­
d'hui ne sont plus à la page, 
pas tous tout de même. Mais 
il y a suffisamment de per­
sonnes qualifiées pour en com­
poser d'autres, selon l'écolo 
nouvelle.

A ces mêmes semaines so­
ciales. un philosophe français 
et quelques psychologues ca 
nadiens préconisaient l’idée 
qu'il ne doit pas v avoir de 
rupture entre l’école et la so­
ciété tant au point de vue 
scientifique qu'au point de vue 
économique ou idéologique. 
Quelle rupture catastrophique 
ce serait alors d’avoir unique­
ment des écoles neutres d"rs 
une province où la population 
est 93% catholique!!!

Marguerite ROY, 
Québec.

-0-iMMiitiieui

L'OPINION DU LECTEUR

LE YOGA: Ni vessie ni lanterne
Par le Dr Joseph C. ROY

L opinion du Dr Gilbert sur le Yoga ne semble pas s'appuyer sur des bases 
solides d’étude suffisante : comme il le dit lui-même, il n a pris qu une connaissance 
théorique générale du Yoga par la lecture d un ouvrage (X) récent. Cfr. article du 
Devoir du 5 décembre 1962. Ceci est loin d’être satisfaisant pour se former une 
opinion lucide sur le Yoga et je ne crois pas que I article écrit par le Dr Gilbert doive 
servir de critère d'appréciation. Il n'a certainement pas compris l'essence même du 
Yoga ni goûté à ses bienfaits.

I.e Yoga, tel que contm en 
Occident, est au fond du Va 
t ha Yoga, une des nombreuses 
formes de Yoga.
Un système ancien 
et moderne

Le Hatha-Yoga est un systè­
me de culture humaine totale, 
physique, morale, et psychi­
que. Il a pour but le contrôle 
nu corps et des énergies vita 
les en vue de supprimer l'obs-

français. Ce sera beaucoup 
plus facile si l'anglophone de 
l'administration comprend le 
fiançais: pour y parvenir, il 
faudra que les Etats provin­
ciaux consentent à pousser 
l'enseignement de la langue se­
conde. Ce n'est pas gagne.

L’urgence
Ce n’est pas gagné, mais il 

y a urgence. Qui le souligne? 
M David Lewis, le député 
\PD d'York-Sud. M. Lewis ter­
minait ainsi, avant-hier, une 
vigoureu*e intervention au Par­
lement en faveur de l'enqué- 
te: "Je demande instamment 
au premier ministre de notre 
pays d'instituer sans délai la 
Commission royale d'enquête 
que tous les participants au 
présent d-'hnt semblent récla­
mer".

Il ne faut pas attendre, di­
sait plus loin M Lewis, "il ne
faut pas attendre que la ten­

tacle qui empêche l'homme de 
s'élever spirituellement. Dans 
ce sens le Hatha-Yoga est une 
ascèse, une discipline, son ob­
jectif esl d’assurer un parfait 
équilibre des fonctions orga­
niques. sa fin ultime, son vrai 
but est de preparer l'homme 
a acquérir cette quiétude de 
l'esprit si nécessaire Ce n'est 
donc pas l'équivalent ni la 
contre partie d'un système de

sion monte au point de ruptu­
re Il ne faut pas attendre pour 
poser l'acte historique grâce 
auquel le Canada pourra ren­
forcer ses liens de façon à pre­
senter au monde entier, lors 
de la célébration du cente 
naire de la Confederation, en 
1967, le plus bel exemple qui 
soit d'unité de compréhension 
entre deux races égales, parte­
naires dans la mise en valeur 
et l'expansion d'un des pays 
les plus riches et les plus 
beaux du monde. Je le répète, 
le moment d’agir est venu. A 
l'heure où l'unaninrité se fait 
entre tous les partis sur cette 
question, c’est au premier mi­
nistre qu'il incombe dès main­
tenant de poser l'acte histo­
rique que tous réclament".

En somme, une majorité par­
lementaire se dégage en faveur 
de l'enquête. Que fera M. Die­
fenbaker?

ANDRE L. >,

culture physique, il y a beau­
coup plus.

L'enseignement yoguique est 
antique, néanmoins si on l'é­
tudie de près, peu de ses 
théories sont erronées et 
longtemps avant nous il avait 
assimilé plusieurs vérités sur 
la physiologie de l'organisme 
humain.

Peu en rapport avec la 
diète dont parle le Dr Gilbert, 
le Hatha-Yoga enseigna qu'une 
mastication complète est très 
importante; on est surpris de 
constater que les toutes ré­
centes découvertes des cher­
cheurs européens et améri­
cains, se rapprochent toujours 
davantage des anciennes re­
gies du Yoga. Je cite "Que 
votre nourriture soit naturelle 
et simple - Le régime sans 
viande des Hindous n'est pas 
une règle générale car le be­
soin de se nourrir de viande 
dépend des conditions clima 
tiques. Le tout est explique 
dans les moindres détails et 
de la façon, comme je le di­
sais plus haut, la plus re­
connue aujourd'hui". Que les 
repas doivent être consommés 
lentement, etc...
Postures et 
respiration

Les Asânas ou postures 
sont parfaitement admissibles, 
se font avec lenteur, sans 
heurt, ni élan, sans idée de 
competition, la pose une fois 
obtenue il y a detente et de 
l'esprit et des muscles. 11 
est des postures difficiles non 
accessibles par tout le monde 
et non recommandées à tous. 
Le tout est loin de l'immobi­
lité absolue que le Dr Gilbert 
a vue dans ces g.vmnastiques

«MltMlM

lentes avec temps d'arrêt plus 
ou moins prolongés. Les ex­
emples de lever précoce post­
opératoire ne s'appliquent pas 
du tout pour prouver que ces 
postures sont d une pratique 
contre nature — loin de là, 
au contraire.

Le l’rànâyàma ou respira­
tion rythmée ou contrôle du 
souffle nous enseigne des mé 
thories dans le Hatha-Yoga qui 
sont totalement en accord et 
à Cavant-garde des théories 
nouvelles sur la physiologie 
respiratoire: leurs applica­
tions loin d'être dommagea­
bles sont un bienfait pour tout 
l'organisme.

En Orient depuis des temps 
anciens, en Inde particulière­
ment des Sages ont appris a 
l'homme par une série de dis­
ciplines d'ordre physique à 
rester maitre de ses pensées, 
à dominer son psychique et 
à s’établir dans une atmos­
phère de détente et de paix 
profonde.

Pour nous, en tenant comp­
te des différences de tempé­
rament. de culture, de foi, 
pourquoi ne pourrions-nous 
pas bénéficier de leur expé­
rience authentique. Il n'est 
pas recommandé d'en user 
sans guide competent, sans 
discernement car il y a des 
risques de tomber dans cer 
laines fautes comme le culte 
du corps, le fakyrisme cto...

J'ai écrit cet article dans le 
but d'éviter la conclusion du 
Dr Gilbert et autres qui pro­

clament que les pratiques du 
Aoga sont devenues la derniè­
re lubie du groupe de “La 
Dolce Vita", et d'empêcher 
de classer un système qui mé­
rite une étude beaucoup plu» 
approfondie.

Et pour ceux qui voudraient 
une elaboration plus complè­
te:

P. Chanson "Pour la santé 
du corps et de l'Esprit” Spes, 
Paris 1956.

C. Kerneitz "Postures et res­
pirations du Hatha-yoga”; Tal­
landier. Paris 1951.

P. Regamey "Un Yoga chré­
tien" Vie spirituelle, août- 
septembre 1955.

Albert Schweitzer “I-o» 
grands penseurs de l’Inde"; 
Payot, Paris 1936.

Swami Siddheswarananda: 
"La technique hindoue de la 
contemplation"; Etudes Car- 
mélitaines. Desclés dé Brouwer 
Paris 1949

J M. Déehanet, moine bé­
nédictin de Kartsénia: "La 
voie du silence" 1957.

Selvarajan Yesudian Eli­
sabeth Haich; "Sport & Yo­
ga"

Josoph-C. ROY. m.d.
im if wmmmwrmHmmmimmm •

La Bible vous parle
Prépare; le chemin du Sei­

gneur, aplanissez ses sentiers.
(Le 3. 4)

Tfxtp* cholAls oar 1» Swlét* 
cathollaue d« la Bible.
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Cuba: les 1,113
prisonniers, sur 
le point d'être 
tous relâchés

MIAMI — L'avocat new yor- 
Lais James B. Donovan eM re­
tourna hier à La Havane dans 
l'espoir d'arriver, avant Xoel, 
a obtenir la libjration des 1,1 Li 
prisonniers détenus depuis la 
tentative d'invasion de l'ile an­
tillaise. l'année de nière.

La libération doit faire l'ob­
jet d un l oc rb a. : EtaLs- 
Lms, le comité des familles de 
prisonniers s'est occupé acti­
vement de rassembler le mon­
tant de l'amende imposée aux 
pritonniers: un chargement de 
médicament

L'avocat, oui était à La Ha­
vane mercredi, a déclaré, à 
son retour a Miami, qu'il avait 
soumis la liste des niédioa 
niont^ rassembles aux autori­
tés cubaines, t elles-ci devaient 
prendre une decision hier.

Le retour de Donovan et des 
membres du comité qui l’ac­
compagnaient, a été entouré 
d'un certain mystère. Au lieu 
d'atterrir à 1 aéroport interna­
tional de Miami. I avion s’est 
posé sur une piste auxiliaire à 
un mille de distance. Quand 
les journalistes y sont arrivés, 
les passagers avaient déjà quit­
te l’endroit.

Pendant ce temps, un cargo 
américain, l'African Pilot, s est 
amarré à Port Everglades, en 
Floride, où il prendra la car­
gaison de medicaments recueil­
lis un 
Unis.

CINQ

colère contre 
et amitié aux

Katanga : 
tes E.-U.
Français et aux Anglais

ELISABETHVILLE. — Les etudiant* 
de I université du Katanga ont manifeste 
violemment hier devant le consulat amé­
ricain en scandant "A bas Kennedy", puis 
se sont rendus devant les consulats de 
France et de Grande-Bretagne, mais le

On aurait pu s attendre au pire hier après les incidents qui ont eu lieu durant la campagne électorale. Pourtant, on
a voté dans le calme à St Domingue.

peu partout aux Etats

Les principales compagnies 
aériennes du pavs ont collabo­
ré au transport des médica­
ments jusqu'en Floride et le 
coût de la traversée de l'Afri- 
can Pilot sera défrayé par le 
comité des American Steams­
hip Lines.

Les autorités maritimes 
estiment que le cargo pourra 
cire chargé dès ce soir et quit­
ter la Floride samedi matin 
a destination de Cuba.

Selon certains membres de 
la mission revenue hier de Cu­
ba, le premier ministre Castro 
lui-méme souhaiterait que l’é­
change soit rapidement con 
clu. car la république de Cuba 
est à court de médicaments.

D'un autre coté, les familles 
des prisonniers ont été autori­
sées à envoyer des colis de vi­
vres à ceux des leurs actuelle­
ment détenus à la prison de 
La Havane ou sur l'ile aux 
Pins, sur la côte sud-ouest de 
Cuba.

La première élection 
passe dans le calme

SAINT-DOMINGUE. — Le premier scrutin authen­
tique depuis 30 ans en Republique Dominicaine s’est 
déroulé dans le calme hier, faisant contraste avec la 
campagne électorale qui l a precede. Celle-ci avait été 
marquée de plusieurs incidents.

Le comptage des votes commence aujourd hui mais 
le résultat ne sera pas connu avant 12 jours. On croit 
cependant que la tendance commencera à se dessiner 
des ce soir. Le nombre de voteurs dépassera, semble-t-il, 
les 225.968 qui avaient élu le directeur Rafael Trujillo en 
1930. Trujillo a été assassiné l’an dernier.

Les Dominicains avaient à élire un président, un 
vice-président, 27 sénateurs. 74 députés, 77 dirigeants 
municipaux et 417 gouverneurs locaux.

L’une des premieres tâches du président et du

en 30 ans, se 
à St-Domingue

vice-président, tous deux élus pour un mandat de quatre 
ans, sera d’établir le projet de constitution. Le< représen­
tants provinciaux sont élus pour un mandat de deux ans.

Le président MoLse Tshombé 
a arouse le gouvernement rie 
Washington de vouloir prolon 
ger les "rmseres du Congo

PÉROU
LIMA. — Au moins 28 per 

sonnes ont trouve la mort dans 
la chute d'un autobus du som 
met d'une falaise de 150 pieds 
dans les Andes. Seule une 
fillette da 12 ans a survécu a 
la tragédie.

INDE
TEZPUR. — Un convoi de la 

Croix-Rouge indienne trans­
portant 3ti8 blessés ou mala­
des tout juste libères par les 
Chinois est arrivé hier dans 
cette ville situee près de la 
frontière. Les prisonniers ont 
été remis à la Croix-Rouge a 
Dhirang Dzong. quartier géné­
ral d’une division indienne 
cantonnée dans les Himalayas 
Le convoi a egalement ramené 
la dépouille de 11 soldats in­
diens morts durant leur inter­
nement.

AUX OUATRE COINS 
OU MONDE —

THORSON
RIO DE JANEIRO. — Le |u- 

ge Joseph T. Thorson, presi­
dent de la cour de l'Echiquier 
du Canada qui avait été griè­
vement blessé par un bandit

AVIS DE DECES
ST-PIERRE. — A Montréal, le 
20 décembre 1962, à l'âge de 77 
ans, est décédé. Charles Saint- 
Pierre, ex-président de la Ban­
que Canadienne Nationale. Les 
funérailles auront lieu lundi le 
24 courant. Le convoi funèbre 
partira du salon Urgel Bourgie 
idée, angle boni. Décarie et ave­
nue N D G. a 9 heures 45, pour 
se rendre à l'église Notre-Dame 
de Grâce, ou le service sera 
célébré à 10 h Et de là au 
cimetière de la Côte-des-Neiges, 
lieu de sépulture. Parents et 
amis sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

LAMARRE — A Montréal, le 
19 décembre 1962. a l'ège de 
60 ans. est décédé monsieur 
Léopold Lamarre, époux de 
Thérèse Aubry autrefois de 
Ville-Emard. Les funérailles au­
ront lieu samedi le 22 courant.
Le convoi funèbre partira du 
salon Urgel Bourgie Liée, no 
6259. boul. Monk, à 9 heures 
45, pour se rendre à l'église BEAUSOLEII 
Notre-Dame du Perpétuel Se­
cours. ou le service sera célé­

bré à 10b. Et de là au cime 
tière de la Côte-des-Neiges, lieu 
de sépulture. Parents et amis 
sont priés d'y assister sans au­
tre invitation.

CLEMENT — A Longueuil. le 
19 décembre 1962. à l'âge de 
77 ans, est décédée Anna Clé 
ment, célibataire, fille de feu 
Edouard et Marceline Lauren 
dealt, demeurant au 169 boul 
Lemoyne, Longueuil. Les funé 
railles auront lieu samedi le 
22 décembre Le convoi funé 
bre partira du salon B Fran 
coeur & Fils Enrg., no 70 boni. 
Lemoyne. Longueuil. pour se 
rendre a l'église St-Pierre Apô­
tre, où le service sera célébré 
à 10b Et de là au cimetière 
paroissial, lieu de sépulture. 
Parents et amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation 
Prière ne pas envoyer de 
fleurs.
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A Outremont, 
le 19 décembre 1962. a l àge de 
82 ans. est décédée Blanche 
Jarret, épouse de feu Raymond 
Beausoleil, LP., mère de Mme 
Alain Paradis (Normand), Mme 
Jean Morin (Stella). Mme Ray­
mond Racine iRaymnnde), de­
meurant au 905 rue Pratt. Les 
funérailles auront lieu samedi 
le 22 courant. Iæ convoi fu­
nèbre partira du salon J. S. 
Vallée Limitée, No 5310 avenue 
du Parc a 8h.30 pour se rendre 
a l'église St Raphaël nu le ser­
vice sera célébré à 9h Et de 
là au cimetière de la Côte-des- 
Neiges. lieu de sépulture. Pa­
rents et amis sont priés d'y 
assister sans autre invitation.

dimanche dernier, a pu se le­
ver de son li* durant quelque 
temps hier, a révélé son mé­
decin. Le juge en chef de la 
Cour suprême, M. Gerald Fau- 
teux, qui accompagnait le juge 
Thorson au moment de l'as­
saut, a quitté Rio pour les 
Etats-Unis mercredi soir à mi 
nui*. On l'attend à Ottawa 
d'ici la fin de semaine. Le ju­
ge Fauteux n'a pas été blessé 
par les assaillants.

CRÈVE
NEW-YORK, — M. Stephen 

Schlossberg, conciliateur fédé­
ral, a annoncé hier qu’il aban­
donnerait ses efforts pour 
trouver une solution à la grève 
des journaux new-yorkais si 
les deux parties ne modifiaient 
pas radicalement leur attitude. 
Leurs positions respectives 
sont loin d'être conciliables, 
a -1 - il dit Le gouverneur 
Nelson Rockefeller, de son cô­
té. a lance un appel aux deux 
parties.

TEAMSTERS
CLEVELAND — Les rou 

lier* (Teamsters) ont mis fin 
hier a la trêve de 11 jours et 
ont recommencé à faire grève 
contre les deux quotidiens de 
Cleveland. Les routiers avaient 
débrayé le 29 novembre et 
les journalistes les ont imi­
tés le lendemain. Les deux 
journaux n'ont pas publié de­
puis 21 jours.

POLOGNE
VARSOVIE. — La première 

tragédie aérienne en 11 ans a 
causé la mort des 33 passagers 
d'un turbo-reacté Viscount. 
Parmi les victimes se trou­
vaient 29 Polonais et une fa­
mille d’Allemands de l’Est.

La Russie 
fabriquer

WASHINGTON — Des in 
formations secrètes parvenant 
aux Etats-Unis indiquent que 
la Russie abandonne la cons­
truction d'énormes fusées spa­
tiales pour se concentrer sur 
la fabrication de missiles in­
tercontinentaux et de navires 
spatiaux plus petits et plus raf­
finés. suivant en cela l'exem­
ple des Etats-Unis.

Cette nouvelle orientation 
de sa production a fait dire le 
mois dernier au secrétaire 
américain à la défense. M. Ro­
bert McNamara, que la supé­
riorité soviétique dans le do­
maine des fusées était factice. 
Durant des années, la Russie 
a concentré ses efforts sur la 
fabrication de grosses fusees, 
vraisemblablement parce que 
ses ogives nucléaires étaient 
primitives et lourdes et néces­
sitaient des fusées d'une très 
grande puissance.

aurait renoncé à 
de grosses fusées
C'est, croit-on aux Etats- 

Unis. ce qui aurait donne l'a­
vantage initial aux Russes dans 
l’exploration de l'espace. Les 
fusee soviétiques, possédant 
une poussée de 1.300.000 li­
vres, peuvent soulever environ 
trois fois le poids que trans­
portent les fusées américaines.

Toutefois, ces fusées géantes 
sont difficiles a protéger et 
a manipuler. D'autant que ia 
méthode qu'on juge aujour- 
d hui la plus efficace pour pré­
server les fusées contre d'é­
ventuelles attaques ennemies 
consiste à les entreposer dans 
des silos souterrains Les Amé­
ricains ont ainsi caché une 
vingtaine de "Minuteman", la 
plus récente et la moins coû­
teuse de toutes les fusées, 
dans des silos d acier et de 
béton Ils comptent enfouir 
sou* terre 800 de cea fusées 
d'ici 1965.

Quant a l’URSS, on dit que 
ses dernières séries d'essais 
lui ont fourni les moyens de 
réduire le volume et ie poids 
de ses ogives nucléaires sans 
en diminuer la puissance de 
destruction. Elles n'ont donc 
plus besoin de véhicules aussi 
puissants.

La transformation de sa 
production a cependant ralen 
ti le rythme de fabrication des 
fusees, ajoute-t-on. de sorte 
qu* les Etats-Unis ont pu re­
prendre l'avance dans ce do­
maine et pourront sans doute 
maintenir leur avance a moins 
de malchances

La Gde-Brelagne aurait 
songé à envahir les deux 
Rhodésies, dit Welensky

GUATEMALA
GUATEMALA CITY. — Un 

train de marchandises a té­
lescopé un train de passa­
gers hier à Buena Vista. 150 
mille* à l'ouest de la capita­
le, entraînant la mort de 20 
personnes.

et a menace d'appliquer la 
politique de "la terre brûlée 
dans sa province plutôt que 
de céder a des pressions mi 
litaires.

La garde pcrsonneHe du 
pié>ident a dû être appelée a 
ia rescousse pour mettre fin 
a ia manifestation deiant le 
consulat américain Environ 
150 étudiants en colère ont 
descendu le drapeau ameri 
cam. lance des pierres et brise 
toutes les vitres de l'edifice 
puis ont mis le feu a un kios 
que dans le parc du consulat

Le consul Jonathan Dean et 
le personnel ont d'abord sur­
veillé la manifestation du bal 
con puis ont dû rentrer dans 
le consulat.

"Vive d* Gaulle"
Les policiers ont tiré en 

l'air afin de disperser les étu­
diants qui criaient : Jetons 
le consul dehors... pas de sol 
dats américains au Katanga

Puis le* etudiants se ren­
dirent au consulat de France 
en chantant “Vive la France” 
et "Vive de Gaulle”. Le con­
sul français Patrice de Beau­
vais a reçu la délégation et on 
rapporte qu'il aurait déclare , 
aux étudiants que la France 
n avait pas l'intention d'inter

Plus d'essais 
nucléaires en 
Russie à partir 
du 1er janvier 
si . . .

GENEVE — Le délégué so­
viétique Semyon Tsarapkine a 
annoncé hier que l'Union so- 
\iotique renoncerait à toute 
expérience nucléaire a compter 
du 1er janvier si les Etats- 
Unis et la Grande-Bretagne 
promettaient de faire de mé 
me.

Sa déclaration contredisait 
d'une certaine façon les nou­
velles émanant de Londres. 
Celles-ci disaient que l'Union 
soviétique annoncera bientôt 
un moratoire nucléaire unila­
téral entrant en vigueur le 1er 
janvier M. Tsarapkine a pris 
la parole à la dernière séance 
de la conférence de* 17 na 
lions sur le désarmement. Les 
pourparlers, toujours dans 
l'impasse, reprendront dans 
trois semaines.

ton de leurs récriminations alors complè­
tement change.

L’annonce de l'envoi par les Etats- 
Unis d une mission militaire et de nou­
velles expeditions d’armes au Congo » 
suffi à allumer la colere des etudiants 
katangais.

venir dans les affaires congo­
laises et que la crise actueîl* 
devait être réglée par les Afri­
cains".

Les etudiants ont répète |e» 
mêmes mamfe'tations d amitié 
devant le consulat de Grande- 
Bretagne Ils ont remercie 1* 
consul Derek Dodson du fait 
que la Grande-Bretagne ait 
accueilli aver reserve la pro­
position de boycotter les ex. 
portations katangaises.

Donnant une conlercnce d* 
presse dans le comte minier 
de Kolwezi, situe a 200 miüej 
d'Elisabethvillc. le president 
Tschombé a accuse les Etats- 
Unis — et particulièrement 
leur ambassadeur au Congo M. 
Edmund Gullion — de faire la 
sourde oreille à ses proposi. 
lions et de faire en sorte que 
la crise congolaise s'éternise.

Le gouvernement de Was­
hington a accordé officielle­
ment son appui au plan de \f. 
Thant prévoyant des sanction! 
économiques contre le Katan­
ga si cette province ne recon­
naît pas l'autorité du gouver­
nement rentrai de Léopold* 
ville.

DE VAL DAVID

a

SALISBURY, Rhodes.* du 
Sud — Sir Roy Welensky, pre­
mier ministre de la Federation 
rhodésienne, a révélé hier soir 
qu'il détenait des preuves irre- 
fitubles qu'en février de l'an 
dernier, la Grande-Bretagne 
entrainait des troupes au 
Kenya en vue d'envahir les Rho- 
desies.

L'accusation a aussitôt été 
dementie à une conférence de 
presse convoquée d'urgence 
par le haut commissaire britan­
nique à Salisbury, Lord Alport. 
Celui-ci a déclaré qu'il n'avait 
jamais été dans l'intention de 
son gouvernement d'utiliser la 
force contre la Fédération.

"Je suis personnellement en 
mesure de nier ces accusa* 
tions", a-t-il dit. Welensky a lan­
ce cette accusation en réponse 
a une question qui lui fut adres* 
see en Chambre relativement

à son discours de mercredi 
dans lequel le premier minis­
tre avait encore une fois accu­
se de trahir la Fédération en 
permettant au Nyassaland de 
s'en retirer.

Le premier ministre a dit 
qu'il était prêt a tourner la pa­
ge sur cette affaire, "mais, 
a-t-il ajoute, je voudrais faire 
savoir très clairement que si 
la Grande-Bretagne songe a im­
poser sa volonté à ce gouverne­
ment, nous nous reservons le 
droit, comme nous l'avons fait 
en février dernier, de prendre 
toute mesure que nous juge­
rons nécessaire pour l'en em­
pêcher". Plus tôt, le cabinet 
fédéral avait approuvé à l'una­
nimité une résolution condam­
nant la Grande-rBetagne pour 
avoir reconnu au Nyassaland 
le droit de se séparer de la Fé­
dération.

Georges Godin
Successeur d’Arthur Landry Enrg.
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Avant d'ajourner, 
le comité spécial

Une élégante création 
Pour "Le Soir"

Montre Lucas “juvenia” en or blanc ou jaune. 18 
carats Boutons de manchette et boutons de plastron 
avec perle de culture blanche ou noire montée sur 

platine

l'ONU abolit! 
sur la Hongrie

NATIONS UNIES — Sur le 
point d'ajourner, la 17e Assem­
blée générale des Nations unies 
a aboli le poste de commis­
saire charge de veiller sur les 
affaires de la Hongrie à la suite 
d'une proposition surprise des 
Etats-Unis. Le Canada a ap­
puyé la résolution.

Les Etats-Unis ont fait ob­
server qu'il ne s'agissait pas de 
renvoyer la question hongroise.
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mais le commissaire lui-même. 
Sir Leslie Monroe, de la Nou- 
velle-Zelande, n'en juge pas 
moins qu'ils font "une mauvai­
se affaire".

L'Assemblée a aussi approu­
ve prestement une résolution 
prolongeant de deux ans l'exis­
tence du comité d'aide aux ré­
fugiés de la Palestine. Les dé­
légués ont voté à 100 contre 0 
en faveur de la resolution; Is­
raël et le Cameroun se sont 
abstenus.

En dehors de l'Assemblée, 
l'ambassadeur canadien Paul 
Tremblay a annonce que le 
Canada s'engageait à verser la 
valeur de 51,000,000 au comité 
d'aide. La moitié de cette som­
me sera versé* en argent, le 
reste en denrées alimentaires. 
Depuis 1948, le Canada a consa­
cré une somme total* de SIS,- 
481,000 au règlêment de ce pro­
blème.

L'Assemblée doit proroger la 
session ce soir, mais elle a dé­
jà terminé son travail.

Le bloc soviétique a voté 
contre la résolution au sujet 
de la Hongrie. EH* a quand 
même été adoptée par 50 voix 
contre 13 avec 43 abstentions. 
Bien que le poste de commis­
saire surveillant soit aboli, l'As­
semblée ne se désintéresse pas 
du problème de la Hongrie.

La resolution américaine char­
geait le secrétaire general U 
Thant de "prendre toute me­
sure qu'il jugera utile a l'egard

du problème hongrois". Elle ex­
primait par ailleurs le regret 
que le commissaire surveillant 
n'avait pu s'acquitter pleine­
ment de sa mission à cause du 
manque de collaboration des 
Russes et des Hongrois. Dans 
les circonstances, disait-elle, il 
est inutile de maintenir cette 
fonction.

1er Prix de Joaillerie et Dessin — Paris 

1476 ouest, ru* Sherbrooke — WE. 5-6547
H«ur»i d ouverture Du lundi au vendredi d# t h am. I ! M h p m. 
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Voeux de 
M. Lesage

‘ En ces jours dont la célé­
bration émeut même ceux qui 
ne sont pas chrétiens, je vou­
drais ne trouu r que des mots 
simples ou le coeur serait pré­
sent.

De par votre volonté — libre­
ment. honnêtement, largement 
exprimée — j'occupe un poste 
dont je ne veux voir que la res­
ponsabilité extrêmement sérieu­
se qui engage ma conscience 
tout entière.

Mon premier, mon plus pres­
sant devoir était de rendre a la 
province une dignité à la hau­
teur de son destin Ktre citoyen 
du Québec, c’est faire partie 
d'un peuple qui se veut fort et 
respecté, mais qui, pour conser­
ver sa force et inspirer le res­
pect, doit demeurer intransi­
geant sur toutes les questions 
economiques et politiques qui 
touchent sa fierté nationale, 
Ktre citoyen du Québec, c'est 
appartenir à une collectivité no­
ble qui marche le front haut 
vers les destinées lumineuses 
qui lui sont promises et qui lui 
son' dues.

Jamais la population du Qué­
bec n'a été plus consciente de 
ses immenses possibilités. Ja­
mais non plus elle n'a affirmé 
de façon plus éclatante sa dé­
termination de prendre en main 
sa nropre destinée

Chargé d» traduire en actes 
la volonté rie la ponulation, le 
gouvernement a conscience de 
l'ampleur de la tâche qui lui a 
été confire.

Ce- ' dans cet esprit que nous 
tra-nillerons en songeant avant 
tout a la prospérité et au bon­
heur qui doivent être notre hé­
ritage a tous. Voila, je crois — 
et je suis sur que vous partagez 
mon opinion -- voila un natio­
nalisme positif, sain, sans fa­
natisme, un nationalisme auquel 
peuvent donner leur adhésion 
tous ceux qui, quelle que soit 
leur origine ethnique, veulent 
avec patriotisme former un peu­
ple uni et par la raison et par 
les sentiments.

Ces sentiments de fraternité, 
ces sentiments d'intégration, on 
peut les éprouver plus fortement 
que jamais a l'occasion des fê­
tes Elles font remonter à la 
surface une bonté qui trop sou­
vent sommeille, — engourdie — 
au fond de l'âme. . . et il fau­
drait les rendre permanentes 
puisque les sentiments qu'elles 
réveillent devraient nous habi­
ter toute l'année.

Voilà pourquoi, écartant les 
paroles officielles et les senti­
ments de commande, en son­
geant que nous sommes tous 
des êtres qui pensent, qui souf­
frent, qui travaillent, qui ai­
ment, qui connaissent des joies 
et des peines, des êtres profon- 
dément sensibles de chair et de 
sang, voilà pourquoi, dis-je, 
je ne veux utiliser que les mots 
très simples très profondé­
ment ressentis qui me montent 
du coeur, en vous disant a 
tous ;

(Suite à la page 2)

Voeux de 
M. Johnson
La période des fêtes, sur­

tout dans une société qui est, 
comme la nôtre, pétrie de tra­
ditions chrétiennes, évoque 
avant tout cet ideal de paix, 
de joie et d'amitié fraternelle 
que nous ne devons jamais 
cesser de poursuivre, à tra­
vers les difficultés et les con­
tingences des tâches quoti­
diennes.

Elle nous invite donc, non 
pas à nous évader de la réalité, 
mais à la mieux saisir, en pre­
nant une conscience plus nette 
des valeurs suprêmes qui doi­
vent inspirer nos pensées et 
nos actes.

A tous ies citoyens de notre 
belle province, sans distinc 
tion d'allégeance politique, je 
souhaite donc cette harmonie 
intérieure qui est le couronne­
ment de la recherche sincère 
du vrai et du bien.

Mes voeux se font particuliè­
rement fervents a l’égard de 
tous nos chefs religieux et 
civils L’exercice de l'autorité, 
en quelque domaine que ce 
soit. e«t un fardeau très lourd, 
que nous pouvons singulière­
ment alléger toutefois par no­
tre compréhension, notre 
lo'-au’é et notre affection

Mais le bien général n’est 
pas uniquement l’affaire des 
dirigeants. Une démocratie 
authentique suppose une par­
ticipation très étroite de cha­
cun à la vie sociale, politique 
et économique de la commu­
nauté. Ainsi est-elle particu 
lièrement importante et déli­
cate la mission des journalis­
tes, des commentateurs, de 
tous ceux qui doivent infor­
mer et guider l'opinion pu­
blique. De tout coeur, je leur 
souhaite les lumières et le 
détachement voulus pour leur 
permettre de donner à un peu­
ple adulte la vérité, qui est la 
condition première de la li-1 
berté.

Nous voici au seuil d'une 
nouvelle année. De quoi sera- 
t-elle faite? Je ne suis pas de 
ceux qui regardent l'histoire 
comme un courant irrésisti­
ble dont il serait Impossible 
de modifier le sens et auquel 
il ne nous resterait qu'à nous 
adapter pour survivre.

I,'histoire c’est nous qui la 
faisons. Elle résulte des dé­
cisions oue nous prenons libre­
ment et des actes que nous ! 
posons à la lumière de notre ' 
conscience. "Etre un homme", 
disait Saint-Exupéry, “c'est 
d'abord être responsable”. Que 
toutes les intelligences, tou­
tes les volontés soient orien­
tées vers le bien commun 
et le reste nous viendra par 
surcroît.

En mon nom personnel, au 
nom de tous mes collègues 
de l’opposition, au nom de 
l'Union nationale, je souhaite 
à tous cette paix du coeur, 
(■•’He profonde sérénité qui 
vient de la conscience du de­
voir accompli.

Don de $250,000 à l'institut 
du droit aérien de McGill

L'Institut du droit aerien et 
du droit de l’espace de l'univer­
sité McGill a reçu $250.000 de 
la Fondation Ford, annonce le 
Dr H. Rocke Robertson, prin­
cipal et vice-chancelier de l'u­
niversité.

Go don constitue un apport im­
portant au programme d'ensei­
gnement. de recherches, de col­
lection de documents et de 
bourses aux etudiants post-gra­
dués. Les déboursés de cette 
somme se feront d’après un 
budget réparti sur cinq ans à 
partir du premier janvier 1963

L'Institut, fondé en 1951, per­
met aux gradués en droit et 
aux membres du Barreau les 
plus qualifies de poursuivre des 
etudes avancées du droit de l'air 
et de l'espace.

Des étudiants de 37 pays ont 
suivi des cours a l'Institut de­
puis sa fondation. Ils viennent

généralement de compagnies 
d'aviation, des forces armées, 
d'universités étrangères et de 
services gouvernementaux.

Le don devrait rendre possi­
ble une augmentation du per­
sonnel, une intensification des 
recherches et l'octroi de 10 à 
15 bourses annuelles à des étu­
diants du monde entier.

Les étudiants sénior.s qui se­
ront invités par l’Institut, espe- 
re-t-on. en plus de jouir du cen­
tre de recherches de l’Institut 
pourront utiliser 1rs services de 
l'Organisation de l'Aviation ci­
vile internationale et de l'Asso­
ciation du transport aérien in­
ternational. Ces institutions 
font de Montreal un centre uni­
que de recherches en droit aé­
rien et en droit de l’espace

Une conference de spécialis­
tes du droit de l'espace est de­
là prevue au McGill pour le dé­
but d’avril.

Soyez prudents 
messieurs les 
automobilistes !

'Avec l'hiver, qui rendra la 
chaussée souvent glissante, nos 
policiers ont reçu l'ordre d'ap­
pliquer avec fermeté le nou 
veau règlement adopte par 
l'Office des autoroutes du Qué­
bec”, a déclaré M. Fernand 
Trépanier, inspecteur en chef 
dp la police de l'Office des 
autoroutes du Quebec.

“Toutes ies fins de semaine, 
des milliers de skieurs em­
prunterons l’autoroute pour se 
rendre dans les Laurentides y 
pratiquer leur sport favori, a 
continué l'inspecteur en chef. 
Nous entendons bien prendre 
toutes les mesures possibles 
pour assurer leur sécurité en 
particulier et celle de tous 
les automobilistes en général".

En vertu du nouveau règle­
ment no 4. adopté par l’Office 
des autoroutes du Québec et 
approuvé par le lieutenant- 
gouverneur en conseil, quand 
une autoroute est divisée en 
trois voies de circulation, com­
me c'est le cas de l’autoroute 
des Laurentides, les trois rè­
gles suivantes doivent être 
observées :

h La voie de droite est ré­
servée aux camions, autobus, 
véhicules avec remorque ou 
semi-remorque et à tous les 
véhicules circulant à une vi­
tesse moindre que 60 milles à 
l'heure.

2. La voie du centre est ré­
servée aux véhicules circulant 
de 60 à 70 milles à l'heure.

3 La vote de gauche est ré­
servée aux véhicules qui dé­
passent et seulement pour le 
temps requis par ce dépasse­
ment.

L’inspecteur en chef de la 
police de l’Office des autorou­
tes prie tous les automobilis­
tes de bien prendre note de 
ces trois règles de circulation 
car ies policiers .sont bien dé­
cidés à les faire observer 
scrupuleusement dans l'inté­
rêt commun.

D'autres articles du même 
règlement sont également im­
portants et leur application 
sera aussi très surveillée. Les 
automobilistes se rappelleront 
qu’il est interdit de faire mar­
che arrière et de stationner 
non seulement sur une auto­
route. mais aussi sur toute 
voie d’accès à une autoroute, 
sauf on cas d'urgence.

11 est interdit à tout conduc­
teur rie véhicule automobile 
d'effectuer un virage à gau­
che ou un virage en "U" ou 
de traverser le terre-plein sur 
toute autoroute ou voie d’ac­
cès à une autoroute. II est 
également interdit a tout au­
tomobiliste de dépasser un au­
tre véhicule en passant a la 
droite de ce véhicule.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPÉRIEURE
No. 589 792

LOIS TAYLOR, fille majeure 
usant de ses droits, domiciliée 
a 1001 rue Riendeau, dans les 
Cité et District de Montréal, 

Demanderesse 
vs

GILLES BLAIS domicilié dans 
la Cité de Verdun, District 
de Montréal et YVON CEDI­
N'AS domicilié à 6302 rue 
Dumas .dans les Cité et Dis­
trict de Montréal,

Défendeurs
PAR ORDRE DE LA COUR :

11 est ordonné aux défendeurs 
GILLES BLAIS et YVON G ELI­
NAS de comparaître d'ici un 
mois.

Montréal. 19ème jour de dé­
cembre 1962.

RAYMOND PILON 
Député-Protonotaire 

BIEGA, BEAUREGARD,
DORAIS & KOOIMAN,
Avocats,
60 St-Jacques Ouest,
Montréal
Procureurs de la demanderesse

Brunet: les déplacements ont causé 
très peu de démissions, à la Police

Le directeur de la Sûreté 
provinciale a dit hier que le 
nombre de policiers qui lais­
sent le service parce qu'ils re­
fusent d’être déplacés a été 
exagéré. M. Brunet a précise 
au cours d’une conference de 
presse à l'école l'entrainement 
de la police qu'un petit pour­
centage seulement des 173 po­
liciers qui ont quitté leur poste

Le Maria Angela a 
réussi à se dégager

TROIS RIVIERES — Le car­
go italien Maria Angela Mar- 
tinoli qui s'était échoué lundi 
sur un banc de sable dans le lac 
Saint-Pierre a réussi à se 
dégager hier matin. Le cargo 
qui jauge 4 290 tonnes se diri­
geait vers Montréal pour pren­
dre à son bord un chargement 
de blé avant de reprendre la 
mer quand l'incident s'est pro­
duit.

Le capitaine du navire at­
tend maintenant des instruc­
tions pour savoir s’il doit 
poursuivre sa route en amont 
ou s’il devrait rebrousser che­
min.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE
No. 589 066

HENRI LEFEBVRE, charre­
tier. de la Cité et District de 
Montréal,

Demandeur
vs

RUSSIAN BALLET DEVELOP­
MENT CO. LTD., corps politi­
que et incorporé, dûment in­
corporé et ayant son bureau 
chef et principale place d'af­
faires dans la Cite de Lon­
dres, dans le Royaume-Uni, 

Défenderesse
PAR ORDRE DE LA COUR 
Il est ordonné à la défende­

resse RUSSIAN BALLET DE­
VELOPMENT CO. LTD., de 
comparaître d'ici un mois.

Montréal. 18ème jour de dé- 
evembre 1962

R AOUL CREVTER 
Député protonotaive 

EDWARD I. AUERBACH, C.R.,
Avocat,
614 rue St Jacques, Oue t, 
Montréal.
Procureur du demandeur

AVIS PUBLIC
AVIS PUBLIC est par les 

présentes donné que la Ville 
de Mont Gabriel s'adressera à 
la Législature de la Province 
de Québec, à sa prochaine ses­
sion, pour l’adoption d’une loi 

' amendant sa charte, la loi 4-5 
Elizabeth II, chapitre 110, aux 
fins de modifier, dans les ar­
ticles 9, 10. 14 de sa loi, la loi 
4-5 Elizabeth II, chapitre 110 
en remplaçant auxdits articles 
le chiffre 1959 par 1966: que 
les articles 345 et 346 de la 
Loi des cités et villes ne s'ap­
pliqueront pas à la ville; et 
pour autres fins.
Montréal, le 12 décembre 1962.

Les procureurs de la 
Ville de Mont Gabriel 

LACROIX, VIAU, HEBERT 
& THIVIERGE

depuis qu'il est directeur, l’ont 
lait pour cette raison.

Le directeur Brunet a dit 
que 463 agents avaient quitté 
la police provinciale depuis 
1960, 198 congédiés “pour
cause", 82 mis à leur retraite 
et 173 qui ont démissionné. 
Les autres sont morts.

“Toutefois, a-t-il ajouté, 501 
nouveaux ont été enrégimen­
tés dans les mêmes conditions 
que la gendarmerie canadien­
ne, prêts à être déplacés 
n'importe où et mentalement 
et physiquement bien dispo­
sés”.

11 a dit que les recrues ont 
été choisies parmi plus de 
5 000 postulants. M. Brunet a 
effectué récemment son tour 
de province pour en venir à 
la conclusion qu'il lui man­
quait encore 154 policiers pour 
atteindre le nombre de 1.662, 
établi peu après qu'il eut été 
nommé directeur. "Il est assez 
difficile de recruter des jeu­
nes qui satisfont à nos exi­
gences, a-t-il dit. Même si nous 
étions au complet, je ne crois

pas que le nombre serait suffi­
sant”.

Le directeur Brunet a dit 
que la police provinciale n'est 
pas devenue moins efficace du 
fait que certains officiers d'ex­
périence l'ont quittée. "Sous 
l'ancien régime, a-t-il dit. plu­
sieurs hommes de valeur 
étaient mis de côté, qui aujour­
d'hui, ont été promus".

“Nous pouvons dire, a-t-il 
ajouté, que 100 pour cent de 
la police provinciale était anté­
rieurement recrutée par in­
fluence politique, sans égard 
a la compétence et à l’éduca­
tion des individus. On leur 
remettrait un uniforme et une

automobile et on leur disait de 
se rendre au travail”.

Aux journalistes qui se 
plaignaient des retards appor­
tés, parfois, aux informations 
du bureau de la police, M. 
Brunet a dit, que le système 
s'améliorerait et que les offi­
ciers préposés à l'information 
s'initiaient présentement à 
leur rôle. “Plusieurs informa 
lions nuiraient à la bonne mar 
che de la justice si elles

étaient données à la presse 
mais il y a des officiers qui 
font preuve d'une prudence 
exagérée” a-t-il ajouté.

Sous l’ancien régime, les 
officiers - enquèleurs étaient 
autorisés à donner des infor­
mations aux reporters. Ces in­
formations doivent mainie- 
nant être données par l’offi­
cier désigné dans chaque bu­
reau du distritet.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPÉRIEURE
No. 570 351

Dame SHIRELY GJLLIS. épou­
se séparée de biens de Char­
les Laxton des Cité et Dis­
trict de Montréal, ménagère, 
dûment autorisée.

Demanderesse
vs

CHARLES LAXTON, des Cité 
et District de Montréal, ven­
deur.

Défendeur
PAR ORDRE DE LA COUR :
Il est ordonné au defendeur 

CHARLES LAXTON de compa- 
raitre d ici un mois.

Montreal, 18 décembre 1962 
RAYMOND PILON 

Député-Protonotaire 
ROSA B. GUALTIERI,
Avocat,
266 Notre Dame O.,
Montréal.
Procureur de la demanderesse

CITÉ DE 
MONTREAL

AVIS PUBLIC
VENTE PAR AUTORITE DE JUSTICE

AVIS est donné que le 7 janvier 
1963. a 11 heures de i avani-nmli, 
heure normale de l’Est, au bureau 
de Me Leonide Laloitde, notaire, 
rommis. 11.119 Boulevard St-Vital. 
Montreal-Nord, l'immeuble ci-apres 
décrit sera vendu aux enchères pu­
bliques, au plus haut et dernier 
enchérisseur, en conformité avec un 
jugement rendu par Thon, juge 
Maurice Archambault, l’un des ju­
ges de la Cour supérieure pour le 
district de Montréal, le -7 novembre 
1962, dans une affaire portant le 
no 2665 des dossiers de ladite Cour, 
savoir :

l'n immeuble ayant front sur la 
rue Hébert, en la Cité de Mont­
real-Nord. et connu et désigné 
sous le lot numéro CENT de la 
subdivision officielle du lot ori­
ginaire numéro SOI.V ANTE-DEUX 
(62-190) aux plan et livre de ren­
voi officiels de la Paroisse du 
Sault-au-Kecollet. avec bâtisses 
dessus construites, portant les 
numéros 11,220 et 11,222 de la dite 
rue Hébert, et avec et sujet à la 
servitude établie aux termes d*i»n 
acte enregistré à Montréal, sous 
le numéro 2,230.181.
La mise à prix sera de DIV-SEPT 

MILLE DOLLARS 0l7.000.0tf).
Toute personne désirant enchérir 

a ladite vente sera requise de dépo­
ser entre les mains du notaire-com­
mis avec sa première enchère, un 
cheque visé pour $1,700.00, payable 
à l'ordre du commis, ou en argent, 
à défaut de quoi son enchère ne 
sera pas acceptée.

Pour conditions de vente, s'adres­
ser au notaire soussigné. 
MONTREAL-NORD 
le 19 décembre 1962.

LEONIDE LALONDF.
Notaire-commis, 

11.119 Boul. Rt-Yital, 
.Montreal-Nord.

ANMAR LTD.

Prenez avis que “Anmar Ltd ” 
s'adressera au Procureur géné­
ral de la province de Québec, 
pour obtenir la permission d'a­
bandonner sa charte.
Montréal, le 20 décembre, 1962.

N. A. Levitsky,
Le Procureur pour Anmar Ltd

MORLAND LTD.

Prenez avis que “Morland 
Ltd ” s’adressera au Procureur 
général de la province de Qué- 
oec. pour obtenir la permission 
d’abandonner sa charte. 
Montréal, le 20 décembre, 1962.

N. A. Levitsky.
Le Procureur pour Morland Ltd.

f'ANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPÉRIEURE
No. 587 386

CANADIAN ACCEPTANCE 
CORPORATION LTD , corps 
politique et incorporé, dû­
ment incorporé suivant la loi 
ayant sa principale place d’af 
faires pour la Province de 
Québec, dans les Cité et Dis­
trict de Montréal,

Demanderesse
vs

ANTOINE LLORCA, d’Otter- 
burn Park, ddiis le District 
de Montréal,

Défendeur
PAR ORDRE DE LA < OCR:

11 est ordonné au défendeur 
ANTONIE LLORCA de compa­
raître d’ici un mois.

Montréal. 18ème jour de dé­
cembre 1962.

RAOUL CREVIER 
Deputé-protonotaire 

HYMAN BAKER, C.R..
A' ocat,
485 rue McGill,
Montréal.
Procureur de la demanderesse

Ville de Mont-Royal

AVIS PUBLIC
Avis est, par les présentes, 

donné que le Conseil de la Villa 
de Mont-Royal, à une assem­
blée générale tenue le 17 dé­
cembre 1962, a donné premiè­
re lecture au règlement No 604, 
étant un règlement pour amen­
der le règlement No 116, afin 
de permettre aux membres do 
l’art dentaire d'exercer leur 
profession dans le r demeure.

Cet avis est publié deux fois 
à différents jours dans un quo­
tidien de langue française et 
en anglais dans un quotidien 
de langue anglaise dans la Ci­
té de Montréal et la deuxièmo 
lecture dudit règlement No 604 
n'aura lieu qu’après l’expira­
tion d'une semaine à compter 
du dernier jour de publication 
dudit avis.

Ce 18e jour de décembr» 
1962.

G ATKINSON, 
secrétaire-trésorier.

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPERIEURE
No. 587 386

CANADIAN ACCEPTANCE 
CORPORATION LTD., corps 
politique et incorporé, dûment 
incorporé suivant la loi. ayant 
sa principale place d'affaires 
pour la Province de Québec, 
dans les Cité et District de 
Montréal,

Demanderesse
vs

ANTOINE LLORCA, d’Otter- 
burn Park, dans le District 
de Montréal,

Défendeur
PAR ORDRE DE LA COUR 

Il est ordonné au défendeur 
ANTOINE LLORCA de compa- 
raitre d'ici un mois.

Montréal. 18ème jour de dé­
cembre 1962.

RAOUL CREVIER 
Dcpute-Protonotaire 

HYMAN BAKER, U R ,
Avocat,
485 rue McGill,
Montréal.
Procureur de la demanderesse

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

COUR SUPÉRIEURE
No 576 889

ROMEO GAGNON, cultiva- | 
leur, de LAPRAIRIE, district 
de Montréal,

Demandeur i 
vs

JOHN C. DIXON, marchand, | 
autrefois de Ville St-Laurent, 
district de Montréal, et au- i 
jourd hui de lieux inconnus, i 
ayant élu domicile au Bureau 
du Protonotaire de la Cour | 
Supérieure pour le district de 
Montréal à défaut de toute , 
adresse précise et unique 
dans le district de Montreal, ! 
pour les fins des présentes, 
et.
IRWIN B. BLOND, notaire. ; 
des cité et district de Mont­
réal,

Défendeurs
et

ROMEO BRISSON & al..
mis-en-cause

PAR ORDRE DE LA COUR:
Il est ordonné au défendeur 

JOHN C. D1XON de comparaî­
tre d’ici un mois.

Montréal. 18 décembre 1962. 
NORMAND DESROCHES 

Deputé-Protonotaire 
RIEL. LE DAIN.
VERMETTE & MARIN,
Avocats,
10 ouest, rue St-Jacques, 
Montréal 1.
Procureurs du demandeur

Expropriation rt 
possession préalable, 
pour fins de rue, 
de la rue La Fon­
taine, entre la rue 
Duquesne et l'ave­

nue Guybourg. — C.S.M. 383 Expr.
La Cité de Montréal donne, par 

les présentes, avis publie que, le 24 
janvier 1963. à 10 h. 30 du matin, 
au 7e étage du numéro civique 506 
est, rue Ste-Catherine. à Montréal, 
province d<> Québec, le Bureau des 
expropriations de Montréal com-
men< era ■* procéder à l’esajnaii et
à l'évaluation des immeubles ou 
parties d'immeubles décrits ci-des­
sous dont la Cite de Montréal à dé­
cidé l'expropriation en vertu des 
articles 955 et suivants de sa char­
te. ainsi que les dommages résul­
tant de cette expropriation et les 
prix et Indemnités à être pavés par 
la Cité de Montréal pour l'acqui­
sition des dits immeubles ou par­
ties d’immeubles.

Les immeubles ou parties d’im­
meubles, dont l’expropriation a ete 
décidée pour les fins susdites, sont 
les suivants :

Les immeubles ou parties d'im­
meubles ci-après décrits, étant tous 
du cadastre officiel *)e la paroisse 
de la Longue-Pointe et étant mon­
tres sur le plan 1.-191 Longue- 
Pointe dépose au bureau du direc­
teur du service des Travaux publics 
de la Cité de Montréal. (Le numéro 
d'ordre inscrit en marge de chacune 
des descriptions suivantes corres­
pond a celui qui apparaît sur le 
susdit plan en regard de l’Immeu­
ble décrit.)

1. Une partie du lot 29-116 (rue 
La Fontaine), du cadastre de la 
paroisse de la Longue-Pointe, sans 
bâtisse dessus érigée; de figure rec­
tangulaire. bornée au nord-est par 
une partie non-subdivtsée du lot 
31 (rue la Fontaine homologuée), 
au sud-est par les lots 29-112, 29- 
113, 29-111 et 29-1 HA, au sud-ouest 
par une autre partie dudit lot 29- 
116 (rue Duquesne), au nord-ouest 
par les lots 29-186, 29-187. 29-188 et 
29-188 4^ mesurant soixante-six pieds 
(66') de largeur et quatre-vingt-sei­
ze pieds (96’) de longueur, conte­
nant en superficie six mille trois 
cent trente-six pieds carrés (6.336). 
mesures anglaises; le tout tel que 
montré sur le plan L-194 Longue- 
Pointe.

2. Une partie non subdivisée du 
lot 34 (rue La Fontaine homolo­
guée) du cadastre de la paroisse 
de la Longue-Pointe, sans bâtisse 
dessus érigée; de figure trapézoï­
dale, bornée au nord-est par une 
autre partie non subdivisée dudit 
lot 34 (rue La Fontaine homolo­
guée). au sud-est par les lots 34- 
89, 34-90 et 31-91, au sud-ouest par 
une partie du lot 29-116 (rue La 
Fontaine), au nord-ouest par une 
autre partie non subdivisée dudit 
lot 34; mesurant soixante-six pieds 
(66’) de largeur, quatre-vingt-dix 
pieds et huit dixièmes de pied 
(90.8') au sud-est et quatre-vingt- 
onze pieds (91’) au nord-ouest; con­
tenant en superficie cinq mille 
neuf cent quatre-vingt-dix-neuf 
pieds carrés (5,999), mesures an­
glaises; le tout tel que montré sur 
le plan L-194 Longue-Pointe.
Hôtel de ville.
Montréal, le 21 décembre 1962.
parent, McDonald & mercier. 
Procureurs de la Cité de Montréal. 
Hôtel de Ville.
Montréal, le 21 décembre 1962.

PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DL MONTREAL

AVIS PUBLIC
WIS est, par les présentes, donne 

qu'aux termes d une Loi mortifiant 
la C harte de la ( ité de St-Michel 
passée à la Troisième Session de 
la vingt-sixième Législature de U 
Province de Québec (11 Elizabeth 
II, 1962. Chapitre ou Bill Privé 137) 
sanctionnée le 6 juillet 1962 par le 
Lieutenant-Gouverneur entrant en 
vigueur le même jour, il a été, en­
tre autres, décrété ce qui suit :

2. L'article 429 de la Loi des cités 
et villes est modifié pour la cité en 
ajoutant, après le paragraphe 10, le 
suivant ;

“10. a) Pour décréter que les 
rues et chemins publics actuelle­
ment ouverts à l’osage du public 
dans les limites de la cité et In­
diqués comme tels aux plan et 
livre d*- renvoi officiels du bu­
reau d'enregistrement de Mont­
real et au rôle d évaluation de la 
cité avant le 1er Janvier 1962, et 
non taxés depuis au moins trois 
ans avant la sanction de la pré­
sente loi, sont censés être des rues 
et chemins publics et la propriété 
de la cité sur toute leur superfi­
cie, et toute réclamation et droit 
d'action de propriété du fonds de 
terrain ou de l'assiette sont abso­
lument éteints et prescrits, s’ils 
n'ont pas été exerces par une ac­
tion Intentée devant une cour de 
justice compétente dans l'année 
de la sanction de la présente loi 
dont le présent article sera pu­
blié une fois par mois pendant 
une période de dix mois en fran­
çais dans un journal français quo­
tidien et en anglais dans un jour­
nal anglais quotidien du district 
de Montréal, ainsi qu'a deux re­
prises dans la “Gazette officielle 
de Québec,’’ a intervalle de six J mois.”

I a cife peut faire des rèfi< - 
monts pour décréter que les lots 

! 4-16-835, 442-778, 442-795, 445-849. du 
c-adas o de la paroisse du Sault-au- 
Récollet dans les limites de la cite 
apparaissant comme rues et che­
mins publics aux plan et livre de 
renvoi officiels du bureau d'enregis­
trement de Montréal et au rôle 
d'évaluation de la cité avant le 1er 
janvier 1961 et non taxés depuis au 
moins trois ans avant la sanction 
de la présente loi. sont censés être 

; des rues et chemins publics et la 
i propriété de la cité sur toute leur 
superficie, et toute réclamation et 
droit d'action de propriété du fonds 
de terrain ou de l'assiette est ab- 

! solument éteint et prescrit, s’il n'a 
pas été exercé par une action in­
tentée devant une cour de justice 

: compétente dans l'année de la sanc- 
; tion de la présente loi dont le pré- 
; sent article sera publié une fols 
i par mois pendant une période de 
dix mois en français dans un jour- 

: nal français quotidien et en anglais 
dans un journal anglais quotidien 
du district de Montréal, ainsi qu’a 

1 deux reprises dans la “Gazette offi- 
j rielle de Québec,” à Intervalle de 
six mois.”

i 4. La présente loi entre en vi­
gueur le jour de sa sanction.

DONNE à Montréal, ce 28e Jour 
d*» novembre 1CG2.
Rodrigue & Rodrigue, notaires,
689 est, boul. Goum,
Montréal 12.

CITE DE ST-MICHEL, 
par Jean-Marc GOULET, 
secrétaire-trésorier.

CONGES
DE LA NOËL ET 

DU JOUR DE L AN

L'Hydro-Québec avise ses abonnés 
que ses bureaux seront fermés les 
lundi et mardi 24 et 25 décembre, 
ainsi que les lundi et mardi 31 décembre 
et 1er janvier.

.
Tout «fol*, le personnel do secours fi; 

reste au poste ces jours-là et, en cos :SS: 
d'urgence, les obonnés sont priés : 
de composer

DU. 1-4611

m
v; i
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IMPORTE EN BOUTEILLES DE F R AN

WIS PUBLIC est, 
par la présente, 
donné que le Con­
seil municipal, à 
ses seanuo tcum-s 
les 17 et 18 décem­

bre 1962, a procédé a une premiere 
étude :

a) d'un projet de règlement mo­
difiant le règlement No 1920 con­
cernant l'occupation des terrains et
l'édification et l'occupation des
bâtiments dans les quartiers Ahunt- 
sic et Villermy, tel qu’il a été mo­
difié;

b) d’un projet de règlement mo­
difiant le règlement No 2583. rè­
glement de zonage du boulevard
Dorchester, tel qu 11 a été modifié;

c) d’un projet de règlement mo­
difiant le règlement No 1264 con­
cernant U construction des bâti­
ments dans le quartier Notre-Dame- 
de-Gràce. tel qu'il a été modifié;

d) d'un projet de règlement mo­
difiant le règlement No 1413 concer­
nant l'érection et l’occupation des 
bâtiments dans le quartier Rose­
mont. tel qu’il a été modifié.

Copies de ces projets de règle­
ments peuvent être obtenues au 
bureau du greffier, pièce 120. hôtel 
de ville.

Tmite personne désirant faire des 
représentations au sujet de ce» pro­
jets de règlements devra les faire 
tenir, par écrit, au même endroit, 
au soussigné, au plus tard le 10 
janvier 1963.

Montréal, le 21 décembre 1962.
I e greffier de la Cité.
GtRRîri. MORIV.

vésnnsïè*

PROVINCE DE QUÉBEC

MINISTERE du REVENU 
AVIS

Les bureaux du Ministère de Revenu à Mont­
réal, qui étaient jusqu’à récente date situés aux nu­
méros 190 et 201 est boulevard Crémazie. sont 
maintenant logés dans l’édifice autrefois occupé par 
l’Hydro-Québec au 107 ouest, rue Craig.

Les bureaux des Services ci-après mentionnés 
sont maintenant à cette nouvelle adresse.

* Impôt sur le revenu
* Taxe de vente
* Taxe sur la gazoline
* Impôt sur le tabac
• Taxe sur les repas

Impôt sur les corporations 
Impôt sur les successions 
Impôt sur les divertissements 
licences (incluant Courses) 
Mutations de propriétés

Transferts de valeurs mobilières
Le nouveau numéro de téléphone est 866-7521.

le sous-ministre,
C.-H. SHINK

HORACE LA8RECQUE & FUS ITEE
Courtier» d'assurances agree*

Nous invitons tes communautés 
religieuses a se prévaloir d* nos 
services uar iculir.rs

1411. rue Crescent 
Victor t 2371

Etablie en i»29 
276 ouest, rue Suint-Jacque* 

Montréal

DACTYLOGRAPHES

ATTENTION
Nos bureaux, magas ns. ateliers et 
salles de montre sont déménagés è 
914 ST ALEXANDRE. PPES CR A JG
Vous y trouver?? dactylograpnes 
machines è calcu'er â photocopier 
é additionner, à dicter duplicateurs, 
horloges de temos. salles de montre 
spacieuses de meubles de bureau 
etc., etc., en somme
TOUT POUR LE BUREAU

CANADA DACTYLOGRAPHE INC.
STATIONNEMENT 

Noter notre nouveau téléphone i
861-5771

MEDECIN

BREVETS D'INVENTION

MARQUES de COMMERCE 
BREVETS D’INVENTION

en tous oavs

Marion, Marion, Roblc & Bastion
2T0f». rue DRUMMOND 

MONTREAL 25

Dr C. MELILLO
Gradue d'Europe

Gemti urinaires, peau, sang glandes. 
dL’aordres ps chosomatiques sexuels, 
nerveux, impotence, infériorité, anxlé 
te timidité dépression, bégaiement, 
alcoolisme, obésité, rhumatismes. 
Circoncision
134 ouest Sherbrooke. — VI 5-03S4

Encouragez
nos

annonceurs

v- ^gK Compagnie
^ ^ 4 Assurance sur la Vie

mm

MONTREAL

f
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IE PREMIER MINISTRE DIEFENBAKER DECLARE AUX COMMUNES: l/aj,|e fédérale

Le rapport Therrien sera sérieusement considéré à
professionnelleOTTAWA, t DNC>. — 

Les recommandations du 
commissaire Therrien, 
membre de la commission 
Classco, recevront la plus 
entière considération de la 
part de tous ceux qui tra­
vailleront sous la direction

du sénateur McCutcheon 
pour mettre en pratique les 
recommandations de cette 
commission royale, a décla­
ré hier aux Communes, le 
premier ministre Diefenba­
ker.

M. Diefenbaker a préci­

sé que des officiers seniors 
du service civil, sous la di­
rection de M. C.F. David­
son, sous-ministre de la 
citoyenneté et de l’immi­
gration. auront la charge du 
groupe qui travaillera à 
plein temps pour étudier et

mettre en pratique les re­
commandations. Plusieurs 
autres hauts fonctionnaires, 
dont le Dr Jacques Mique­
lon. sous-secrétaire d'Etat, 
participeront à ces travaux 
en collaboration avec le 
comité ministeriel de cinq

ministres et chacun des mi­
nistères.

M. Diefenbaker a souli­
gné que pour “respecter le 
constitution de ce pays, 
les recommandations de M. 
Therrien recevront la plus 
entière considération”.

Grégoire réclame le retour des 
droits de taxation aux provinces

OTTAWA (D.N’.C.) — Si
Ton veut respecter l’esprit de 
la Confédération, on ne doit 
pas arriver continuellement, 
comme on le fait aujourd'hui, 
et augmenter de 50 cents par 
50 cents, goutte à goutte, les 
montants qu'on verse aux uni­
versités ou augmenter, a tous 
les deux ou trois ans, de 1 
pour cent les deductions des 
impôts sur les profits des com­
pagnies. pour les remettre aux 
provinces, mais on doit, d'un 
coup sec, remettre aux pro­
vinces toutes les sources de 
revenus qui leur reviennent.

C’est ce qu’a réclamé hier 
aux Communesl le député cré- 
ditiste de Lapointe, M. Gilles

COURROIES & %#
POULIES EN ▼ 

COURROIES V A MAILLONS 
COURROIES CUIR, COTON, 

CAOUTCHOUC, HAUTES 
VITESSES, NYLON, 

SANS FIN
DOMINION BELTING 

977, St-Antoine
J.-C.-O. Benoit, pr UN. 6-3885

ARCHITECTES
DAVID, BAROTT, 

BOULVA
ARCHITECTES 

Charle» Oévld, conseil

750, cèt« d« la Place d'Armes 
MONTREAL — VI. 9-9191

DUPUIS, MATHIEU. 
PLANTE

ARCHITECTES

MONTREAL 34 — LA. 6-3073

PAUL LAMBERT
ARCHITECTE

4050, Chemin Trafalgar 
MONTREAL — WE. 7-1388

PAUL-O. TRÉPANIER
ARCHITECTE

GRANBY — FR. 2-5888 
MONTREAL — VI. 5-7866

Grégoire, dans le débat sur la 
Loi sur les arrangements fis­
caux entre le gouvernement 
fédéral et les provinces.

On sait que cette loi permet 
d’entériner les ententes con­
clues entre le gouvernement 
fédéral et les provinces, dont 
celle du Quebec pour permet­
tre a Ottawa de verser S2.00 
au lieu de $1.50 par tête de 
population aux universités.

M. Nowlan, ministre des fi­
nances, a déclaré qu'il ne 
s’agissait que de ratifier une 
entente déjà conclue, mais le 
député de Lapointe n'a pas 
laissé passer l’occasion d’ex­
primer le point de vue de son 
groupe.

Ce n’est pas parce que le 
parti libéral, lors de l’effort 
de guerre, s’est emparé tout 
d’un coup des sources de re­
venus des provinces, que le 
gouvernement actuel doit les 
remettre au compte-goutte. Il 
a ajouté que c’est tout le sys­
tème d’entente fédérale-çro- 
vinciale qui doit être réétu­
dié.

Il a vanté le gouvernement 
du Québec pour les efforts 
manifestés dans le domaine de 
l’éducation, mais il craint que 
ces efforts soient tempérés et 
arrêtés par suite du manque 
d’argent causé par Tinsuffi- 
sance de ses sources de reve­
nus que détient encore le gou­
vernement fédéral...

Les libéraux 
n'ont pas été 
fair play"...
Par Fernand BOURRET

//

ShüARKK
Lumber CO

LTD

50 BOT L SI IN SON MIL 
(angle Côte-de-Uesse>

■ « VOUS OFFRE PLUS

DE
MODELES DE50

PORTES
EXTERIEURES

I TTVÏ k" DE MARQUE 
U I T 1 IV GARANTIE

MBa> LIVRAISON RAPIDE

RI. 8-6161
VENDEUR INDUSTRIEL

AGE : 25 à 35
Pour ligne exclusive et bien établie de machinerie pour le 

travail de» trtles, outils électriques portatifs, “cutting tools” et 
autres produits du même genre. Pour couvrir l'est de l'ile de 
Montréal.

Les postulants, bilingues de préférence, devront avoir de bon­
nes connaissances techniques, de la personnalité et l'expcrleme
de la vente.

Ecrivez en donnant détails complets A :

J. WALTER COMPANY LTD.
ÎHÎ70, boni. St-Laurent 

Montréal 11
Toute répon.sa aéra gardée confidentiellement

Lorsque le meilleur s'impose... ■ >

Offrez Seagram 
en toute confiance,

EMBALLAGE DES 
FÊTES DANS TOUS 
LES MAGASINS 

DE LA R A Q.

1

Üj» : ■

&nr
Jos. E. Seagram A Sons Ltée., Waterloo, Ont.

CUISINE FRANÇAISE? BIEN SUR!
EÊr_- l H . *. jC*»

L'HÔTEL WINDSOR vous invite à connaître de nouveaux plaisirs gastronomiques 
à ses trois restaurants dignes des plus fins gourmets. La cuisine française 

du réputé chef Rudolf Doseger vous offre une grande variété de mets recherchés 
des connaisseurs. Pour retenir votre table, appelez UN. 6-9611.

L'un des restaurants les plus 
laïueux su monde. Dflicieui dé­
jeuner-buffet servi tous les jours. 
Cocktail 9 6h. p.m., sux accords du 
trio Arys, suivi d'un dîner gastro­
nomique.

Si vous aimez la cuisine raffinée, les vins 
fins et la danse, vous serez comblé dans 
celle ambiance agréable oû règne une 
gaieté communicative ! Musique de danse 
de 7h.30 9 2h. a.m. sans interruption, four­
nie par le trio Cordon Fleming et l'or­
chestre de Max Ciramitov.

La lanterne est le rendez-vous 
idéal des hommes d'affaires 9 
l'heure du déjeuner ; salle élégante, 
lambrissée de chêne. Après 3h. 
p.m., les dames son! admises pour 
le cocktail.

WINDSOR
FACE AU SQUARE DOMINION

Côté : remplacer le "débit" 
social par le Crédit social

OTTAWA (D.N.C. — Le
gouvernement fédéral n'a pas 
encore pris de décision au su­
jet du prolongement de la 
participation fédérale à la 
construction d'écoles techni­
ques dans la proportion de 75 
pour cent du coût, au-delà du 
31 mars 1963.

C’est ce qu'a déclaré hier le 
ministre du travail. M Starr, 
en réponse à une question de 
M. Maurice Rinfret. député de 
Montréal-St-Jacques.

CANAL LACHINE
PONT BLACK
Ville de Montréal

Pour une période d'approximativement trois mois le 
pont Black sera fermé à la circulation du lundi au 
vendredi, entre 7.00 p m. et 6.0C a m

La fermeture pour réparation prendra effet jeudi, le 
20 décembre 1962.

L'ADMINISTRATION DE IA VOIE MARITIME 
DU SAINT-LAURENT

OTTAWA (DNC) — Les 
députés libéraux ont outre­
passé la mesure mercredi 
quand ils ont refusé au pre­
mier ministre Diefenbaker 
la permission de donner la 
réplique a leur chef, M. 
Pearson.

Ce dernier, prenant la 
parole pour la deuxième 
fois aux Communes sur les 
prévisions supplémentaires 
réclamées par le gouverne­
ment, venait de terminer 
son allocution quand le pre­
mier ministre a demandé la 
permission de donner la 
réplique à M. Pearson, 
étant donné qu'il devait 
quitter Ottawa pour les Iles 
Bahamas le lendemain.

Au milieu de multiples 
rappels à l'ordre, M. Die­
fenbaker n'a pu exprimer 
son point de vue à cause du 
règlement qui veut que tou­
te discussion cesse à 5 heu­
res. Il aurait alors fallu le 
consentement unanime des 
Communes pour prolonger 
le débat.

MM. Argue, Martin et 
d'autres, pendant que les 
députés libéraux faisaient 
claquer leurs pupitres, ont 
empêché le premier minis 
tre de parler.

Un porte-parole du NPD, 
M. Herridge, a dit que tout 
de même, il fallait jouer 
franc jeu (fair play). Ce fut 
inutile. Le premier ministre 
est alors sorti des Commu­
nes.

Hier, des députés crédi- 
tistes ont déploré l'inci­
dent, de même que M. Stan­
ley Knowles, NPD de Win­
nipeg Nord-Centre.

Il a dit que si le parle­
ment conserve le droit de 
contrôler les cordons de la 
bourse, et la politique du 
gouvernement, il doit égale­
ment accorder a chacun le 
droit de parole

“La règle de la loi, non 
celle de la foule, comme 
nous l'avons vu hier, doit 
présider nos délibérations".

L'impression générale est 
que M. Diefenbaker pourra 
maintenant jouer le rôle de 
martyr tandis que les libé­
raux passeront pour des 
gens mal élevés.

Le coffret était vide !

BUCKINGHAM, Québec — 
Le greffier de la ville de 
Buckingham, M. Gaston Re­
naud. a retrouvé la clef d’un 
coffret de sûreté appartenant 
à la municipalité et qu’on 
avait vainement cherchée de­
puis la mort en 1960 de l’an­
cien secrétaire-trésorier.

Accompagné du maire Ulys­
se Tremblay, M. Renaud s’est 
rendu à la banque et a ouvert 
le coffret. Il était vide.

OTTAWA (DNC) _ Les re 
présentants des vieux partis, 
conservateurs. libéraux et so­
cialistes, ont été invités hier 
à sortir des sentiers battus 
qu'ils suivent présentement, 
du système de "débit social ’ 
actuel, pour entrer dans le 
Crédit social.

I.C député créditiste de Chi 
coutimi. M. Maurice Côté, a 
lancé cet appel hier aux Com­
munes lors de la discussion 
sur les crédits supplémentai­
res que réclame le gouverne­
ment.

Après avoir rappelé que 
d'après le supplément des sta­
tistiques de (a Banque du Ca­
nada. les dettes totales des 
gouvernements fédéral, provin­
ciaux et municipaux totalisent 
$58,400.000.000, M. Côté a dit 
qu'il est impossible de sortir 
de ce chaos financier avec une 
masse monétaire qui dépasse a ; 
peine 15 milliards de dollars 
dont 2 milliards de numéraire 
et 13 milliards de monnaie de 
crédit.

Pour sortir de l’impasse, le 
gouvernement doit "socialiser" 
le crédit comme il a socialisé, 
en 1935, les émissions du nu 
méraire et comme il a aban 
donné l’étalon-or, en 1940. 
deux mesures que réclamaient 
les créditistes depuis long­
temps.

Retour de la peste 
porcine au Québec
OTTAWA, (DNC). — La pes­

te porcine vient de faire sa 
réapparition dans la région de 
St-Hyacinthe, au Québec, nous 
apprend la division de l'hygiè­
ne vétérinaire du ministère de 
l'agriculture, à Ottawa

Les vétérinaires fédéraux 
sont à faire enquête sur les 
causes de cette épidémie non- 
velle qui, déjà, a exigé l'abat 
tage et l'enfouissement de 
1.383 animaux. La maladie, qui 
s'a 11 a q u e uniquement aux 
porcs, a été repérée dans 10 
fermes de la région. Iæs in 
demnités aux propriétaires de 
porcs sacrifiés s'élèvent jus­
qu'ici à $40,200 environ.

Afin d’enrayer la propaga 
tion de la maladie, quatre lieux 
d’enchères publiques sont sou­
mis présentement à un régime 
de quarantaine. La restriction 
s'applique aux ventes de porcs 
d'engraissement; elle ne vise 

pas les porcs destinés à l'a­
battage immédiat dans les 
abattoirs assujettis à l'inspec­
tion fédérale.

Entre temps, on tente de dé­
pister tous les pores exposés a 
l'infection, aux enchères ou 
ailleurs, pour vérifier s’ils ma 
nifestent des symptômes de la 
maladie.

L'épidémie précédente de 
peste porcine, qui s’est prolon­
gée de la mi-juillet jusqu'en 
octobre, cette année, avait oc­
casionné l'abattage de 19,244 
bétes el le versement d'indem­
nités s’élevant à $637,238. El­
le s’était propagée à 17 comtes 
du Québec et à 8 de l’Ontario

Dans le but d’enrayer la 
nouvelle épidémie, la division 
fait appel à la collaboration 
des éleveurs et exploitants 
de porcheries et les prie ins­
tamment de rapporter sans dé­
lai tout symptôme de maladie 
dans leurs troupeaux.

La loi d'épuration 
des eaux-vannes est 
prolongée de 2 ans

OTTAWA (DNC) -- Les 
Communes ont adopté hier le 
principe de prolonger les dis 
positions de la lx>i nationale 
de l’habitation relatives aux 
projets d épuration des eaux- 
vannes de deux années.

Cette nouvelle disposition 
permettra aux municipalités 
de prolonger de deux années 
la construction d’un projet de 
Iraitement des eaux-vannes à 
l'égard duquel un prêt a été 
ou sera consenti. Les munici­
palités auront donc deux an­
nées de plus pour effectuer 
leur projet et pourront béné­
ficier des prêts de la SCHL.

Prêts de la SCHL pour 
la construction de 
logements de location

OTTAWA. (DNC). — 1* mi­
nistre des travaux publics, M. 
Fulton, a annoncé hier que la 
Société centrale d'hypothèques 
et de logement pourra doréna­
vant effectuer des prêts à des 
entrepreneurs qui veulent 
construire des logements qui 
seront loués, dans toutes les 
localités du Canada

Auparavant, la SCHL ne pré 
tait dans les petites localités 
qu'aux aspirants propriétaires 
Aujourd'hui, tout comme la 
chose existe présentement 
pour les grandes aggloméra 
lions urbaines, la société pour 
ra prêter à des entrepreneurs 
quand ils pourront démontrer 
qu'ils n’ont pu obtenir de prêts 
d'institutions agreees.

Les porte-parole de tous les 
partis de l’opposition ont ac­
cueilli avec bienveillance Lan 
nonce de cette mesure.

M. Côté a ajouté qu'il est 
illogique que la création de ! 
"monnaie bancaire" soit lais- i 
sée au gré d'individus et que 
cette monnaie naisse a l'état 
de dette. Il est impossible de 
rembourser cette monnaie en 
sus du crédit bancaire si un 
crédit correspondant n'est pas 
émis ou crée pour combler la 
différence.

Il a dit que sous le Crédit 
social, toute émission de mon­
naie bancaire ou scripturale i 
serait faite d’une façon scien- 
tifique. libre de dette, sans 
qu’il soit nécessaire d'augmen­
ter l'émission de credit ou de , 
monnaie parce que la circula- : 
tion monétaire serait inversée 
de façon à ce que ce soit la 
consommation qui finance la 
production.

mir
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Le mélange heureux du parfum des oranges ameres 
d'Haïti et le moelleux du Cognac Fine Champagne 
des C harentes. a donné une liqueur exquise. 
Degustez-la en cocktail, dans les desserts ou apres 
les repas.
Le GRAND MARNIER de Marnier-Lapostolle. une 
création du 19e siècle, est reconnu le meilleur dans 
le monde entier.

OFFICE GENERAL DES GRANDES MARQUES LIMITEE

VENTE SENSATIONNELLE DE DISQUES
Valide jusqu’au 31 décembrevox ALBUMS

12“ HI-FI

ALBUMS DE 
3 DISQUES «■9. S16 35
!• (S) signifie disponible au stéréo
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MOZART Strtn* Quintets, Complète 
SCHl’BFRT; String Quartet, Complète. Vol. î 
SC Ht BERT ; String Quartets, Complète. Vol. II 
SCHIBERT, String Quartets. Complete. Vol III et 
Quintets
BACH: Mass in B Minor 

-R BEETHOVEN; Music for relia and piano. Complet#
9 SCIHBEBT; Piano Sonatas, lomplete, Vol. I
10 SCHCBEKT; Pianos Sonatas, Complete. Vol II
11 SCHIBERT: Piano*, Sonatas. Complète. Vol III
I? MOZ \ RT ; String Quartets, C omplété, Vol. I
13 MOZART; String Quartets. Complet». Aol II
14 MOZART. String Quartets. Complete, Vol III
15 BACH; Cello Solo Suite, ( «impiété
J6-» BEETHOVEN; string Quartet*», C omplete, Vol. I 
l*-s BEETHOVEN; Violin Sonatas. Complete. Vol I 

-J8-* BEETHOVEN; Violin Sonatas, Complète, Vol. II 
-19 BARTOK; String Quartets. Complète
-i0 VIVALDI; I.'Estro \rmoniro. Complet#
-21 MONTEVERDI. Orfeo. Complete
-22-» MAE N DEI. : Concert! Grossi, complète. Op «
•23 IIAENDEL; Organ C oncertos, Complète, Vol. I 
24 HAENDEL; Organ Concertos. Complète. Vol. II 

•25 BACH, Brandenbourg Concertos, Complète
■27 BL'XTEHl'DK; Organ Music, Vol. I
•28 BL'XTEHl'DK, Organ Music, Vol. II
29 BUXTEHUDE; Organ Music, Vol III
30 VIVALDI; la Cetro, Complète
31 VIVALDI; La Stravaganra, Complète
32 VIVALDI; c imento del Harmonta
33 VIVALDI. Mute Concertos, Complète
34 Musique allemande baroque à l'orgue
36 CORELLI; Sonatas in Trio. Opus 3 et 4. Complet#
37- s CORELLI ; Trio Sonatas — opus 1 et 2
38- s CORELLI. Concert! Grossi, opus 5
39 CORELLI; Concerto Grossi, opus 6
40- s LOC ATELLI : \rt of the \iolon, complète. Vol. 1
41- s LOCATKI LI : Art of the violon.complète. Vol. II
43- s BEETHOVEN; String Quartets, complete. Aol. Il
44- s les Quatuors de Beethoven. Complète, Vol. Ill 
49 DVORAK: Les quatuors de Dvorak par Kohon
ICI BEETHOVEN; Svrnphonies Nos 1. 2. 4. 5. 7 et 8, Vol. Il
102 TCHAIKOVSKY; Symphonies Nus 4. 5 et 6
103 BEETHOVEN ; Piano Concertos, C omplète (VAuhrer)
104 MOZART; Swnphnnies Nos 35. 36. 38. 39, 40 et II
110 MOZART; Piano Concertos, Vol. 1. Nos 22. 23, '4. ?5. 

26 et 27
Piano C oncertos. Vol. II. Nos 16, 17, 18, 19,111 MOZART. 

20 et 21
112 MOZART; 

14 et 15
115- s MAHLER
116- s MAHLER

Piano Concertos,

11. Nos 16, 17, 18. 

Vol. III, Nos 9. 11.

Das Lied von der Erde et Sym. no 2 
Sym. no 1, Kindertotenlieder et Sym. no 8 

•117-s BRI ( KNER ; Symphonie» Nos 4 et 7 
•200 BACH. Passion affording to St. Matthew, Complète 
■201-s BAC H ; C hristmas Oratorio, complète 
202 BACH; Passion according to St. John, Complète 
204-s SCHOENBERG : Giirrelleder 
250 BEETHOVEN Fidelio. Opéra. Complete 
251-s Gilbert et Sullivan : Mikado. Gondoliers, Pirates of 

1 Penzance
4<>0 CHABRIER; Music for piano. Complète 

■4(11 CHOPIN; Piano Works, Complète. Vol. I 
402 CHOPIN; Piano Works, Complète. Vol. II
410 RAVEL; Complete Work» for Piano including the 2

Concertos
411 MENDELSSOHN; Musique de piano. Complete
416 BEETHOYLN; Complete Variations for Piano. Vol. 1 
416 BEETHOVEN . Variations pour piano. Complète
•425 BARTOK. Mikroskostnos. Complète
426-s BARTOK: Complete Piano Musiv. Vol II
430 BRAHMS ; Piano Music, complète. Vol. 1
431 BRAHMS Piano Music, complète. Vol II

■432 DEBl SSA . Piano Muci. complète. Vol. I

DISQUES de NOEL
TF 301 - FERNAND GIGNAC NOEL S2.99
IM 2645 CONCERT RICHARD VERREAU . S3.59
YM-2390 - CHANTONS NOËL S3.59
CGP-132 - Meilleurs voeux. HETU, ORGUE SI.59
CGP 1109 - NOEL, NOEL SI.59
CGP-110 - IA FAMILLE LAURIN SI.59
LCP 1046 - CHANTONS NOEL. Brassard S2.99
LM 2503 - RAOUL JOBIN - CANTIQUES S3.59

DISQUES “PATHE”
FRANÇAIS

12 "Hi-Fi LONG JEU REG. 4.45
EXTRA SPECIAL $2.99

disques fhan(ais BARCLAY
12 "HI-FI LONG JEU RÉC. 4.45

$2*99

67072 — Tfonn# Prlntemp»
67065 — Jean-Claude Pascal

Vol. 2
67074 — Mélodie»: Georges Thlll
67069 — R»*méo: Compagnons de

la Chanson
67068 — I ucienne Boyer 
67067 — Edith Piaf. Vol. 4
67066 — Annie Cord} et

Lula Mariano
67064 — Luis Mariano chante 
67063 — Yvette Horner — 

accordéon, no. 2
67062 — Mathe Altéry: 13 valses 

romantiques
67060 — Gilbert Béraud, no. 4 
67059 — Geo. Guétary. Vol. 3
67058 — Alibert chante sa 

Provence
67057 — Tino Rossi chante 

V. Scotto, no. 2 
67054 •— Luis Mariano, Vol. J 
67053 — Jacqueline Boyer 
67052 — Edith Piaf. Vol. 3
67070 — Maurice Chevalier 
67027 — Marie-José Neuville

no. 2
67011 —- Marie-José Neuville 

no. 1
61012 — Compagnons de la 

Chanson, no. 1 
67010 — Edith Piaf. Vol. I 
67009 — Tino Rossi. Vol. 1.
67007 — Gloria I asso. Vol. 1 
67006 — Gilbert Béraud. Vol. 1 
67005 — Luis Mariano, A’ol. 1

JACQUES BHEIz a

67049 — 
«7070 — 
«7048 —

Tino Rnssl chant#
V. Scotto, no. 1 

Yve» Montand Relajre.
Vol. 2
Charles Trenet. Vol. 4 
Maurice Chevalier

SPECIAL
BLP-20O5 Charles Aznavour au Canada 
BI.P-200I Charles Aznavour — “Je m’voyais déjà" 
BLP-2008 Récital Léo Ferré 
BLP-2006 Chansons Interdites de Léo Ferré

M Altéry 13 berceuses 
et serenades

67047 — lean-Claude Pascal.
Vol. 1

67046 — Annie Cord}. Vol. 2 
67044 — René Louis l.aforge 
6704 3— Compagnon** de la 

Chanson. Vol. 2 
670417 — Orrh. Frank Pource! 

Vol. 2
67040 — Orrh. Frank Pourrel 

Vol. 1
67039 — Tangos - Tino Rossi 
67038 — Charles Trenet. Vol. 3 
67037 — Gilbert Béraud. Vol. 3 
67036 — Fdith Piaf : Vol. C 
67035 — Gloria Lasso. Vol. 2 
67034 — Mat hé Altéry, Vol. 2 
67081 — Gilbert Béraud. Vol. 5 
67033 — Geo. Guétary, Vol. 2 
67030 — Yvette Horner. A’ol. 1 
67029 — Line Renaud. Vol. 2 
67028 — ( harles Trenet. A’ol. 2 
67026 — Annie Cordv Vol. ! 
67022 — C harles Trenet. A'ol 1 
67021 — Gilbert Béraud, A’ol. 2 
670?o — Jean Sablon 
67018 — Luis Mariano. Vol. 2 
67017 — Geo. Guétary, Vol. 1 
67015 — Line Kt-naud. A’ol. 1 
67013 — M. Alters IJ valses 

viennoises

IACQUES BREL CHANTE
Les Bourgeois - Les Paumes du 
Petit Matin - Le Plat Pays - 
Zangra - l ne Ile Madeleine • 
Bruxelles • Chanson Sans Pa­
roles - Les Biches - Casse Pom­
pon - La Statue - Kosa.

m f

BLP2011

$2-99

DISQUES COLUMBIA
FRANÇAIS

12" Hi-Fi
EXTRA

FI -292—-Gilles Vigneault 
FL290—Pauline Julien 
FL289—Claude Léveillee 
FL284—Claude Gauthier 
F L282—Juliette Gréro 
FL281—Serge Gatnsbouxg 
FL28<*—Les Frère» Jacques. No 3 
FL279—Tony Pontet, No 2 
FT.278—.Jacques Brel, No 3 
FL276—Sacha Distel. No 2 
FL275—Les Rlff Chantent 
FI.273—TiGiis et TiMousse, No 2 
FL267—Les 4 Barbus

- Long-jeu - Rég. $4.20
spécial $2.99

GRAND CHOIX 
DE PLUSIEURS 

AUTRES
DISOUFS SCELLES 

ET GARANTIS

FL250—Guy Beart. No 2 
Fl 249—Jacques Brel. No 2 
FI 248—Dansez - A ve* Montand 
FL247—Lucienne Vernay - Chan­

sons pour le» enfants 
FI.244—Sacha Distel. No ]
U 241—Les 4 Barbus. No 2 
FT 238—F ranci* Lemarque. No 1 
FL236—TiGus et TiMousse. No 1 
FL235—A'ves Montand - Récital 

1958
EL224—Robert Lamoureux 
FL222—Guy Beart. No 1 
FL228—Conte» d'Anderson

F1 266—Guy Ré art, No 3 
FL2>3—Carlos Ramirez 
FI ?6,>—Raymond Rouleau 
Fl.256—Tony Poncet. No i 
FL25N—Buvons en Choeur 
F 1254—Francis Lemarque. No 2 
LE2006—Geo. Brassens 
LK2008—Félix Leclerc. No 2 
I F2009—Geo. Brasseji». No 4 
LF'201O—Les 3 Ménestrels. No 1 
LF 2012—Félix Leclerc. No 3 
LE2015—Geo. Brassens. No 6 
IF2016—les 3 Ménestrels. No 2 
I.F2018—Philippe Clav. No 2 
I.F2019—Dario Moreno. No 3

FL219—Contes de Perrault 
FL216—Piccolo. }»axo et Cie 
FL201—Pierre et Le Loup 
LF200<y—Geo Brassens. No 3 
IE200J—Félix Leclerc No 1 
LF2003—Mouloudji 
I.F2020—Catherine Sauvage 

chante Léo Ferré 
I N3204—Geo. Brassens. No 1 
LN3619—Geo Brassens. No 2 
WL180—Encore A'ves Montand 
W1178—Jacqueline François 
WL174—Juliette Gréco 
W 1.173—Yves Montand 
W LI66—Patachon

3168 EST. BELANGER RA. 9-2833

OUVERT TOUS LES SOIRS
JUSuU'A 10 H. P.M.

COMMANDES POSTALES
SOC par 3 disques pour 

frais de poste et d'emballage 
Taxe en plus.

«
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LE CINÉMA EN ANGLETERRE

Les films "noirs" remportent plus 
de succès que les films "roses"

Horaire des spectacles
THÉÂTRE

UN BON SPECTACLE POUR LES FETES — "Mutiny on the Bounty", avec Marlon Brando 
•t Tanta, qui poursuit sa carrière a l'Alouette, est particulièrement approprié s l'époque det 

Fetes avec son caractère de fete tropicale, au pays séduisant des iles.

Ce loir 8h.30 
Dimanche 2.30,7.30

OUI S'Y FROTTE 
S'Y PIQUE!
Rafa et H louhrrt 

Mise en scene
Yvette Brind Amour

Une aoir** divprtlAAamr 
part I
priAe a l epoque cira ï

Iran Hamelin, I f Drvoir 
I.a revue est vine retiaal 

lie conneitre 
n mole de *vj

lean Itfrand 
Revue excemlvement 
irAI

!.. Sabbath. Mtl Star

AU STELLA ■ VI. 4 1793
SI 98 ■ 4664 St Déni»

l’ELYSEL CINEMA D'ESSAI
35 ouest, MILTON, Mtl

DERNIER SOIR
I n version originale

Salle Alain Resnais
en version française

Salle Eisenstcin

MARTY
l’oeuvre bouleversante qui 
irveie Minime jamais avant 
la vie quotidienne 
amérirainr.

Yolande Pietle-Rivard 
en récital sur les 
ondes de CKVL-FM
Demain à 1h.15. sur les 

ondes de CKVL-FM, la pia­
niste Yolande Piette-Rivard 
accompagnera la chorale de 
Ahuntsic que dirige Mauri­
ce Boisvin. D'autre part, 
elle jouera “la Veillée du 
nouvel an” de Schuman 
ainsi que deux pieces pour 
piano de Maurice Boisvin.

NOUVEAUX FILMS, 
NOUVEAUX ACTEURS

Pendant des années, les films 
britanniques qui ont obtenu le 
plus de succès ont été les come­
dies légères dont la vedette est 
un acteur au talent exception­
nel: Alec Guinness Citons à 
titre dexemples: Kind Hearts 
and Coronets 'Noblesse Oblige . 
The Lavender flilil Mob ' IJe 
1 Or en Barresi. The Lady Kil­
lers (Tueurs de Dames' Il s'a­
git certes d'un genre assez li­
mite. mais ces films ont été 
particulièrement bien accueillis 
par la critique, ont attiré un 
nombreux public et sont encore 
fréquemment repris. Des comé­
dies britanniques plus récentes, 
en particulier celles dans les­
quelles joue Peter Sellers, ers 
deux dernières années ont etc 
incontestablement le^ films 
durs, réalistes, ou les valeurs 
traditionnelles sont mises en ac­
cusation. où l'action se situe 
dans l'atmosphère morne et 
médiocre des milieux ouvriers 
des grandes villes industrielles 
et qui ont été réalises par ce 
que l'on appelle la "nouvelle va­
gue" des réalisateurs britanni­
ques.

Look Back in Anger (Le.s 
Corps Sausages'. Saturday 
Night and Sunday Morning (Sa­
medi Soir. Dimanche Matin' et 
A Taste of Honey (Un goût de 
Miel1 ont été le.s plus remar­
quables, Ces lilms s'efforcent 
de dépeindre les réalités de la 
tie moderne telles que les con­
naissent certains groupes so­
ciaux, considérés jusque-là com­
me sans intérêt et peu suscepti­
bles de comporter un attrait 
quelconque pour les spectateurs. 
Mais a la grande surprise des 
réalisateurs, ces films ont eu 
presque partout un énorme suc­
cès.

LA SOLITUDE DU COUREUR 
DE FOND

Le dernier film appartenant 
à ce genre est The Loneliness ol 
the Long Distance Runner (La 
Solitude du coureur de fond' ti­
re d'une remarquable nouvelle 
d'Alan Sillitoe qui a également 
écrit Saturday Night and Sun­
day Morning. Le réalisateur est 
Tony Richardson qui a égale­
ment signé Look Back in Anger 
et A Taste of Honey. Le role 
principal est joué par un autre 
excellent jeune acteur britan­
nique. a qui 1 on prédit un bel 
avenir, Tom Courtenay Cette 
oeuvre diffère des autres filins

nouvelle vague” precedents en 
ce sens que le héros n est pas 
simplement révolté contre son 
milieu. Sa révolte le conduit à

Nouveau cinéma français dans l'ouest
DEMAIN
l n rhef-d’oeuvr* d’un 
auteur Incomparable

HITCHCOCK

VI. 2-6053

Dcnncirs chcuicf s <h h voir .

DERNIERES SEMAINES
Tou» IV1G M
.ES SOIRS «t

830
Cil N Ë RAM A

THE
DIM INCLUS 
ENFANTS. 10 an» 
admis aux 
matinées 
de J P M 
MATINEES mer 
et sam 2 o m 
DIM; 3 S 8 30 pm

yONDERFUli

WORLD tS
BROTHERS GRIMM

yv
y
yy,»,»».

une production de GEORGE PAL »»• EEpHNIcOlOR *
GUICHETS OUVERT» 
10h am 8 fh pm. 
Dimanche midi i 9 p m. 

H30BIEURY Inf AV 8 710? RES AV. 8 S403
IMPERIAL

présentent

Depuis plusieurs années dé­
jà. les Canadiens français dé­
claraient être obligés d aller 
dans l est de la ville pour voir 
un film français en version 
originale ou doublée

Les trajets sont longs, coû­
teux pour toute le monde. 
Bien souvent le petit écran de 
nos deux canaux français de 
Montréal remplaçait le grand, 
au désespoir des véritables 
cinéphiles. Maintenant il n’en 
sera plus ainsi!...

line enquête très sérieuse 
menée par les grandes compa­
gnies propriétaires de Cinéma 
et les distributeurs de films, 
a prouvé que les francophones 
étaient assez nombreux dans 
l’ouest et le nord de la ville 
pour justifier un cinéma de 
langue française à l’ouest de 
Saint-Laurent.
Albert Finney, daulant plus 

D’où il résulte que le 19 
janvier 1963 naîtra: “Le Pari­
sien".

v-un v:,'i i, ,*■ 4fl|A

MUTINY f~ 
ON THE " 
BOUNTY

franchir la limite qui sépare le 
“jeune homme en colere” du 
jeune malfaiteur. H a grandi 
dans l'ennui et la misere sordi­
de. devient voleur par choix, 
comme s'il s'agissait d une cho­
se normale et naturelle dans 
son cas. I! finit par être en­
voyé dan> un "borstal”, éta- 
blis;>enient de rééducation pour 
jeunes délinquants qui s'inspire 
des méthodes d'une école ordi­
naire Soutenu par le directeur, 
il y devient un coureur a pied 
exceptionnel dans les courses 
de fond et représente le ’'bors­
tal" dans une course a laquelle 
participent les élèves d'une éco­
le publique voisine C'est alors 
qu'il exprime sa haine du mon­
de dans lequel la destinée l'a 
place en perdant délibérément 
la course qu'il aurait pu facile­
ment gagner, repous-ant la 
chance qui lui est offerte de 
remporter un triomphe person­
nel, parce que c'eût été aussi 
un triomphe pour le directeur 
de la prison

Dans le récit d'Alan Sillitoe 
d'où le film est tiré, c'est le 
jeune garçon lui-même qui ra­
conte l'histoire dont une grande 
partie est consacrée aux pen­
sées qui lui viennent a l’esprit 
pendant qu'il s'entraîne pour la 
grande course en parcourant 
des kilometres dans la campa­
gne. et pendant la course elle- 
même. Le réalisateur. Tony Ri­
chardson. a résolu la difficulté 
de traduire ces peasées en ima­
ges grâce, selon les mots du 
critique cinématographique du 
Daily Mail, Cecil Wilson, a 
‘T'utilisaüon de flashback la 
plus judicieuse dont je me sou­
vienne". Dilys l’ovvell écrit 
dans le Sunday Times que Ri­
chardson "a saisi avec justesse 
la psychologie d'une amère ré­
volté sociale”. La critique fait 
également l éloge de Michael 
Redgrave dans le rôle du direc­
teur ainsi que d'Avis Bunnage 
dans celui de la mère.
UNE REVELATION

Mais c'est incontestablement 
Tom Courtenay qui fait le suc­
cès du film Fils d'un ouvrier 
aux docks, dans le Yorkshire, il 
est âgé de 23 ans. C'est, dit la 
critique, "un acteur né. a l'allu­
re famélique, a la bouche har­
gneuse. avec une lueur de mé­
pris dans les yeux". Miss Powell 
va même jusqu'à dire. “C'est 
Tom Courtenay qui anime tout 
le film et c'est dans ses mo­
ments les plus agressifs qu'il 
nous émeut avec le plus de for­
ce. V oilà ce qui me parait être 
l'intérêt primordial et excep­
tionnel de ce film" Son petit vi­
sage buté est capable de s'éclai­
rer brusquement d'un rire de 
gosse et de grimaces de clown.

Où est-il placé? t'n peu A 
l'ouest de Bleury — tout près 
du Carré Philippe — en face 
du magasin Morgan — en face 
du théâtre du Nouveau-Monde 
c'est-à-dire dans un endroit 
d'accès facile aux gens habi­
tant le Nord de la Ville. Ou­
tremont, Westmount, Notre- 
Dame de Grâce et tout l’ouest 
de Montréal. Plus de mille 
bonnes places, atmosphère très 
parisienne, films de grandes 
classes... on vous en dira plus 
dans le prochain communique 
qui sera signe: Le Parisien.

» iiiiuficim
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TECHNICOLOR Marlon Brando 
Trevor Howo'd 
RicHord Horn*

Commençant demain

EMMSedM/OU

Votre dernière chance de voir 
ces deux grands succès

SptctaclM 4 plaças résarvàaa a* pria 
Mal» marc ïam dim lata» a 2 p m 
Marc $150- Sam. dim at »â*as S3 00 

loir» Tou» la» jours à • J0 Dim a 8 p m 
lundi à vand S? 00 Sam , dim at Tâta» $2 50

SOIR
Bh.JO

LE DROIT 
DE NAITRE

CEUX QUI NE 
DEVRAIENT 

PAS NAITRE
Aujourd’hui dernier jour

CET HOMME EST DANGEREUX 
VOTRE DEVOUE BLAKE

Attention spéciale aux groupes Têléphonei à M. B.T. MacDonald 
Guichet ouvert tous les lours, de 10 a.m. à t p.m.

Spécial des Fêtes, mats 8 2h 
du 25 déc. au 1er lanvier

DEHESE
• ' A ’H«» N> A, SU',,» r . . I. S ; 8 V •

THF, \ TR I 
5110 ru

IA BOl’FANGKRIK 
p De l.anatidièrp

CONTFS pour VIVRF ou UKVKRJ

"Un spectacle fie premier ordre
Jean Hameltn|

<e soir Rh.TO — LA. 3-2454

/O

A PtACI VILU MAPI!

Savez-vous que...
Jacques Becker, Cartier-Bres­
son et Luchino Visconti ont 
été assistants de Jean Renoir 
au tournage du film.

UNE PARTIE DE CAMPAGNE
à l'affiche aujourd'hui

au cinema ORPHEUM

Anything Can Happen When a 

frenchman Takes You Foraftde.
HI-OCTANE HILARITY!”

ONE OF THE 
YEAR'S 

FUNNIEST!”

coldubS La Beilo^Amértetfne
How a Shimmering Chassis Can Snafu Your We!

1IMES. 12 05 - 1.50 - 3 50 - 5.50 — 7.50 — 6.50

Tlrre surw *1 the

RESTAURANT

_ OPERA
„ r/ UNIQUE AU CANADA

HORVI K I

mtuus
IWTUSMIKI
SONHIfttll

13e SEMAINE
12lin - 2.50 - .5 45 - » 30

COLOR

mi v n p E
VMERICAN

EYPPESS
DINER S

CLUB

Des
chanteurs 
du grande
classe
torment le 
personnel 
qui chante 
I opéra tt 
I opérette 
dans une 
atmosphere 
typique de 

chei nous

SOUVENT 
IMITE 
JAMAIS 
EGALE

Tsbl» (TSOIT >t St 
d« 4h. 4 Ih p.m.

BAR COMPLET
Pas de »r*is d admis» on 

minimum

Stationnement qratuit 
rue Emery,

8 I arrière du Théâtre 
St Denis

AU LOUVAIN, foyor d«s grillade»
1558 RUE SAINT DENIS, angle de Monligny - VI. 4-2439

RESTAURANT 

CHEZ ''CLAIRETTE''
1456 DE LA MONTAGNE — Tel. : VI. 5-0690

(Près Burnside)

Cuisine Française

Toutes les bonnes spécialités servies 
avec les meilleurs vins

Diner d’affaires à partir de F 1.25
Permis complet de la Régie des Alcools 

Spectacle tous les soirs (dimanche excepté)

Dîner des fêtes
de *3.00 et *4.00

Î4 décembre 8 heur»» p.m.
31 décembre 9 heure» p.m. »vee »pec*»ele 
1»r janvier 9 heure» p.m. avec «pectacle

un film d
YVES 
ROBERT

o dtires le roman ne
touis PFPCAUD
imiuM'Iiliii

Il est naturel d’ètre tenté de 
faire un parallèle entre Courte­
nay et cet autre jeune acteur ré­
véle au public par un film anté­
rieur de Sillitoe et Richarson. 
Albert Finney, d'autant plus 
que Courtenay, a une époque ou 
il était encore peu connu, prit 
la succession de Finney dans 
le premier rôle d'une pièce de 
theàlre Billy Liar, que celui-ci 
avait dû abandonner pour rem 
plir ses engagements relatifs a 
un contrat de cinema Billy Liar 
est une pièce quelconque, mais 
le rôle principal avait été écrit 
pour Finney C'e.st un exercice 
de virtuosité qu'il exécutait a 
merveille. A la surprise de la 
plupart des critiques, Torn 
Courtenay fui presque aussi bon 
dans ce rôle et c'est finalement 
lui qui le tiendra dans le film 
qui va être tire de la pièce. 
BILLY BUDD

Autre bonne surprise de la 
rentrée cinématographique: la 
présentation de Billy Budd . . 
le grand film que le roman 
d'Herman Melville a inspiré a 
Peter Ustinov, et dont il est le 
producteur, le réalisateur, le 
dialoguiste, et l'un des princi­
paux interprètes.

On se souvient de “histoire. 
Billy Budd. l'Innocent, le Rur. 
est engagé de force sur un na 
v ire de guerre de la Royal 
Navy commandé par le capi­
taine Vere. A la fin du siècle 
dernier, la v ie a bord était en­
core marquée par une atroce 
férocité. Le sort des marins ne 
valait guère mieux que celui 
des galériens Billy Rudd se 
heurte vite a l'injustice des 
quartiers-maîtres. Mais il est 
bon. aveuglément bon. Il rend 
le bien pour le mal: Il sauve le 
quartier-maitre de la fureur de 
ses camarades. . . mais il se 
voit ensuite accuser par lui, 
d'appel a la mutinerie. Trop 
bouleverse, Billy Budd ne peut 
se justifier. . . alors il donne un 
coup de poing au quartier-mai- 
Ire, qui tombe et se tue. Billy 
bien sùr est innocent. . . Mais la 
loi exige son châtiment. Le ca­
pitaine. déchiré, recommande la 
peine de mort a la cour martia­
le formée par ses trois offi­
ciers. Billy l'innocent est pendu 
tandis que le nature va à sa 
perte sous les canons français

Avec un maîtrise, une intelli­
gence qui ont fait l'admiration 
de la critique. Ustinov, a su 
adapter le roman, en rendre 
toute la beauté et le tragique.

Sous la direction, le jeune ac­
teur Tarence Stamp, un nou­
veau venu, est un inoubliable 
Billy Budd . . bon et sans être 
mièvre, innocent sans être 
naïf, doux et viril à la fois, et 
avec dans les yeux cette indé­
finissable détachement de ceux 
qui au plus profond d'eux-mè- 
mes savent qu'ils vont mourir. 
Peter Ustinov est bouleversant 
dans le rôle du capitaine qui 
se croit obligé de faire respec­
ter la loi et qui en meurt mora­
lement et physiquement.

LA BOULANGERIE (Apprmlis-Sor- 
riers) — “tontes popr risre et 
réver** a 8h.30; les jeu. ven. et 
sam . dim., a 2-30

L EGREGORF — “L bu-Rol” Sh.3i — 
Jeudi, rend., sam

THEATRE DE L’ANSE — (Dorion) 
“Guillaume l.e Confident’’ — Tous 
les soir a 9h.; sam et dim., a 
8h.3ü. — Relàthe vendredi.

THI- Al RE DI RIDE II VERT — 
(Stella) “Qui s’y frotte, s’y pique" 
sur semaine, à 8h.30, dim., a 2b. 
et îh.to.

CINÉMA
ALOUETTE — “Mutiny on the 

Bounty” — mats: mere., sam., 
dim. et fêtes. 2h. p.m.; soirs :
Sti.TO dim : Mh p.m 

A VENTE — “On the Fiddle” — 1.25
- 3.25 - 5.25 - 2 30 - 9 20

BMOL' — “Cet Homme Est Dan- 
«ereui” — 12.20 - 3 40 - G 40 - 
10.00 — “Votre Dévoue Blake'' —
I 45 - 5.05 - 8.25.

CANADIEN — “Le Peche et la Hon­
te" — 2.15 - 5.20 1 8 30 — "Via 
Mala" — 12.45 - 3 50 - 7.00 - 10.05 

CAPITOL — “The Pigeon That Took 
Rome” — 10.35 - 12.45 - 2.55 - 5.10
- 7.30 - 9.35.

Cl NI RI D \KT DF L’ELYSEI - 
Salle "Alain-Resnais ’ — ".Marîv” 
7.30 et 10. >o. dim . 3.00 - 5.00 -
7.30 et 10.00 — Salle “Eiuentein”
- “Marty."

CINERAMt TUI \1 RF IMPERIAL - 
“The Monder! ul World off the 
Brothers Grimm ' — soirs, a 8h.;0. 
mer et sam . .« 2h et 8h 30. dim.. 
.. Sk ‘.h pi Xh - 

COMEDIE - CWADIENNE — “La 
Guerre des boutons” — sam. 7h. - 
9h. — lun. a vend. - 7h. - 9h. — 
••Aventure dans la baie d'or" 
(pour les jeunes) — sam. — lOh.
- ?h.

DORY \I. — (Salle Dorée) War 
Lover” — G.35 - 8.45 — Sam., dim., 
mere.. 2.15 - 6.35 - 8 45 — (Red 
Room > “I Thank \ Pool" — 6.45 - 
9.00. — Sam., dim., mere.. 2.15 - 
6.45 - 9 00

ERVNCAIS — “L'assasin Est Dans 
L annuaire" — 12.00 - 3.15 - 6.30
- 9.45 — "Le Monte Charge” — 
1.40 - 4.55 - 8.10.

KENT — “The Sky \bove the Mud 
Below" — 1.35 - 3.30 - 5.30 - 7.30
- 9.:;o.

LANAI. — "Palrouille dans le Paci­
fique” — 12.00 - 3.55 - 7.50 —
• l a Kranaçise et l'amoiir” 1.35 -
5.30 - 9.25

LOEWS — “Magnificent Obsession*
- 10.25 - 12.40 - 2.50 - 5.05 - 7 20
- 9.35.

MON BLAND. — “The Chapman Re­
port" — 12.30 - 5.10 - 9.50 — “ThO 
Mumc Man" 2.35 - 715 

ORPHEUM — “t ne partie de ram- 
pagne” — 2.30 - 5.30 - 8.30 — 
“In coeur gros comme ça” — 

4 05 - 7.0.» - 19.05
OITREMONT — “Ga> Purr-Ee’* 

11 40 - 2.55 - 6 20 - 9 40 — “The 
Boy and The Laughing Dog” 10.00
- Î.IO - 4.25 - 8 00

PALACE — "Rear Window” — 10.15
- 12.30 - 2.40 - 4 50 - 7.05 - 9.20

P API N E A C — "Bagarre Au King 
Creole" — 12.50 - 4.15 - 7.45 — 
"I n Pitre %u Pensionnat” — 2.35
- fi.05 - 9.35.

PINCE VILLE-MARIE — (Grande 
salle) — "La Belle Nmericame” 
12.05 - 1.50 - 3.50 - 5.50 - 7.50 - 
«i.no — (Petite salle) —- "Boccario 
70 — 12.10 - 2.50 - 5 45 - 8.30

PLAZA — “Du soleil au coeur” — 
12.00 - 2.15 - 5.20 - 8.30 — "£001110 
ma chanson” — 1.40 - 4.30 - 7.20 - 
10.15

PRINCESS — “Seven Brides For S'» 
ven Brothers” — 10.25 - 2.10 - 
5 50 - 9.40 — “Father Of The
Bride — 12.10 - 3.50 - 7.35. 

niswi.i — i^assasin r.»i nane 
I. annuaire'' — 2.55 - 6.15 - 9.35— 
“I e Monte Charge" — 1.25 - 4.15 

)- 8.05.
SAINT-DENIS — “Votre Dévoué 

Blakr — 12.10 - 3..30 - 6 70 . *50
- •< et Homme Est Dangereux '
- 1.45 - 5.05 - 8.25.

SEVILLE — "The longest Da»” — 
Inn . mar., jeu. et yen., a 8h 
p.m.. mrr. et sam., a 2h. et 8H.I5 
pm. dim., a 2h. et 7h.45 p.m 

sMiunos “Miracle Worker" — 
soir. 8ii.30. sam . dim., mar. el 
mer., ?h. et 8h.30.

' Me
THÉAT8E » 
DES VRAIS 
CONNAISSEURS

L'i^^2- - - - - - - - -

POUR LES FETES !
5 autre» représentation»

l Bl-KOI
avec :

Marcel Sabourin 
Denise Morelle, etc...

la cavalerie et le» marionnettes 
de l’Egregore

Jeu : 27 déc.
Ven. : 21, 28 déc.
Sam. : 22, 29 déc.

Spectacle 8h.30
Etudiants: demi-tarif - sauf xam.

2111, rue CLARK y| A TftAI
iprêa Sherbrooke) ***vOI

RENE BERGE, ténor canadien 
qui a connu de grands succèi 
a Rome, Paris, Marseille, 
Lyon, New-York et également 
a Montréal dans une récent» 
production de "Roméo et Ju­
liette" à côté de Pierrette A- 
larie et Wilfrid Pelletier; est 
le fondateur et le directeur 
de la "SERENADE" où dans 
l'ambiance chaleureuse d'un 
public distingué attentif et 
enthousiaste vous entendez 
vos airs d'opéra préférés in­
terprétés par six de nos meil­
leurs artistes lyriques cana­
diens. Le spectacle est con­
tinuel à partir de 8h.45 p.m» 
Le dimanche è partir da 6h. 
45 p.m., souper fin à prix 
spécial pour tout» la famill». 
Relâche le lundi. L'entré» »t 
le stationnement sont gra­
tuits.

CAFE ANDRE, 2077 Victoria 
(près d'Eaton) Réservations:

VI. 9-5038

A IA COMEDIE 
CANADIENNE 
UN. 1-3339

un programme pour les jeunes

L’AVENTURE DANS LA BAIE D’OR 
et LE BALLON ROUGE

DÈS DEMAIN !

■IT te
PRIX

oe
-IACADEMIE

CHARLTON HESTON JACK HAWKINS
DMA HARAREET STEPHEN BOYD

1 TECHNICOLOR"

*

tr»r Afoooerm»/

WILLim
VC(\X3v

.MnvrHniwm
JtMU

TOUS LES JOURS -
Matinée 1.30 p.m.

Les enfants de
sont admis en Matinée seulement

ADMISSION : ADULTE . Prix réguliers 
ENFANT . En tout temps

7 REPRESENTATIONS
; Soirée 8.00 p.m.
10 ans et plus.

■iTÜfMIfftïïl
m

LA
, COMÉDIE 

CANADIENNE

TWIN S'EN VIENT
UN 1-3339********

• A L’ORPHEUM-

LE MEILLEUR PROGRAMME A MONTREAL POUR i.ES AMATEURS DE CINEMA

'

L
t

L AMOUR 05 LA VIE

un fdtn «• Wean Renoir

L AMOUR DE LA LIBERTE

un nu* 4e Cntle Merher

RENSEIGNEMENTS : VI. 5-7149

L AUOUR DC LA ACAlire

•in film «e F. Reich#nbe«l|

— VI. 9-2153

r
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Au Comité féminin du CALA DU COMMERCE, événement mondain qui aura lieu à 
I hôtel Reine-Elisabeth, le 18 janvier Apparaissent sur cette photo, de gauche à 
droite Mmes Paul Vaillancourt, Marcel Vircent, présidente du comité féminin et 
Cisèle Vézina Noël, secrétaire du Conseil de l'association des diplômés de l école des 

Hautes Etudes commerciales de Montréal.

Une ex-championne 
aime à vivre 

à la campagne
SAN LUIS, Californie — 

U'ne femme autrefois connue 
comme une fameuse sportive, 
l'ex-championne américaine de 
tennis, Helen Wills Moody 
Roark, vient de célébrer son 
57e anniversaire de naissance.

D'ordinaire, on n’entend gué 
re parler d'elle, car son exis 
fence se poursuit paisiblement 
à son ranch de San Luis

Cependant l'ancienne vedet­
te dans le domaine du tennis 
n'â pas perdu son intérêt en 
ce qui concerne se sport et le 
pratique encore, “pour s'a­
muser'’ dit-elle, de meme qu’el­
le suit les activités des plus 
grands joueurs de tennis de 
l'heure.

Elle s’adonne également h 
la chasse et à la pêche, avec- 
son mari, Aidan Roard, qui fut 
autrefois l’un des meilleurs 
joueurs de polo en Grande- 
Bretagne.

L’ex-championne devient

Faysagiste à ses heures et, a 
occasion, rédige des articles 

pour certaines revues. Après 
avoir gagné son titre le plus 
important en 1921, elle accu­
mula les succès.

Au cours des premières qua­
torze années de sa brillante 
carrière, elle connu une célé­
brité mondiale.

En 1935. elle gagnait la 
victoire contre Helen Jacobs, 
dans le dernier de ses six 
championnats Wimbledon, en 
«impie.

Née à Berkeley, en Califor­
nie, elle commença à jouer au 
tennis dès so njeune âge, et 
i 15 ans, elle gagnait le pre­
mier des championnats junior 
aux Etats-Unis, en plus du 
titre de la côte du Pacifique.

SOCIÉTÉ HISTORIQUE 

Itinéraire d'une statue de la Vierge 
dans quatre siècles d'histoire

Soeur Sainl-Damase-de-Rome, directrice du Centre 
Marguerite-Bourgeoyj. conferenciere invitée 

----- o-Oo-----
Grâce a la cordialité de la 

direction du Château de Rame 
/.ay, les membres de la Société 
historique de Montréal y ont 
tenu leur dernière reunion de 
1962, mardi dernier.

A la grande salle de l'histo­
rique demeure, l’assLstance a 
écouté avec beaucoup d'in­
térêt la conférencière invitée, 
Soeur Saint-Damase-de-Rome, 
de la Congrégation de Notre 
Dame, directrice du Centre 
Marguerite Bourgeoys, oui a 
fait survoler à son auuitoire 
quatre siècles d'histoire... en 
quarante minutes. 11 s'agissait 
de justifier la valeur histori­
que de la statuette de Notre- 
Dame de Bon-Secours donnée 
à Marguerite Bourgeoys en 
1672, statue qui comptait alors 
près de cent ans d’existence. 
Il s'agissait aussi de retracer 
les étapes que les épreuves de 
toutes sortes ont multipliées 
pour cette modeste statue de 
six pouces, sculptée dans un 
chêne de Montaigu, en Bra 
bant, statue qu'on vénère en­
core à la maison-mère de la 
Congrégation de Notre-Dame, 
tout près du tombeau de la 
bienheureuse Marguerite Bour­
geoys.

Rien nest resté en doute. 
Tout a été vérifié grâce à une 
documentation très sûre, pm 
sée en diverses archives. Des

8 «

Dernières représentations de
e "L'aventure dans la Baie d'Or"
y î

ï Séances spéciales pour les jeunes S

Votre dernière chance de conduire des enfants 
à des séances de cinéma spécialement organisées 
pour eux pour voir ’ L Aventure dans la Baie d Or 
et “Le ballon rouge” vous est offerte samedi, le 22 
décembre, tel qu'annoncé déjà

Un grand intérêt a été éveillé par ce cinema of­
fert aux enfants et même des adultes y sont retour­
nés pour leur propre plaisir. Deux réussites du ciné-' 
ma français et du cinéma tchèque, qui sont comme 
de beaux albums chargés de poésie pour I oeil et de 
fraîcheur pour l’esprit.

Ces films sont présentés à la Comédie cana­
dienne, 84 ouest, rue Sainte-Catherine, samedi, le 
22 décembre, à 10 h. de l'avant-midi et à 2 h., en 
matinée.

Information: UNiversity 1-3339.

HORAIRES DE 

LA TÉLÉVISION

CBFT — Canal 2
lt.00 Mustqu*
H 5$ Téléjournal 

J.00 LONG METRAGE
" Le Misanttrrope " ‘ 
de Molière avec Jac­
ques Dumesnll.

• oo Votre cuisine,
Madame

1.15 Votre enfant.
Madame

f.30 L'Etemel féminin 
4.00 Bobino
4.30 La Boîte ft surprise 
ft.00 Les enquetes Jobidon
5.30 CF-RCK
4.00 Ce soir ou (amais 
7 30 Petite peste
• oo La Balsamine 
B.30 CINEMA

INTERNATIONAL 
"Un tax! pour To- 
brouk" avec Charle» 
Aznavour, Lino Ven­
tura et Harry Krufler 

«•.OO Télélournal

10.1 J Commentaire 
10.23 Nouvelles sportives 
10.30 Premier plan
11.00 CINEMA

Révellle-tol me ché 
rie". Comédie avec 
Francois Périer, Da­
niel Gélln et Gene­
viève Cluny.

CFTM TV, Canal 10
10.30 Coquetel musical 
12.15 Ouverture Horaire
12.30 Ecran d'Etoiles
1.00 Tout pour la femme 
1 30 Domino
2.30 Tout pour la femme 
2.45 EN MATINEE

"Les songes de But­
terfly" (Italien) Co­
médie dramatique.

4.30 Safari
5.00 Les p'tits bonhommes
5.30 Aventures des 

Vikings
é 00 Télé métro 
4.50 Sport-imaoet
7.00 Dernière heur#
7.15 Ciné-roman
7.30 Alors ■ - - raconte
1.00 Aventures dans 

les îles
4 00 Télé quilltt

10.00 Aventures 
d'outre-mer

10.30 Echos-vedettes 
10.45 En première page 
10.55 La couleur du temps
11.00 La ronde des sports

11.10 CINEMA
"S, ranne découche" 
avec Dick PoweM 
Debble Reynolds et 
Anne Francis. Comd.

12.40 FERMETURE

CBMT — Canal B

4Æ

1.07
1.10
1.15 
2.00
2.15
2.30 
7 45 
3 00
3 30
4 00
4.30
5 00 
S 30 
4 00
4.30 
4.45 
4.55 
7.01
7.30 • 00 
• 30 t.00
f .30 

10.30 
11.00 
11.15 
11.21

11.»

Today on CBMT 
News A Weather 
Montreal Matinee 
Chei Hélène 
Nursery School Time 
Misterogers 
Friendly Giant 
Loretta Young Show 
Take Thirty 
Scarlet Hil 
Expedition 
Raule Danle 
Friday Island 
Pete and Gladys 
Metro
CBC TV News 
Sports 
Seven O-On*
Dickens and Fenster 
Country Hoedown 
Tru#
The Best of Tommy 
Ambrose Show 

Empire
Candid Camera 
CBC TV Nows 
Viewpoint
Final Edition News 
Final Edition Sports 
Friday Premiere
"Moulin Rouge"

No 9137

Impossible de trouver cor 
sago plus chic et plus jeune 
d'allure, et légèrement blousé. 
Rien de mieux pour commen­
cer la nouvelle année que 
cette petite robe faite de lai­
nage ou d'un tissu de coton.

Le patron imprime no 9137 
est offert pour les tailles ju­
véniles: 10. 12. 14. 16 et 18 
I-a grandeur 16 requiert 2 
vgs et 3 huitièmes d'un tis­
su de 54 pouces de largeur.

Ce patron est en vente au 
prix de .50 sous au Service 
des Patrons “LE DEVOIR '. 
434 est. rue Notre-Dame. Les 
commandes doivent être fai­
tes par écrit en ayant soin 
d'inclure un bon de poste.

Le Rhum 
De la Noblesse

Le voici...léger...sec...!

rni ’ WIIWWMMRWWMBMRBBWBBBMW—i

WM,T* l*“L

PUERTO RICÀN 
-RIJM>a ^

*-**•«! «T4 Boni-a »*
•ONtlCO CORfORATTO*

Ri»*

çp ‘
Krmruo/rtym / |\ PsarttoRuo

COXTIRTS H- 07».

Ç-C’CT-df •C’C*4 «*«*««•<•€< €•€ «If

Soirée de NOËL à l'européenne 5
Sa.».»».*»»»» .>)»> kkfcXXV

Pour souligner la fête de la nativité de Notre Seigneur 
et sa valeur messianique la Communauté de route 
Charles-de-Foucauld a préparé une soirée de Noël à 
laquelle le public est cordialement invité L entree sera 
libre.

Cette célébration se déroulera lundi, le 24 décem­
bre. à 10 h. 30 du soir, à ( auditorium de l'école 
Cardinal-Newman, 4805, rue Christophe-Colomb an­
gle Gilford

Le programme souvrira par quelques Noëls. 
chantés par Carole Palmer, afin de souligner la 
dimension historique de cette naissance Puis, les 
Routiers présenteront un mystère de Noël intitulé 
' A LA RENCONTRE DU MESSIE”, avec des poèmes 
dramatisés de Péguy, Supervielle, Baudelaine, Mi- 
chaud. Eluard. Jouve. Eliot et Claudel. La genèse du 
monde, le destin de l'humanité au milieu des misères 
de ce monde, la promesse d une délivrance à ce peuple 
qui plie sous le joug de son péché, tels sont les thèmes 
évoqués dans ce choix de poèmes.

Le mystère de Noël sera suivi de la messe de 
minuit, célebree par l'abbé Jean-Marie Lafontaine, 
aumônier des Syndicats nationaux de Montréal.

Une réception suivra la cérémonie religieuse afin 
de prolonger la joie de cette nuit-là

Plusieurs signes indiquent qu’il y a un public de 
plus en plus désireux d aller à la rencontre "du Sei 
gneur qui vient”. C est ce public qui est cordialement 
invité à cette soirée de Noël. Prière d'arriver à ( audi­
torium dès 10 h. 30.

documenb* photographiques 
pourraient être consultés par 
les membres de la Société.

La conférence terminée. 
Soeur Saint - Damase de-Rome 
en présenta le résumé au 
moyen de projections sur 
écran lumineux: reproductions 
du sanctuaire de Montaigu, de 
la chapelle Notre-Damc-de- 
Bon-Secours à diverses épo­
ques, des maisons-mères de la 
Congrégation de Notre-Dame, 
de la statue elle-même, photo­
graphiée sous différents an­
gles, pour en faire admirer 
tous les details.

Une aimable surprise mar­
qua la fin de la réunion: les 
auditeurs ont pu admirer ce 
trésor historique lui-méme. la 
statuette Notre-Dame de Bon 
Secours dans la modeste ni­
che primitive Elle faisait belle 
figure au vieux château de 
Ramezay qui compte tant de 
souvenirs historiques de l’é­
poque de Marguerite Bour­
geoys.

La coulure chez soi

Les cartes de Noël et leur 
nouvel aspect chrétien

D'après M. Don-ld S. P.rter, 
président de Coutts Hallmark 
Cards, moins de cinq pour 
cent des cartes de Noël tom­
bent, dan- la categorie de* 
souhaits humoristiques que les 
Canadiens aiment tant échan­
ger en fin d'année. En d’au­
tres saisons, leur proportion 
atteint près de 50 p. 100 des 
cartes de souhaits.

A coup sûr, beaucoup de car­
tes de Noël ont encore, cette 
année, un caractère humoristi­
que mais il s’agit, explique M. 
Porter, d’un humour aimable, 
cordial, familier comme l’ai­
ment les Canadiens. Le type 
d’humour noir, existentialiste 
de certaines cartes modernes 
est, évidemment déplacé à IV 
poque des Fêtes

M. Porter souligne que la ca­
ractéristique la plus notoire 
des cartes de Noël, cette an 
nee, est l’abondance des sujets 
religieux dont elles s’inspirent. 
Cette tendance, bien entendu a 
toujours existé mais elle sem­
ble se prononcer d’année en 
année. Certaines cartes offrent 
des citations he l’Ecriture sain­
te. D’autres ont pour sujet des 
reproductions de tableaux célè­
bres d’un caractère religieux 
ou s’en inspirent. Un grand 
nombre de cartes demeurent

Avantages du papier 
d'aluminium

Etes-vous du nombre de ces 
maîtresses de maison dont les 
enfants et le mari se plaignent 
constamment que leur “lunch’’ 
est sec et sans saveur? Il n'en 
tient qu’à vous et au papier 
d'aluminium pour régler ce 
problème et rendre tout le 
monde plus heureux. En effet, 
même si préparés la veille, 
les sandwichs et gâteaux en 
veloppés à l'aide du papier 
d'aluminium conserveront leur 
saveur initiale. Non seulement 
le papier d’aluminium Alcan 
conserve-t-il aux aliments 
toute leur fraîcheur, mais il 
les protège en outre contre 
l’humidité.

Les mots croisés du "DEVOIR"
1 2 3 45 6 7 8 910 11 12
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HORIZONTALEMENT

1— Mouvement circulaire au- 
!”ii! d'un Objet rond

2— Alimentation
3— Joint
4— Habiti’dn mauvaise — Qui 

ne suit une la mode
5— Mer — Perception d'un sens
6— Sentiment de vengeance 

sur une offease non oubliée.
7— Durée — Il est désor 

donné — Article
R—Avec un certain retard
9— Romains — Stoppés

10— Joue son rôle à l'église — 
Possessif.

11— Au monde — Conjonction.
12— Parcouru — Portées plus 

haut.
VERTICALEMENT

1— Listes détaillées.
2— Personne d’un âge très 

avancé.
3— Qui ont. tout perdu — Soli­

dification due au froid.
4— Plantes piquantes
5— En Chaldée — Prénom
R—Plante textile — Maladie 

nerveuse.
7—Conjonction — Travaillent 

la glèbe.
- Se transforme — Préfixe — 
Etalon de mesure

•—Fin d’infinitif — Fit.* de Noé- 
Saison

10— Au monde — Sans voile — 
Négation — Préposition.

11— Décorâtes.
12— Sorte d'ancien cabriolet — 

Personnel — Marque l'ab­
sence.

Solution d'hier
Horizontalement : —

1— PHONOGRAPHES
2— OASIS — EURENT
3— NIE — SACRE
4— DERNIERE — EST
5— PARIS — TOI
6— RAS — NOM — IO
7— AMI — DIVAN
8— TE — CARNAVAL
9— SOEURS

10— OLIM — TES
11— NIEE — REEL
12— EST — SUE — SUR 
Verticalement : —

1— PONDERATION
2— HAIE — AME
3— OSER — SI — DONS
4— NI — NP — LIT
5— ÜSSIAN — ASIE
6— AERODROMES
7— RECRIMINE
8— AURES — VAUTRE
9— PRE NAVREE

10 - HE — ET — NASSES
u—en soi - u;
12—STATION - BU

.-a M' '’fm

Saint Nicolas, les présidents et présidentes de la fête de l'arbre de Noel, organiséa 
par L Association des dames auxiliaires de l'hôpital Saint Jean-de-Dieu pour la 7e 

année consécutive, au bénéfice des 3.100 patients non visités de l'institution.

La fête traditionnelle de NOËL pour 

les patients non visités de l'hôpital 
Saint-Jean-de-Dieu

3,100 pensionnaires ont reçu au moins un colis enrubanne 
des mains de Saint-Nicolas a mitre doree el barbre blanche 

----- o-Oo--- - -

dans la tradition en présen­
tant des symboles chrétiens 
comme des clochers d’églises. 
En général elles marquent un 
retour très net à l’esprit chré­
tien qui inspirait les cartes de 
Noël du passé.

M. Porter est d’avis que cet­
te évolution provient pour une 
bonne part des pressions exer 
cées, par certaines Eglises qui 
veulent rappeler à tous que 
Noël est essentiellement la fête 
de 1 Enfant Dieu. Cette année, 
jusqu’aux papiers d’emballage 
et autres accessoires arborent 
des motifs religieux.

M. Porter termine en disant 
qu’à son avis, les gens ne font 
que se remettre dans le vérita 
ble esprit de Noël : ”1^ Christ 
est toujours parmi nous”.

L'âr! d'ètre toujours 
bien mise

KANSAS CITY — Le secret 
pour être toujours bien vêtue, 
c’est de concentrer son atten­
tion sur un seul conseil donné 
par Noémi Johnson, spécialiste 
en vêtements et textiles à l’u­
niversité du Kansas.

Et voici les suggestions 
quelle offre quant au choix 
d’un vêtement. On doit se po 
ser d’abord ces questions: !a 
robe ou le costume en ques­
tion est-il en tissu imprimé? 
comporte-t-il beaucoup d’or­
nements? y a-t-il une couleur 
qui prédomine?

Dans l’affirmative, ce vête­
ment en lui-même sera en 
quelque sorte le centre d’at­
traction et se complétera par 
un chapeau très simple et une 
paire a’esearpins sans fantai­
sie, de même qu’un sac à main 
de ligne sobre ft dépourvu 
d’ornement.

D’autre part, si le costume 
ou la robe est de couleur uni 
forme et de tissu uni. le point 
d’intérêt sera mis en valeur 
dans l’un des trois accessoi­
res suivants: un chapeau gar­
ni joliment, parfois d’une bro­
che scintillante, un sac à main 
ou des souliers d’une couleur 
plus brillante et inusitée.

U était Noël, dimanche der 
nier à St-Jean-dc-Dieul

Une foule enthousiaste rem 
plissait l’auditorium où se de 
roulait le dépouillement de 
l’arbre de Noël en faveur des 
patients non-visites de l’hôpi- 
tal.

Cette fête clôturait la “cam­
pagne du cadeau de Noel ', 
présidée, cette année par Mlle 
Pierrette Champoux et organi­
sée annuellement par l'Asso­
ciation des auxiliaires de St 
Jean-de-Dieu, que préside Mme 
Maurice Pépin

Près de 3.000 cadeux em­
ballés et enrubannés, disposés 
avec art, au milieu des sapin* 
illuminés formaient un brillant 
fond de scène au trône sur 
lequel avait pris place le bon 
St-Nicholas en personne. Musi 
que et chansons et allocutions 
ont animé la réunion.

En long défilé, les patien 
tes. d’abord, et ensuite les pa­
tients, enfants et adultes, vin­
rent à tour de rôle, recevoir 
leurs “cadeaux de Noël” des 
mains de St-Nicholas lui-mé­
me.

Tant et tant de visages sou­
riants ou tristes, neutres par­
fois, visages oubliés de ces 
trop nombreux patients non 
visités de St-Jean-de-Dieu! En 
cet après-midi de dimanche 
ils retrouvèrent tous, une fa­
mille aimante et attentive a 
leur plaire, née de la bonté du 
coeur des dames auxiliaires de 
l’hôpital.

Enquête sérieuse sur 
le Postafen

OTTAWA. — La direction 
des aliments et drogues du Ca­
nada tente de retracer un mé 
dicament qui aurait peut-être 
causé des malformations con­
génitales chez les bébés, en 
Suède. Ce médicament s'appel 
le Postafen, mais les direc 
leurs ont déclaré qu’il n'était 
pas vendu au Canada sous ce 
nom.

De toute façon, le directo 
rat a fait parvenir un messa 
ge aux fabricants pharmaceu 
tiques belges pour demander 
si le Postafen pouvait être dis i 
tribué au Canada sous un dif 
férent nom.

Le bureau de direction des 
aliments et drogues a égale 
ment approché les autorités 
médicales suédoises pour en 
apprendre davantage au su 
jet de ces prétendus cas de 
malformations congénitale*.

Le Postafen a été décrit par 
le bureau médical de Suede 
comme étant un médicament 
utilisé contre le mal de mer 
et parfois prescrit aux femmes 
pour éviter les malaises de la 
grossesse. En Angleterre, ce 
médicament est conna sous le 
nom d’Ancolan.

\ l'issue du dépouillement 
de l'arbre de Noël, les auto 
rités de l'hôpital ont offert ’ 
une réception aux nombreux 1 
invités d'honneur dont le mai­
re de Ville d Anjou, et Mme 
Ernest Crépault, qui prési- | 
daient la fête. M. Paul Dozois 
et Mme Dozois présidente ho- : 
noraire de l'Association de* 
auxiliaires ainsi que M. et 
Mme Antoine Desmarais Mau 
nce Bernardin. Jean Morin 
Dr et Mme Pau! Dumas. Dr 
et Mme Legrr, Dr et Mme Mar 
eel Berthiaume, Lucien Hétu. 
Lionel Lacroix. Léonard I.am 
bert. Arthur Chagnon, erald 
Robitaille. Roger Lamontagne. 
M. Salstrault, Roger Ouellette. 
Cleude Séguin, Eddy Trem ( 
blay, Roland Larivière de Val 
leyfield, Lucien Saint-Germain 
de St-Hyacinthe, Dr et Mme 
Dubé de ranby, M et Mme- 
Paul David de Montréal.

Parmi les religieuses pré 
sentes on mentionne les RR. 
SS. Paul-Adélard et Berthe- 
Yolande. et le Rév. Père Beau- 
lieu, curé de St-Jean-de-Dieu.

Notons que les dames auxi­
liaires se sont de nouveau 
rendus à l’hôpital au cours de 
la semaine afin de remettre, 
d’autres cadeaux de Noël, aux 
nombreux patients qui n’ont 
pu assister a la fête qui se 
déroulait en leur honneur di­
manche dernier.

Nouvel hôte! de ville de 
U municipalité de Ponl-Viau
l-a Cité de Pont-Viau annon­

ce l'ouverture officielle de son 
nouvel hôtel de ville, dont les 
fêtes d’inauguration auront 
lieu les 12 et 13 janvier pro­
chain*

L'édifice, qui est entière­
ment terminé, répond aux be­
soin* administrai!)* les plu 
irl - enc< tech

niques les plus complètes 
Tous les citoyens de Pont- 

Viau seront alors invités a vi­
siter leur magnifique hôtel de 
ville.

L’unique liqueur 
que vous pouvez déguster 

de tant de façons

woMti
LIQUEUR
DE CAFÉ
* ■

Peur de merveilleux coquetetf 
âu calé—dan» voa consommation» 
préférée# — eur la crème giaeêr — 
dans votre calé — ou telle quelle. 
Différente? EesayerHa, vous verrez!

r

APPARTEMENT À LOUER

MIAMI BEACH, FLORIDE — 8910. 
• venue Colline», Mary .Annette Vil­
las. face à la p ;e. appartement 
complet, 3 pièces, lingerie, \ussi 
studio, 2 pieces, quelques minutes 
egllse catholique, 17-1-63

ARGENT DEMANDE
PETITS PRETS, ft'Mt, $1.500, $2.000 
demandes en premiere hypotheque 
1«0% garantie. Intérêt Intéressant 
landlord Acceptance Corp., IN. 
1-5438. J.N.O.

A LOUER
De Mille, bel appartement, b pièces, 
chauffées, a usage professions I si 
désiré, terrain de Jeu. 1206 est. 
Sherbrooke. Pour visiter téléphoner 
•prêt 5 heures k CRescent 7-4359.

1-1-63

AUTOMOBILES

M

EDUCATION

Apprenez (’italien, enseigne par des 
professeurs diplômés des universi­
tés de Rome et de Florence. Tel 
272-8201 ou 274-9571. 24-12-61

INFIRMIERE LICENCIEE 
DEMANDEE

Infirmière licenciée demandée pour 
travail temporaire. Doit être libre de 
voyager dans la province. Hilinguo 
de préférence mais non indispensa­
ble. Frais de transport et de sé­
jour payés. Ecrisez en mentionnant 
âge et qualifications à: Casier Pos­
tal 6090, Montréal 3, P.Q

22-12-62

LOGEMENTS CHAUFFÉS 
À LOUER

PFRSONM S t l \ IO r K \ !1 F 
1 SOCIFTF CFNTRALF DH Y PoTHE- 

«H Es kt DF LOtiF.ME>T — Loge­
ments bon man he de 31* piece# 
modernes, seulement $4:* par mois, 
rhauffage central, cuisinière et ré- 
friceraie ur. service de concierge, 
bail mensuel ou annuel. Telephone* 
a notre représentant ft . ML 5-1644.

24-12-6'!

L'EAU D'EVIAN
L’Eau (le !a source Cachai 
provient d’une nappe sou­
terraine issue de massifs al 
pestres Le lit de cette nappe 
est formé par des roches d’o­
rigine glaciaire Son plafond 
est protégé par une très 
épaisse couche d argile qui 
limite les infiltrations et per 
met ainsi au cours de sa 
lente filtration sous pression 
au contact des sables gla­
ciaires d’acquérir des ions 
calcium el magnésium ainsi 
que des oligos éléments. Sa 
légèreté et sa diffusibilité la 
rendent recommandable corn 
me eau digestive et le cou­
page du lait du bébé.

buvez
l'eau

(V
(gvtMj)

SOUKCt CACHAT

"La plu» fort» vent* 
mondiale"

Itn »ent» cûe* votre paarmaclen
ROBERT 4 FILS LIEE

Agent* gêuéraiu pour !• Canal* 
•689. rue Box f r. Mil - « R. 4-2367»

POUR PLUS D'AGRÉMENT 
AU VOLANT...

AC HL IT / I N F \OLn RF NLIVR 
DES MAtNTENAOT GRACI 

A l N PRÊT PEU C OUTE.I A, 
LOMPOR1 4M UNE 

ASM R AN» T -Y IL, Ht LA

XXX XXXX X XXX XXX XXX
X xxxx X X
X XXXX X XXX XXX XXX
X XXX X XX 
XXX XXX XXX XXX XXX

PF A
XXXX XXXX XXX XXXX XXX
X X X X X X X
XXXX XXXX XXX X XXX
X XXX X X
X XX XXX X XXX

BNE
LA BANQUE DE 

. NOUVELLE ECOSSE .
A VENDRE

MAGMFlQLt MOBILIER d» valle 
< manger avec cabinet .» bolstun 
«cajou volidr, ityle Scandinave, 
comprenant: buffet vaisselier, ta­
ble de 6 pied» de long extensible. 
h chaires de table à desservir; le 
tout s coûté $3.200. pour $1.200, Of­
fre ft considérer. Téléphoner à 331- 
-’509. 24-12-62

BUREAU À LOUER
MÉTROPOLITAIN AN’GI F PIÊ~Î.\

, — Ultra moderne, fenêtre panora­
mique. 4.OCX) pied», neuf, chauffe. 
a»r climatisé, service concierge »l 
lésiré, stationnement facile. — CL 
5-3773. 19-1-64

LOGEMENT A LOUER

Y ille Pierrefundv — Boul. c.oum 
ouest. 14.418. 5 appariement» meu­
bles. de preference pour couple age, 
téléphoner • » 1 . 9-4236 . 24-12-61

TAILLEUR
Faite» transformer votre habit à de­
vant croisé en tin Joli complet a 
devant simple, dans te dernier style, 

— SPECIALITE —
Habits et costumes réajusté#

DROLET TAILLEUR
Ml est. rue GL'IZOT. — DL s-2531 

J.N.O.

TERRAIN A VENDRE

Cîrand terrain dans Laurentldes» 
?in comptant R Decarie, 86I-.5439.

21-12-61

TRANSPORT CAMIONNAGE

KOI >.>ILI » Transport. Déménage­
ment \tlle. campagne et longue di-- 
tanc • spécialité’ pian»*», poète* ré­
frigérateurs RA 5-24 .’1 J N O-

CADRES A VENDRE
PilNTUÊES à 'I'll oïl# pa-tel, tout 
genre»; aussi, cadre» en noyer ou 
autres fait» sur mesure», prix rai­
sonnables. 6729. rue Molson. — R \.
1-5319. — R Y. 7-9163. 24-12-62

CHAMBRE A LOUER

C OTF-DFS NFICèFS Pour dame» 
ater usage de la cuisine. *12 par 
semaine. — Tél. RF. 3-1721

24-12-62

TARIF

Annonces classées
434 Notre Deme es*

'LE DEVOIR" — VI. «Si’
(Commande» prises Jusqu'à 3 

nres la veille de la publication ) 
ANNONCES ORDINAIRES - 

Tarif minimum de $1.00 pour 3 
lignes (23 mots)

Compter 5 mors ft la Ugoe Une 
partie de urne compte pour une 
ligno entière Les abréviations 
initiale» comptent pour un mot 
le» mot» compose» pour autant 
de mots, chaque nombre poui 
un mot. Pour (ex réponse» d* 
vant être expediée» par la poste 
ajoute/ 25 cent».

GROS CARACTERF.S — Lne 
ligne en caractère gothique 12 
point» ( 20 lettres ou espaces i 
équhant « deux ligne».

Naissances -orvne^. service 
anniversaires. grands-mr»xes, re 
mer-tenient» pour condnléancr«. 
etc 1 cen»« te mot: minimum 
«i no

T
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La Cie Dupont du Canada

potins financiers
La Bourse de Londres affi* 

chait encore une allure erra­
tique hier. La Bourse de To­
ronto avait perdu en ferme­
ture une partie de sa vigueur 
initiale. La Bourse de Montréal 
continua de faire bonne figu­
re. Wall Street s'est comporté 
a la hausse, de sorte que la 
moyenne des industriels de 
DJ a clôturé 1.55 point plus 
haut, a 648 55.

O -
Hudson Bay Mining et No- 

randa étaient en vedette, hier, 
et le dernier stock clôtura, mé 
me, hier a son plus haut point 
encore vu cette année.

O
"As GM goes, so goes the 

market" selon un axiome cou­
rant sur la Bourse de N.-Y. 
Or comme General Motors a 
touché hier un sommet, après 
avoir coté la veille aussi a un 
nouveau haut, rien d'étonnant 
que le marché soit a la hausse 
depuis 2 jours. Comme la 
seance d'aujourd'hui précéde­
ra un congé de 4 jours sur les 
Bourses de Montreal, Cana­
dienne et de Toronto, à l'oc­
casion de la grande fête chré­
tienne de Noel, il se pourrait 
bien que ces marchés ne reflè­
tent pas entièrement aujour­
d'hui l'enthousiasme des spé­
culateurs américains.

-0 -
H Corby Distillery Ltd a 

tenu son assemblée annuelle 
ces jours-ci. Son rapport an­
nuel fut adopté par les action­
naires à l'unanimité et ces 
derniers ont réélu pour le 
prochain exercice financier les 
mêmes administrateurs, res-

Çensables de ses progrès en 
962.

-0
M. R.G.D. Lafferty, de Laf- 

ferty, Hardwoood A Co., a été 
élu, hier, membre de la Bour­
se de Montréal.

-0-

Le président de l'impérial 
Oil vient de déclarer que "les 
ventes et les recettes de la 
compagnie cette année se com­
parent bien avec celles de 
1961". Pour 1963, il prévoit un 
accroissement de 4 à 5 p.c. 
dans la demande pour le pé­
trole; ce qui n'inviterait donc 
qu'à un optimisme mitigé.

-O-

90% des actions de la So­
vereign Life Assurance ont ac 
cepté l'offre de l'industrial 
Acceptance. Nous en ferons 
ressortir les détails plus tard.

B.J Coghlin Co a eu un 
revenu net de $100,835 durant 
les 6 mois clos le 3 octobre 
1962.

• O -

Page-Hersey Co nie la ru­
meur que STELCO serait inté­
ressée a acheter l'entreprise.

O -
Dominion Glass Co a tenu, 

hier, son assemblée annuelle 
et son président ne s'est pas 
prononcé sur les recettes, vu 
la greve récente. M. Ralph W. 
Copper a été élu administra­
teur, succédant a feu le col. 
K R Marshall.

-O -

Shell Oil Co. of Canada of­
frira $175 par action privilé­
giée 8 p.c. d'une valeur au 
pair de $100 de Canadian Oil 
Companies, en cours. L'offre 
aura lieu sur le milieu de jan­
vier et il y aurait 20,000 ac­
tions de ce genre en circula­
tion présentement.

O -
J.L. Trumbull Ltd vient de 

se consolider avec J. Lyons A 
Co (Canada) Ltd.

-O
Mount Royal Rice Mills Ltd. 

vient de hausser son dividende 
trimestriel de 10 cts a 15 cts 
— il sera payable le 31 jan­
vier aux actionnaires inscrits 
le 15 du même mois.

-O -

La Commission d'Electricité 
du NB. acquierra les faci­
lités de distribution de The 
Maine and N B. Electric Po­
wer Co.

- O -
Douglas Aircraft reflétait la 

lenteur des pourparlers au su­
jet de Skybolt et dégringola 
de 1 Va point, hier.

-O -

Maritimes Mining Corp. Ltd 
détient 23% des actions de 
Brunswick Mining A Smelting 
Corp. Ses profits sont estimés 
à $1,800,000 pour cette année, 

-O -

M. W.S Kirkpatrick, prési­
dent de The Consolidated Mi­
ning and Smelting Co of Ca­
nada Ltd annonce la nomina­
tion de M. Ralph D. Perry, 
comme vice-président de la 
compagnie a Montréal et celle 
de M. D.D. Morris, comme 
vice-président et gérant géné­
ral. Ces nominations entreront 
en vigueur le 1er janvier 1963, 
de même que celle de M. J H. 
Salter, en qualité de gérant gé­
néral adjoint.

commentaires sur
XÏ-A-OTU -A-X-jXTE 
FIKT-A-ISrOIERE

C.K.P. Developments Inc. signerait un contrat 
d'ici une semaine

C.K.P Developments Inc a fait savoir h la Bourse de Mont­
réal <iue les administrateurs de la compagnie C.K.P et Macklo 
Bros. Inc. lors d'assemblées tenues simultanément à Miami, 
hindi le 17 décembre, ont voté de considérer un plan en vertu 
duquel C K P. Developments se portera acquéreur de Mackle 
Bros. Inc au moyen de l'échange d’actions, l.'on s'attend à ce 
que le contrat soit signé d'ici une semaine. Cet échange sera 
sujet à l'approbation des actionnaires de C.K.P. et une assem­
blée spéciale de res derniers sera convoquée dès que l’occa­
sion sera propice Kn vertu du plan, C K P échangerait 250,000 
de ses actions ordinaires pour tout le capital actions de Mackle 
Bros Inc Celte dernière détient environ 12.000 acres de ter­
rains dans le triangle Orlando Daytona Beach. Cape Canaveral 
et elle est fort intéressée au développement d une communauté 
résidentielle nommée Deltona

Cuvier Mines fera des sondages au diamant 
incessamment

R P. Mills, président de Cuvier Mines Ud., rapporte que les 
travaux de sondage au diamant sur les anomalies géochimiques, 
on NK, commenceront bientôt, lavs propriétés de la compagnie 
consistent en environ 32 claims dans Loch Lomond, dans la 
région de Silvermine. Un contrat a été accordé à B E. Larson 
Diamond Drilling Company, de Bathurst, au N.-B. Le premier 
trou sera foré sur le tracé 61 Du grès du type Pennsylvanien 
recouvre les formations Windsor sur cette région. Ce grès, 
abondant dans la région, renferme de 1 à 3 içour cent de plomb. 
Des échantillonnages du sol ont aussi révélé des valeurs de 
plomb la* grès Pennsylvanien sur la propriété Cuvier se trouve 
oriente sur le grès Pennsylvanien de la propriété Talisman 
vers le nord est, ou d'importants dépôts de plomb rie basse 
teneur ont etc trouvés et sont présentement exploites par 
Phelps-Dodge Corporation. Il semble raisonnable rie s'attendre 
à ce que l’on trouve ries découvertes identiques sur la pro­
priété Cuvier, au dire de M. R.P. Mills.

Fonds F.-l.-C. Inc. lance une émission initiale de 
$3,600,000.00, car son capital autorise est de 
$15.000,000.00

Crédit Interprovincial Inc. offre officiellement, ce matin, en 
souscription au public une nouvelle émission de Stiü.tKH) actions 
classe "A”, de Fonds K l -C. Inc., constituée en corporation le 
15 octobre 1962, aux fins d’exercer le commerce d'une compagnie 
de placement et, à cette fin, acheter, vendre ou autrement 
acquérir ou disposer d'actions, d'obligations, de debentures et 
autres valeurs mobilières. 11 ressort du prospectus, émis à 
l'occasion de cette finance, que les actions de la classe “A” font 
partie d’un capital autorisé de $15.000,000. divisé en 1,450,000 
actions "A” d'une valeur au pair de $10 chacune et en 50,000 
actions classe "B", d une même valeur au pair. Le Trust Général 
du Canada agira comme agent de transfert des actions de cette 
nouvelle institution financière, tandis que la Swiete Nationale 
de Fiducie agira comme régistraire Offertes à $10 chacune, 
cette finance rapportera donc $3,600,000. En souscrivant à ces 
actions, on pourra participer à la prospérité et au développement 
éventuels du pays, lit on dans le prospectus et cette souscription 
permettra aux futurs détenteurs desdites actions de posséder 
un portefeuille plus diversifie que ce serait le cas. s'ils se 
contentaient d'acheter eux-mémes leurs propres litres. La 
diversité du portefeuille des Fonds F.-l.-C. Inc est un facteur de 
securité, car elle permet la répartition des risques, tout en 
assurant la régularité de revenu et l'appréciation des fonds 
investis. On lit encore dans le prospectus que les biens de la 
nouvelle société seront gérés par la Corporation de valeurs 
Trans Canada cette dernière contrôle déjà $155,525.045 00 de 
biens, sous formes d'actifs d'une dizaine de nos compagnies dont 
plusieurs sont fort progressives — et que ces mêmes biens 
seront sous le contrôle de ses propres administrateurs, tous des 
:;ons en vedette dans notre monde de la finance et des affaires 
et des professions libérales, soit MM. M. Gérard Favreau, prési­
dent. J.-Louis Lévesque, vice-président, Herbert J. O'Connell, 
vice-président, André Charron, secrétaire, Gilbert Avers, Stanley 
E Brock, Paul Desmarais, Vianney Favreau. Lucien Lachapelle, 
J René Ouilet, René Thomas, tous administrateurs. M Guy 
Beaudin agira comme trésorier de cette nouvelle institution 
financière, affichant un actif global de 51,700.000 00 au 13 
décembre 1962, selon ce qui ressort du bilan inséré dans le 
prospectus. 11 y est, aussi, mentionne que les détenteurs d'actions 
de la classe “X” auront droit de recevoir des dividendes préfé­
rentiels au taux de 50 cts par action par année, cumulatifs dans 
une proportion de 30 cts par année Les actions “B" auront les 
mêmes droits et. après, tous dividendes additionnels seront 
payés en montants égaux sur ees 2 classes d'actions. Vu le 
succès de Trans-Canada Fund, il y aurait lieu d'être optimiste 
pour la nouvelle société. Fonds F.-I.-C. Inc.

Marcel CLÉMENT

Générosités de la 
Banque d'Eparqne
$8,000 00 distribués eux 
institutions de cherité

La Banque d'épargne de la 
cite et du district de Montréal 
vient de distribuer la somme 
de $6.000 intérêt sur le fonds 
des pauvres, aux institutions 
de charité suivantes:
Asile Bethléem $ 75.00
Montrel Children’s

Hospital 150 00
Father Dowd Memorial

Home 400 00
Grace Dart Hospital 100 00
Hebrew Consumptive and 

Association 100.00
Hebrew Free Loan

Association 50.00
Reddy Memorial Hospital 50.00 
Hôpital du Sacré-Coeur 400 00 
Hôpital St-Joseph des 

Convalescentes 100 00
Hospice Auclair 10000
Hospice Bourget 75 00
Hospice Gamelin 150 00
Providence St-Enfant- 

jésus loo.oo
Hospice Morin 100 00
Hôtel-Dieu 300.00
Institut Bruchési 100 00
Institut Nazareth 200.00 
Institut des Soudrs-

MueLs 150.00
Institut des Sourdes-

Muettes 250 00
Julius Richardson Conv.

Hospital Inc. 50.00
L'Assistance Maternelle 100 00 
La Salle de l'Asile St- 

Vincent-de-Paut 100 00
Les Petites Soeurs des 

Pauvres-Little Sisters 
Of the Poor 350 00

MacKay Institute for 
Protestant Deaf Mnutes 60.00 

Montreal Association
for the Blind 50 00

Montreal Conv Hospital 50 00 
Montreal Day Nurser 65 00
Montreal Diet Dispensary 80 00 
Montreal Hebrew Old 

Peoples and Sheltering 
Home 25.00

MU General Hospital 400,00
Mil Sailors Institute 100.00
Mont St-Antoine 50 00
Old Brewery Mission Inc 50.00 
Oeuvres N.D. de la Merci 75.00 
Orphelinat Catholique de 

Montréal 100.00
Orphelinat St-Alexis 75.00
Orphelinat St-Arsène 100.00
Children’s Serv. Centre 100 00 
Protestant Church Home 100 00 
Royal Victoria MU

Maternity Hospital 250.00 
St Ann's Day Nursery 50.00 
Si Mary’s Mem Hosp.200.00 
St. Patrick's Orphanace 400 00 
Salvation Army 50 00
Sheltering Home of

Montreal 50 00
Soeurs du Bon Pasteur 300.00 
Soeurs Grises 50000
Soeurs de la

Miséricorde 250.00
Soeurs de la Providence 450.00 
Soeurs Petites Filles de

Saint-François 100.00
Soeurs Filles Réparatrices 

du Divin Coeur 100.00
Servantes de

Jésus-Marie 100.00
Union Nationale Belge

du Dist. de MU 25.00
Union Nationale

Française 100.00

Liée dépensera $10,000,000. en expansions
A son usine de Kingston

$8,000.00

Cours des changes
Afrique du Sud Rand 1.51 
Allemagne Dent. Mark .2695 
Angleterre Livre SOIS 
Argentine Peso .0077
Australie l.iv, Aust. 2 41:’s 
Autriche Schilling .0418
Belgique Franc .0216'j
Brésil Cruzeiro .0024
Chili Escudo .4733
Espagne Peseta .0181
France Franc .2196
Hollande Florin .2992
Italie Lire .001735
Japon Yen .0031
Mexique Peso .0868
New York Dollar 1 07 9/16 
Nouv. Zel. Liv. N. Z. 3.00-'^ 
Pérou Sol .0403
Suède Couronne .2072
Suisse Franc .2494
Tchécoslovaquie Cour. .1509 
Venezuela Bolivar .2383

À noter

I.a compagnie Du Pont du 
Canada a annonce aujourd'hui 
quelle va entreprendre im­
médiatement un vaste pro­
gramme d'expansion et de mo­
dernisation de son usine de 
nylon située a Kingston (Onta- 
nol. I-e montant de ces tra­
vaux s'élèvera a plus de $10,- 
000,000 11 s'agit du projet le 
plus considérable et le plus 
coûteux entrepris à cette usi­
ne depuis sa mise en service, 
il y a 20 ans

Ce programme vise à assu­
rer une capacité de production 
permettant de satisfaire la 
demande sans cesse croissante 
de nylon et tient compte de 
la future demande de produits

Bourse de Montréal
Les banquet et les services 

publics, bien orientés

Les banques ont pris la ve­
dette hier en Place locale. Les 
autres groupes indexés ont 
également progressé. L'activi­
té a été faible.

Dans le secteur des banques, 
Provinciale a gagné 1-4 à 47 
3-4, Montréal un point à 65, 
Nova Scotia 7-8 à 72 5-8, Cana­
dienne Impériale de Commer­
ce 3-8 à 64 et Royale 1-2 à 
75 3 4.

Les services publics ont pro- 
greisé. Power Corporation a 
gagne 1 1-4 à 81 1-4, Bell 1-8 
a 52 3-8 et Shawinigan 1-2 à 
24 3 4.

Les métaux communs ont 
également fait bonne conte­
nance. Falconbridge a gagné 
14 à 50 34. International Nic­
kel 14 a 66 14, Aluminium 
1 1-8 à 22 1-2 et Dominion 
Bridge 1-2 à 18 1-2. Cependant, 
Noranda a cédé 14 à 31 7 8.

Les papeteries ont décliné. 
Price a cédé 1-2 à 35 et Con­
solidated 14 à 36 14.

Parmi les valeurs haussiè- 
res. mentionnons Dupont en 
progrès de 3 4 à 36 et Cana­
dian Aviation Electronics d’un 
point à 23 1-2.

D'autre part. Dominion Tar 
a cédé 1-8 à 17 3-8.

Dans le compartiment des 
mines, Glen Lake a cédé huit 
cents cependant que Mount 
Pleasant a gagné un cent à 
$1 40. Jubilee 10 cents à $240 
et Marchant un cent à 94 
cents.

Fonds Mutuels
Offri

AU Cnd Com * 5?
All Cdn Oiv 601
American Growth Fund 7 76
Reaubran Corp 31 50
Canada Growth Fund 4.62
Canadian Investment 9 90
Canadian Trusteed 4 55
Canafund 40 48
Champion Mutual Cdn 
Commonwealth Inti 8 46
C I. Leverage 7 02
Corporate Investor* 9 74
Dividend Shares 3.10
Dominion Equity Inv 17.35
Dreyfus Fund 15.32
European Growth Fund 6 81
Federated Growth 4 54
First Oil and Gas 4.53
Fonds Collectif A 5 94
Fonds Collectif B 5 41
Fonds Collectif C 5 76
Group Inc 3.36
Growth OH and Gas 9 20
Investors Growth Fund 6 44
Investors Inti Mutual 4.15
Investors Mutual Cdn 12.04
Mutual Accumulating 3 47
Mutual Income Fund 5.05
North Amer Fund Cdn 10 20
One William Street 12 93
Prêt et Revenu 5.80
Provident Mutuel 4.75
Putnam Growth 7 87
Radisson 4 43
Reqenf
Research Investing 9 95
Savings Invest Mutual Cdn 5.80 
Supervised Exec 55 45.57
Supervised Exec 56 37 43
Supervised Exec 57 6 34
Supervised Exec 58 678
Supervised Exec 62 5.16
Supervised Growth 1 93
Supervised Income 4 26
Television Electronic* 6 96
Timed Investment 6 10
United Accum Fund 5.77
— EN MONNAIE AMERICAINE 

Affil Inc 7.34
American Bu» Share* 3 83
Boston 9 18
Bullock 11.95
Keystone Cust B 3 15.61
Keystone Cust B 4 9.30
Keystone Cust K 1 8 60
Keystone Cust K 2 479
Mass Inv Growth 7.31
Wellington 13.68

Dem
9 34
6 59
8 46 

34 23
5.05 

10 86 
4.97 

42 50
6 13 
9.27
7 69

10 64
3 40 

17.74 
16 65

7 46
4 96 
4 95 
6 46 
5.76
6 27 
3.67
9 66
7 00 
4 51

13 09 
379 
5.52 

11.15 
14.13 
6 34 
5.17
8 55 
4 87

10 87 
6 34

5.41
1.95 
4 30 
7.59 
6 70
6 31

7 94 
4 14

10.03 
13.10
17.04 
1076
9 39 
5.23 
7 99 

14 91

dont la mixe au point se pour 
suit actuellement. On agian- 
dira l'usine actuelle afin d'a­
briter les nouvelles installa­
tions pouvant produire des fi­
lés de nylon satisfaisant à des 
normes de qualité très rigou­
reuses On espère que ces 
nouvelles machines commen­
ceront à produire dans les pre­
miers mois de 1964 et que le 
programme sera termine plus 
tard dans l'année Ce supplé­
ment de production viendra 
s'ajouter à celui obtenu par 
l’augmentation de capacité des 
installations actuelles.

‘ La réalisation de ce pro­
gramme est inspirée par des 
recherches prometteuses et 
par une technologie entière­
ment nouvelle qui nous per­
mettront de fabriquer des pro­
duits intéressant davantage et 
servant encore mieux nos 
clients. les fabricants, ainsi 
que les usagers dans le grand 
public", a déclaré un porte- 
parole de la compagnie.

Ce programme est le plus 
récent d’une sérié d'impor­
tants travaux d'expansion ef­
fectués à l’usine de Kingston, 
depuis qu'on y a commencé, 
pour la première fois au Ca­
nada, à fabriquer du nylon, 
soit en 1942. Depuis, on a 
agrandi cette usine presque 
chaque année. L’un de ces 
agrandissements, dont les tra­
vaux ont débuté à la fin de 
1961, permettra bientôt à l’u­
sine de commercer à fabri­
quer un nouveau filé de nylon 
spécial pour la confection des 
tapis

L'usine de nylon de Kings­
ton est maintenant 20 fois plus 
grande que lorsqu'elle a ou­
vert ses portes et sa produc­
tion est grandement diversi­
fiée. On y fabrique aujour­
d'hui plusieurs sortes de ny­
lon (filés, fibres, monobrins, 
haussières, résines et poudres 
à mouler) servant à la fabrica­
tion de centaines de produits 
variés allant des bas aux câ­
blés pour pneus d'automobiles, 
aux brosses à dents et aux tri­
cots. L’usine compte plus de 
1,500 employés, hommes et 
femmes.

Bourse de New-York
NEW-YORK. — General 

Motors a pris la vedette hier 
en Place new-yorkaise, en his­
sant a un nouveau sommet 
alors que l'ensemble de la cote 
a progressé. I.a séance a été la 
plsu animée de la semaine.

Chrysler et Lockheed ont at­
teint de nouveaux sommets et 
le virement a été de 4,220,000 
actions au regard de quatre 
millions mercredi.

"Tel va GM, tel va le mar­
ché”, est un dicton bien connu 
à Wall Street.

GM a gagné 3-8 à 59 1-2. Ce­
pendant, les automoteurs ont 
oscillé dans les deux sens. 
Chrysler a cédé 1-4 à 74 1-8, 
Ford était inchangé, American 
Motors a gagné 1-8 et Stude- 
baker a cédé 1-8.

Brunswick a été le stock le 
plus en demande, haussant de 
3-8 à 17 7-8 sur un déplace­
ment de 91.400 actions.

Dans le compartiment des 
valeurs canadiennes. Walker 
Gooderham a gagné 1 1-2 et 
Hudson Bay Mining près d'un 
point.

Aluminium Ltd., a gagné 18 
cependant que Dome Mines a 
cédé 1-2, Granby Mining 1-4 et 
McIntyre Porcupine 1-8.

Les cours étaient mixtes 
avec une tendance à la haus­
se à la Bourse américaine. Le 
virement y a été de 1,230.000 
actions au regard de 12,200.- 
000 mercredi. Scurry Rainbow 
Oil a cédé 3-8, Brazilian Trac­
tion 1-8 et Preston 1-8 cepen­
dant que Shawinigan a gagné 
14.

Denrees aiimenlaires Bourse de Toronto

Les unités d* Laurentid* 
Financial Corp Ltd ont été 
inscrites hier sur la Bourse 
de Toronto.

-O •
Nickel Mining A Smelting 

Corporation a avisé la Bourse 
Canadienne qu'elle a acheté 
de The Geo-Technical Develop­
ment Company Ltd 41 daims 
miniers dans la région du lac 
Gordon, adjacente au groupe 
de 27 daims situés dans la 
région du lac Fortune, dans 
le district de Kenora. Ces 
daims furent acquis pour le 
coût de leur jalonnage.

-O ■
Les administrateurs de Do­

minion Leaseholds Ltd annon­
cent la démission, le 27 no­
vembre, de M. Harold P.W. 
Wright, comme président et 
directeur gérant. M. W.P. Cas- 
sels a, aussi, démissionné le 
même jour comme secrétaire- 
trésorier. M. William S. Wallis 
(géologue en pétrole) de Dal­
las, Texas, a été nommé pré­
sident, et M. J. Davidson, de 
N.-Y., secrétaire-tresorier. Pour 
la moment, le siège social da 
I entreprise demeure è Edmon­
ton, mais l'on s'attand è ca 
qu'il soit transféré avant long­
temps è N.-Y.

-O-

Les actionnaires de Albert 
E. Reed A Co. Ltd. ont approu­
vé la 19 décembra una réso­
lution randant libra las actions 
ordinaires A na comportant 
pas le droit da vota, de sorte 
que lesdites actions comporte­
ront des privilèges identiques 
aux actions ordinaires au su­
jet du vote. Il a aussi été 
approuvé una résolution aux 
fins de compenser les déten­
teurs d'actions ordinaires, on 
émettant 1 nouvelle action en­
tièrement payée pour chaque 
20 actions ordinaires détenues 
le 14 novembre. Les certifi­
cats additionnels d'actions ont 
été expédiés par la posta la 19 
décembre.

BOURSE CANADIENNE

Cours tournis par la PRESSE CANADIENNE

MONTREAL. — Cours des 
denrees transmis a Montréal 
aujourd'hui par le ministère 
fédéral de l'agriculture :

Oeufs : prix de gros aux cen­
trales de campagne, cageots 
de bois : extra-gros 47: A-gros 
44; A-moyen 32; A-petits 28; B 
31; C 26.

Beurre ; arrivages courants, 
admissible 92 51. 93 52; frais, 
de crémeries, enveloppe 53 à 
54; frais, en gros admissible 92 
51, 93 52.

Fromage : livré à Montréal, 
ciré, arrivages courants, qué­
bécois blanc 33 1-2; colore 34; 
en gros, québécois blanc 34

Pomems de terre : Quebec 
$1.25 a $1 50 les 75 livres. .90 
les 50 livres; Nouveau Bruns­
wick $1.50 à SI.65 les 50 li­
vres. SI à $1.10 les 50 livres; 
Ile-du-Prince-Edouard $1.85 a 
$2 les 75 livres, .35 les 10 li­
vres. _____

Cours du dollar
MONTREAL. — Le dollar 

américain cotait hier, tout 
comme la journée précédente, 
de $1.07 17-32 à $1.07 9-16 en 
devises canadiennes.

La livre sterling cotait de 
$3.01 9-16 à $3.01 11-16. Mer­
credi. elle cotait de $3.01 7 16 
à $3.01 5 8.

NEW YORK. — Le dollar 
canadien a gagné 1-64 à 92 63- 
64 hier au regard de 92 15-16 
jeudi dernier.

La livre sterling a gagné 3- 
64 a $2.80 29 64 ______

DIVIDENDES
Alberta Gas Trunk Line Co. 

1,1 d, $1.5625 l'action privilé­
giée de série A et $1.4375 
l'action privilégiée de série B, 
15 février, inscription 18 jan­
vier.

Canadian General Invest­
ments Ltd. 31 cents l'action 
ordinaire 15 janvier, inscrip­
tion 31 décembre.

Cours de l'or
LONDRES. — Cote de l’once 

d’or fin en argent américain 
sur le marché européen : $35 - 
07 1-2 à l'achat et $35.09 1-2 à 
la vente. Prix de l’once de 
Troyes à la Bourse londonien­
ne des lingats : $35.08 11-20 
250 shillings,3 1-4 pences.

Valeur* Vint** Haut Baa
C§m 

Far. Na» Valeur* Vanta* Haut • a*
Cgm 

Far. Nat
Aja* 5000 14 13’ 2 13’2 L Du'ault 800 575 S28 525 i 40
A iph A A 960 430 400 400 -53 Maitrans 1600 8’ a 7’* 8’ : 4 '2
Aiscopa 1600 30 ,10 30 tî Malartlc Hy 1000 76 75 75 -1
An Arn Mal 1400 206 301 205 Marchant 50100 99 94 94 41
Arno 6000 4 4 4 Midepsa 3050 400 385 390 —10
Atias 5500 4' 7 4 4 Melch pr 10 $5 « 5'4 54
Atlas T>t 6600 260 255 260 Mer Chip 3000 17 16 16
Augustus 7100 34 31'2 34 +2 Molyb 3500 50 50 50
Aut Fab B 1200 130 130 130 -15 Mt Pleasnt 8475 140 135 140 41
Bailey S A 100 940 940 940 —10 Needco 900 200 175 175
Baiechas 5500 18 17 18 N Jack L 4100 8 7 7 -1
Black Riv 1500 11 11 H +1 NW Amult 550 9 9 9
Rronite 1000 12 12 12 NA Rare 600 33 33 33
Bruneau 500 31 21 21 41 Opem Exp 4000 14 13 U 41
Campbell C 700 355 355 355 —1S Pat Silver 1000 30 30 30

500 3 2 3 Paudash 1000 5’ 3 5i, 5’ 2 4 ' 3
CS Pete 1500 480 460 460 4 25 Peace Riv 450 194 194 194 439
C Kodiak 13300 46 43 44 41 Pennbec 30500 6 6 6
Canalask 12000 4 4 4 Porcupin

Pow 2 pr
20000 4 7 4 4 —1

Canoram* 500 10"Ï 10’2 10’ i — 72 185 83'» 85
500 7 7 7 Que Chib 1000 15 15 15

Cbemaloy 5955 70 65 67 — 4 Que Cobalt 900 200 196 196 41
Comodore 400 420 400 420 4 5 Que Oil 8000 3 2’ 2 Ti
C New P*e 4106 30 18 20 42 Que Smelt 500 10 10 10

1433 536' i 36 36'4— ''4 Pobervet 6000 18’ 3 18 18
Copstrm 2000 23 33 23 Ruby Foo 100 275 275 2/a —5
Oaifen 2000 20 20 20 StL Colum 1100 30.5 390 305 4 25
D Fxplorar 2000 77 21 22 4? SHv Sum 17100 40 37 37 -3'2
D Lease 19500 4« 46 47 -1 Sauc Dev 3500 20 20 20 - '.j
D Oilcloth 850 5?4 23'* 23'4 4 • Shop ave 100 56 4 63/4 6'4
Dimagaml 500 51 51 51 —3 liver Peg 3500 50 50 50
East Sull 300 173 173 173 —4 SC Pow 6pr 11 J104 104 104 4 '4
Fab 1000 10 10 10 Spartan 7900 69 60 49 411
Fox 1 ak# 1600 18 17 17 - J Tache 7500 10 10 10
Fundv 1000 7 7 7 — ’7 T alisman 1000 73 70 73
Gaspe 2200 2î ? 2 — ’ 2 Tib Expl 69500 12 11 n»? - ’7
G Autotron .100 335 325 325 —5 Un Obalskl 3600 41 7 40 41’2 41’ j
C'en Lake 1800 200 196 200 —8 U Prln 1400 40 40 40
Gold Age 9500 10 10 10 —1 Vanderht 400 285 280 286
Gui Por Uf 6500 71 a 7’2 ri —l’a Vanguard 8600 8 »
Int Hélium 4^00 200 190 191 —3 Viola 200 14.4 144 144 —10
Int Dredg 6O00 » ri 8 — ' a Virginia 1700 3 ï 3' i 3 Va _ 1,
Jubile* 6830 240 730 240 410 Weèdon 3000 3 3 3
K i#na ‘'800 295 m 284 —1 TOTAL CfS VËNTfS
Konflk 1 1400 3'2 r » 3’a Induatriala : 113.100
Laduboro 1000 104 104 104 41 Mine* at Huilai 401,500

Mines Hors-Listes
G. E. LESLIE A CO. Membr»

Montreal Stock Exchange — Canadian Stock Exchange

Atsab — S Glncna (old) 'A M North Ex ... 55 62
Aconic 4 7 Grt North Dav. 33 40 Norque ........ 7 9
Aconlc VTC 4 7 Hucamp 45 55 Oklend . 2 4
Amal Mng 10 20 Hud Iron 30 35 Olympia 5
Amer. CMb. . 5 8 Imp Min 1 3 Pastalis ........ 11 21
Aqua — 50 indépendant 4 6 Pine Pt ........ 11 11’ a
Arnor* ........ — IVè Kenmac ......... — 3 Quedon ........ _ 5
Ass Dev . 11 13 Kukatush 334 4'A Oueio 3 S
Atlas Chib 1 3 Lun Echo ... 17 11 Rand Mal 9 11
Bald Mtn 9 11 Lêk# Chib. .. . 10 Seaway ........ 6 9
Beaup Holdg 15 18 Leroy 30 40 St. Jude ____ 5
Black Hawk 20 34 Main Cke 20 30 St Helen ~3 6
Burnt Hill 14 18 Martin Bird 3 5 Spring Pole . 4 )
Bracemac S 7 A41 fado 30 Scott Chib 2 4
Cuvier ... . — 55 N Miller Cp 10 13 Starlight ... ”9
Dauphin S 10 N Ass Ov 104 112 Sullico ......... 1* 234
E. Ventura* 38 40 N. Glencono .. l’T 3 Tarpoinf ........ 1
Gamay 14 79 New Lorta . . . 4 • Valmont ........ *3 é
Glbson .......... 1 4 Natl. Mal . 30 13 Wm. Lay* t, 3
Galloway — 41 Niplron ........... é • Young Dave 1ïf 15

PARIS. — Le napoléon, an­
cienne pièce d’or française de 
20 francs, cotait 40.50 NF hier 
sur le marché libre de l'or 
français. L'aigle, pièce d’or 
américaine de $10 cotait 101.- 
80 NF.

Moyennes de Montréal
iSm 13ut 7b* 85co lp«

Jeudi 113 6 108.1 124.3 113.7 94 1
Mercredi 113.3 107.8 123.2 113.4 94 8
Sem pas 113 9 107.5 122.1 113 6 95.7
Mois pas 114.8 106.6 124.9 114 3 97.0
1962 Haut 112.7 141.2 117.5 115.1 103.3
1962 Bas 90.3 101.9 97,7 93.3 85.4

Le marché minier avançait 
difficilement

TORONTO — La hausse du 
marché s'est accentuée hier 
en Place torontoise.

Les industrielles, les mé­
taux communs et les aurifères 
accusaient des gains fraction­
naires.

Dans le compartiment des 
valeurs de premier choix. B.C. 
Power a gagné à 20 ' i sur 
un déplacement de 14.000 ac­
tions.

Page-Hersey Tubes a cédé 
-Q à 21'4. Power Corporation 
a gagné 'i à SO^ Atlas Steel 
a gagné 34 à SB’s, un nou­
veau sommet.

Les banques ont fait bonne 
contenance. Montréal a gagné 
l'i. Toronto - Dominion r>. 
Royal '» et Nova Scotia '4.

l-e virement a été de 1.819.- 
000 actions au regard de 1,- 
884.000 mercredi.

Dans le secteur des métaux 
communs. Noranda et Hudson 
Bay Mining ont gagné 34. Par 
contre, Gunnar Minnig a cédé
>4

Dans le secteur des valeurs 
spéculatives, Lake Dufault a 
pris la vedette, haussant de 30 
cents à $5.20

Dans le compartiment des 
métaux communs, Home “A" 
et Home "B" ont gagné 3« 
et '2 respectivement cepen­
dant que Calgary and Edmon­
ton a cédé Vi.

Fruits et légumes
Prix payes aux cultivateurs 

et aux grossistes en fruits et 
légumes au Marché Central. 
Ces prix sont fournis par le 
Ministère provincial de Thor- 
ticulture. S'ervice de l'horticul­
ture. division de l'inspection, 
306 est rue Craig, Montréal.

POMMES: McIntosh, belles, 
1.25-1.50, à cuire 90-1.00, en­
trepôts froids 1.50-1.75, en ran­
gées 2.50-2.75, fameuses 1.25, 
cortland 1.50 le minot.

BETTERAVES: 1.40-1.50 — 
50 Ibs.

CAROTTES: 1.50-1.60 — 50 
Ibs. 2.50-2.75 cellos de 50 Ibs.

CHOUX: 2.40-2.50 le cageot 
ou le sac de 50 Ibs. rouges ou 
Savoie 1.75-2.00 la doz.

CHOUX CHINOIS: 1.50 1.75 
le cageot.

NAVETS: 1.50-1.75, No 2, 
1.25 — 50 Ibs.

OIGNONS: jaunes 1.90 2.00. 
gros 2.25, rouges 2 00 — 50 
Ibs.

PANAIS: 1.75 cellos de 24 
oz. 2.50-3.00 le minot, 1.25- 
1.50 — ’j minot.

POMMES DE TERRE: 1.25- 
1.50 — 75 Ibs. ,90c. — 50 Ibs.

POIREAUX: .90 1.00, petits 
,50-75c. la doz.

S ARIETTES: .50e. la doz de 
pqts.

ARBRES DE NOEL: 9.00- 
10.00 la doz.

Hausse du taux 
d'intérêt à 3.94"

Contre 3.84®o précédemment,
pour les Bons du Trésor

OTTAWA. — La Banque du 
Canada a annonce hier que le 
taux d'intérêt sur la vente de 
$95,000.000 de bons du Trésor 
est passé à 3 94 pour cent de 
3.84 pour cent qu’il était la 
semaine dernière.

Le taux d'intérêt, générale­
ment considéré comme un in­
dice des conditions du marché 
à court terme, est en hausse 
depuis trois semaines après 
avoir connu un déclin conti­
nuel depuis la fin de septem­
bre alors qu'il était de cinq 
pour cent.

Le prix moyen cette semai­
ne a été de $99 028 avec un 
rendement moyen de 3.94 pour 
cent. Le plus haut rendement 
a été de l'ordre de 3.99 et la 
plus bas de 3.84 pour cent. La 
semaine dernière le prix moy­
en avait été de $99.051 avec 
un rendement moyen de 3.84 
pour cent.

Le taux d'intérêt de cette 
semaine se compare au plus 
haut point. 6.16 pour cent, at­
teint le 13 août 1959, et au 
plus bas point. .87 pour cent, 
atteint le 31 juillet 1958.

La banque a également an­
noncé que le prix moyen sur 
la vente de $25.000.000 de bons 
échéant dans 182 jours a été 
de l'ordre de $98.007 avec un 
rendement moyen de 4 08 pour 
cent.

Le plus haut rendement a 
élé rie 4 12 pour cent et la 
plus bas de 4.04 pour cent. La 
semaine dernière le prix moy­
en avait été de $98 065 avec 
un rendement moyen de 3.06 
pour cent.

La semaine prochaine, $100,- 
000,000 de bons échéant dans 
91 jours et $25.000.000 échéant 
dans 182 jours seront mis en 
vente, des bons pour un mon­
tant de $135,000,000 seront 
alors échus.

Dyennes de Toronto
20m 70QO ISbm ISwe

il 568 72 85.77 186.4 J 113 89
credi 567 08 85 96 185.53 114.20
. pass. 564 74 85.50 187 26 116.32
; pass 560 72 87 78 185 24 116.8-»

pass 610.06 89 11 212 50 : ’4 2x
haut 629 06 104.30 216.90 131.20
Bas 503.17 85 32 171.59 89 51

bas 523 69 80.09 161.42 80 8J
haut 620 48 97.35 216 42 119.94

Moyennes à N.-Y.
90ln 1 Jrr ISuf (Went*

Jeudi 342 2 118 4 133 8 241 1
Merci’edi 340 8 117.7 133 1 240 8
Sem pas» 339 8 117.1 133.3 239 •
Mms pass 335 8 115 5 129 6 236 1
Ann pass 373.3 1200 143 0 259 7
1962 Haut 377.1 127.2 142.9 243 J
1962 Bas 285 8 97.0 110.3 200.4
196! Haut 384.1 130.5 148.9 269 1
1961 Bas 319.5 112.2 111.1 219.4

Dow Jones
Ouv. Haut Ba* Farm. C§n%

30 Inds. 647.59 653 69 645.30 648 55 +1 SI 
20 C.fer 138.56 139 85 137 83 138.71 +0.51 
15 Utlllt 137 86 138 96 137.30 138.14 +0 50 
65 Stck* 337 13 339.01 336.17 337 50 + 0 6f

Canadian Hoosier Engineering Company Limited
ANNONCE L'ACQUISITION DE SON CAPITAL-ACTIONS 

PAR DES CANADIENS ET LA FORMATION 
DE “LES ENTREPRISES CHECO INC."

' . - it.
- - ' -,3v

Soublière
Président

Cdn Hoosier Eng. Co. Ltd. 
Les Entreprises Checo Inc.

Swift,
Vice-Président 

Cdn Hoosier Eng. Co Ltd 
Les Entreprises Checo Inc.

Sproule, IngA.R. Bourgouin, C.A.
Secrétaire-Trésorier 

Cdn Hoosier Eng. Co. Ltd. 
Les Entreprises Checo Inc.

Administrateur 
Cdn Hoosier Eng. Co. Ltd. 
Les Entreprises Checo Inc.

L. St-Onge, Ing.
Administrateur 

Les Entreprises Checo Inc.

Canadian Hoosiar Engmearmg Company Limited, Conseillan an réseaux de transport 
d'énergie électrique et Constructeurs, annonce que ses actionnaires canadiens s'étant 
récemmant portés aequéraurs da la totalité des actions détenues par les actionnaires 
américains, son capital-actions ast maintanant entièrement contrélé par des Canadiens dent la 
majorité réside dans la Province de Québec.

On sait par ailleurs que cette Compagnie, qui a commencé ses opérations au Canada 
en 1929, a toujours eu son bureau-chef dans la Province de Québec depuis 1930.

Afin de mieux répartir sas opérations, Canadian Hoosiar Engineering Company Limitad 
annonce en même temps la formation d'unt filiale, qui se spécialisera dans la montage et 
l'entretien des lignes de transport d'énergie électrique, connue sous le nom de "Les 
Entreprises Checo Inc.".

Le Conseil d'Administration da cas deux Compagnies sera composé des mêmes 
Administrateurs avec en plus M. L. St-Onge, Ing. P., au Conseil d'Administration da "Le* 
Entrtprisas Checo Inc.''.

Le 17 décembre 1962.
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NOMINATIONS A DOMTAR PACKAGING
Moyennes des 

obligations à N.-Y.
Cours fournis p«r la PRESSE ASSOCIEE 

C*!*
'* *1'
V«rcr»<jl

** 4
» 2

1»ut iMrn i0i» ,
|w i »« 4 •>* <,
•«9 M2 »4 i

• • - PMI 9% 1 ♦A T r* i U 1 1
Mo4* ra*» 78 5 9% 6 it % ■T ? *4 %
Anr r*«l ?6 1 HV 5 0* 6 8* 1 9 %
1962 faut 78 7 103 ? 0* 6 8’ 1 <4 4
194? 76 1 «4 ? P< 7 04 9 9’ 3

hAt.it TP 9 |03 7 0S ? • a 3 9" t
1961 Ba* 75 9 95 5 04 5 : * ♦r l

valeurs Vantes Haut êat Far Net valeur» Vente* Haut Bas Far Ntt
ACF ind 240C. 78-4 77?4 73’» + • Int But ‘6 1 00 39? jv-’ * •
Address 3 SOC S3j4 5?' 4 L2 4 -r* Int H«rv 48' a 4T' » 4? '■ — •
AHegany 7000 11'» 1 H 11 » + • Int NiCk 10900 6 • 6! • 6’v»
AU.s Ch 14600 14*» 14' 4 14 . + • Int Pas 16400 2? » 26 • H 4
Amerada 15000 115 7 113*4 113*4 - ’» Int Tel 9600 43 4 42 i» 47 . + ' 4
Am Can 280C 44 * * 44'» 4434 + ’• Johns M 5100 43' ( 4? . 43 a -4- •
Am Cyan 16600 49 40' R 49 -4- 3a Kennecot 6900 6S 65’ » 65

1»000 16 » 16

NI. P. J. Bernard M. G. F. Wilcox M. H. E. Bailey H. J. Ostrowski
DOMTAR Packaging Limited annonce les nominations sui­
vantes: M. P’aul J. Bernard au poste de directeur général, mise 
en marché: M. Geoffrey F. Wilcox, directeur de la fabrication 
et du service de génie; M. Harry E. Bailey, contrôleur; et M. 
Henry J. Ostrowski, directeur technique. Tous ces membres 
du personnel central auront leur bureau à Toronto.

DOMTAR Packaging comprend la Division Hinde and Dauch 
qui fabrique des produits de carton ondulé et de fibre dans

neuf grandes villes du Canada; la Division Beil-Kilgour qui 
fabrique des sacs en papier et une grande variété de produits 
connexes a East Angus et a Windsor Mills (P.Q.> (centres 
de vente et de distribution dans 1b grandes villes canadiennes) ; 
et la Division des Spécialités en Carton qui produit des boites 
pliantes, des contenants pour aliments liquides et des conte­
nants cylindriques en fibre a Eeaside et Chatham (Ont ) et à 
Montréal (P.Q )• DOMTAR Packaging Limited est une filiale 
de Dominion Tar & Chemical Co. Ltd.

BOURSE DE TORONTO
Couri fournit par la PRESSE CANADIENNE

Valeurs Vantas Haut Bas Far.
Cgm

Net Valeurs Vantes Haut Bas Far.
Abitibi 1343 $40'4 39’, 39’, — ’ % LobG 1 pr 25 sar, 3i’% 3»’,
Abit pr 175 $25 25 25 + ' a LobG 2 pr 25 *52 57 52
Alfa is vt 200 190 190 190 Lob Inc 725 $8’? 8’, 8' 1
Alfa Gas 3570 $2 ?T% 2784 2734 — Loeb M 3 S0 $17’ 3 17’; 17’,
Alta Gas w 500 915 890 890 —25 Lau Fin Un 25 $36 36 36
Alfa Nat 200 $18 17J x 1734 — 4 Maclaren a 400 $18 ; 18' i 18 ;
Aiq Cen 122 S'S’é 1034 1034 _ 3.4 Maclarcq g 4"0 $19’- 19’- 19 7
Aig Cen w 200 550 550 550 —20 A*B PP 1710 SIS'» 16 ' a 18?»
Aigoma 550 $43 3 i 43H 4734 + *, M L*af Mill '70 $1?'« 1? * 4 1? »
Aluminl a*™ 9?7»% ??'4 ??', + *4 Mass-F 7174 A1 ?’ « l?’i l?’.
Alum 2pr 165 $4?’ ï 47'* 47', + ' 1 Mass-F 5 » 75 $100 100 108
Analog 300 140 130 130 —10 Mr| Store 1050 $7’; 7’, 7 ,

275 $15’', 15', 15’, Met store o 7100 $71'4 ? 1 ’ « ?" «
1 730 $8’, 0’7 fl'j — % Mpx lp rr v.n $11’ï 11'4 11'4Arg C D cr inn $? ; 7’, 7 , Mtd We*» imn us 100 isn
Ara 250 Cr
A»n Tcm A

125 Slî’a 4?’4 4?’4 _ ' i A*«!r,(nrt A ino $?7’, ?77» J?’»
zio S»S , *>8 j 9S’ . Mnlenn B 179 A?7- ; 2?' , J?' ;

A*lfln 'Pr 100 $27’4 22'« 27'a + 1?% pr rA $40’ ; 40’ , 40’ 2
ah Sugar 2205 $14' a 16'• 16’• Mon Foods f ‘ %"'4 7'4 734

Cqm
Net

H

H

AM Sug A 
Atl Sug pr 
Ml9ô Stf»#l
àu’otah P 
Bank Mont 
Bank NS 
Bath P 
Bath P A 
Bell Phone 
Bow Valley 
Bowater pr 
Bow-M pr 
Bowater 
Brazil
Br Tank pr 
BA Oil 
BC Forest 
BC Pow

2100 $2? , 22' ? 22't Mont Loco 450 $12': 1? ; 17':
25 $1O0 10O 100 + 1 Moore 29*4 $4?14 45'» 4* ' 4

3125 $363» 35’ 2 36?% + 3i Na» Drug 4-'\ $!5?4 15’ 2 15?4
.5100 135 125 130 — 10 Nat Trust 775 $21 21 21
1679 $65’4 64 65'4 + 1*4 N a Wire 715 $14 14 14
330 $72’. 7? 77’4 + ' 4 N a Wire B zioo $13’% 13'? 13’2
720 $16' 4 lé» 4 16 4 Noranda 2310 $32'4 31', 32'4
710 $50 ; 50’ 2 50’, NO N Gas 500 $16', 16', 16?,

4845 *52’* 
z25 S16’4 

70 $4834 
220 $49^*4 

1475 490

52‘s +
16 4 16' 4
48->4 49i4 — 'ï 
493/4 49 '*

490 490 —25
2565 275 270 270 —5

400 $20’4 20'4 
5584 $30'• *

325 $12'4 
T4175 S20

BC Sugar pr 250 S19 •

Cel 175
Cham *4 
Chem w 
Colliarie»
COIM pr 
Curt W 
Dredgé 
Frbk* A 
Ga» In pr 1575

BC Phone 
BCPh 4'2pr 
Brown 
Bruck B 
Build Prod 
Burns 
Cçl Pow 
Can Cem 
CD Sup 
Can Poils 
Cl Fndry 
Ci r 4'.
C Pack a
C Pack 8
Can Wire • 
CAE 
C Brew 
C B rtw pr 
C Br Aim A 
C BAL A w 
Cdn Can a 
Cdn Celan
C Cel l pr
C ‘ *
C
c 
r 
c 
c 
c 
cc ^
C Gas In 
CGE pr 
Cdn G Inv 
CG Sec B 
C Husky 
C Hydro 
C lmp Bk 
C Ind Gas 
CIL
C Marc 
Cdn Oil
CPR
Cdn Pet pr 
Cdn Tire 
C Tire A 
C Utll pr 
C Vickers 
C Wall A 
CWN Gas 
C WN G pr 
C Westng 
CW Prop 
Chrysler 
Col Cell 
Cap Bldg 
Conduits 
Con Btdg 
Con B idg w 
Con M S 
Con Paper 
Con Gas 
Con Gas B 
Copp Clark 
Coronation 
Crestprk 
Crush Int 
Crush pr 
Dis! Stag 
D Bridge 
D Coal or 
Dom Elect 
Dom El wta 
Dofasco 
Dom Stores 
Dom Tar 
Dom Tar pr 
Dom Textxd 
Du Pont 
Emp Lige 
Erie B 
Exquisite 
Exauislta pr 
Falcon 
Fam Play 
Fed Farms 
Fed Frm w 
Fed Grain 
Fleet Mfg 
Fleetwood 
Ford US 
Ford ("de 
Fndtn 
Fraser 
Freiman 
Fr Peta pr 
Gatineau 
Gat 5dc pr

362 S50 
40 $90

751 $)0'4 
100 370 
200 $?4 

7100 S3'«
1700 I201» 

25 $23';
H I

200 $35'» 
210 $19 

50 $33 
50 $52

100 $53 
260 $11'A 
125 *23 

SA37 *l0'e 
130 *51*4 
155 $9 *
760 725 
200 *11 

z5 $35

20'/4 — 3/4
30 301% + V%
12 62'4
20 20’4 + là
197% 19’8 
50 5014 + ’ »
90 90 +1*4
1034 1C 3/4 

370 370 -4 30
24 24
8’» 3'»

20'* 20'» • 
28 ? 28' :
27'4 27*4 ^ 4
35 7 35'; f '4
19
83
52
52’ ;
1 1 ' 4
23
10’4

19
82 -2
52 — ’à
53 — ’4 
11 «A
23 + Vi
103%

51 1/j 51' »
9’ 4 9+ — ’A

220 220 —10 
11 11 
35 35

7175
25

z2S
ino
200
100
200
984

3138
’00
500
125

125 $?0’-4 70’A 70'4 
50 $34 m 34 ; 34 3 —

1285 $9 8*% 81, — H
900 310 30.5 310
2 no $6’% é'% 6’À

6600 87 87 87 41
500 90 M 90 +10

1225 $7'A 7% 7% + %
Z25 $8 8 8
"" $5*4 5 H 5*4
800 240 235 235

50 $36 36 36
100 $37 37 37 + 1

1000 $10 17% 17' j _ »
J? 50 $ ? ' 4 7 7

200 $16 16 16 + '%
14j6 $64' , 63?« 63 ? 4

725 $8’4 8‘, 8' , — ' 4
590 $14’4 14' , 14’ , + ’ 4
100 425 425 425

45 $50 58 58 + ’%
2951 $24’% 2 4 ?/4 24’»

275 $10*% 105% 103%
60 $34 34 34 + 1

200 $22 ?% 22*4 2234 _
z5 $98’ 7 98’, 90' 7

400 $18'j 18' 7 18 ,
25 $25 25 25 + J

105 $17 17 17
100 $16 16 16 + *4

25 $30 30 30 —1
3450 420 360 380 -40

50 $80 80 80 + 5
1500 430 425 425 —5
700 320 320 320
200 18 8 1 + ’%

4650 18 , 7’, 0' , + ? 4
13505 510 465 495 + 20

035 $?i’7 213% 21'%
1930 $36’, 36 36
2461 $19', 19V4 19’, + ’ 4

Z5 $106'7 106’ ; 106’,
450 $0 « 8 « 8’ 4 + '4
Z25 $6’, * » 6’,
200 ICO 100 100 -10

5460 $m% 11’.% ll'l
20 $ii0 118 118 -2

455 $47’4 47’% 47'4
2080 $18’, 18 18', + '%
255 $5 5 5
125 $110% 11*% 118% + ’%
300 750 735 750 + 15
416 $60’; 59'4 60’ 7 + ’ I

1860 $14 13?4 13*«
2341 $171% 17'4 17’,4 __ ' a

100 $?21% 7?'% 2?3« — '4
667 $17’. 17 17 — ’4
525 $361s 35'4 36'%+11t 

76 $195 195 195
775 100 100 100
975 $10’% 10'i 10’«—’% 
160 $1014 1034 10i%

4883 $501-4 50 .50 —

Nor Phone 
N Phone w 
Nova Scot 
Ogilvie 
Ont Steel 
Ont Store 
Cshawa A 
Page Hers 
Parker 
Pbina 
Penmans 
Pow Corp 
Premium 
QN Gas 
ON Gas pr 
QN Gas w 
Reir.'ihold
Reid Litho 
Rcitman A 
Pevplsîok*
R Nodwell 
Rohm 
Rothman 
Royal Bk 
Rovalite 
Royalite pr 
Russe! H 
StL Cem A 
StL Corp 
Saiada 
Salada wt» 
Savvet^e 
5evro Art»
Shawin 
Shawin A
Shall Oil 
Shall I pr 
Shell I wts 
ShuMvt 
Silverwd A 
S'mpsons 
Slat Sti pr 
Southam 
S* Pay 
Sfedman 
Steel Can 
S’einbg A 
Suptest ord 
Swltson 
Tamblvn 
Tancord 
Texaco 
Texaco pr 
Tor Dom 
Tor Iron A 
Tor Star pr 
Tower 
T Fin A 
T Fin 5 
Tr Can PL 
Trans Mt 
TR C Fund 
Trans PPL 
Turnbull 
Un Gas 
U Corp pr 
Un Steel 
Vector 
Vendomet 
Viceroy A 
Vic G Tr 
Wainwr 
Walk GW xd 888 
WebD Knp 7 50 
Wastcoast 
Wcoast vt 
Westtel 
W C CD Wts 
Westfair 
Westfair pr 
W Pacific 
Weston A 
Weston B 
Wstn 4' 7pr 
Wstn 6pr 
West A wt*
Wd GH pr 
Wood J 
Wdwd Aw 
Zellers

300 $9 9
100 525 525
726 $19’; 19' 
100 $48'; 43 
600 $14 13’:
115 425 425

9
525 

191% 
48'2 - 
14 -

425

+ 14
+ '4

450 $31’'; 30’% 30’%- 
13250 $22 + 21'4 21’4 

400 275 275 275
100 $7 ' 4 714 7V4 .
500 $36 36 36

•10
•11%

640 Ml
100 155 
660 435 

7105 $57
6'") 55

$10
$49

80
155
430

57
50

80*4 -
155 -
430 

57 -
55 •
10

$5 . 
$7’ ;
58 .

$75*
$15
$25
$9’ » 

$14 •

450 
7 S’ 
f 7’
1 8 ;
î 75’

15
25

-25 

+ ’%

14’ a 
100 $?2’4 2? « 

1760 $91» 9-4
270 40S 400
700 280 275

1615 $9’« 05»
6645 $24'. 24 ;

125 $24’. 24’. 
♦642 *’2A» 12’. 

575 $?6’t 2614 
4700 565 555
3700 $5’ 7 5

250 *12'4 
140 $30 

1403 117'A 
100 $33 
725 $9 »
150 $20

4806 $18';
’60 $20 20 
200 $17', 17’, 
150 110 110
175 $17', 17', 
200 175 175

z5 $4.1', 43', 
75 $89 89

S25 $62’4 
2100 $13*4 

Z5 $62 
500 330

12 ’ 4
291»
171»
33
♦ 1

20

2071 $14 
200 $39’4 
640 $21’-4 

2770 $13»» 
500 $94,
710 $6’»
725 $12*4 
900 $19 

60 $29’« 
’00 $5’4

10
$5 +
$7’.

$591»
105

325 $16?4 16'% ’*'4 — 3/4
100 475 475 475
200 275 275 2?5 -10
100 $58 58 .58 —1

2300 78 75 70 + 3
400 $19'% 1914 19’% --- ’-4
225 $50 49’ 4 50 + ’?%
100 $167 166 166 -1
100 $9’. 9’ » 91%
100 $26’. 25’« 25’. 
200 $6’ , 6'; 6’, 
750 310 300 300
437 $27 26H 27
123 $94 94 94

+ *à

Gat 5’:DC pr 50 $98H 98*% 98'% +3*
Gan Bake
GMC
GP Drill A 
GS Wares 
Goodyear 
Goodyr pr 
G Mack A 
GL Paper 
G L Power 
G L Pow w

100 $11*% 11*. 11*% + X»
591 $64’, 63 64*. +1’.
375 67 67 67 —3
200 $71% 7’, 7’;+’%
10 $1335 135 135 +3
200 $45 45 45 + 1%
200 $5*4 5H 5*4

2300 $1614 161» i6*% + 14
675 *19’, 19'4 19’4 — ’%
325 830 830 830 —50
200

GN C ?80Dr 710 $46 46 46
GN Cap w 100 85 85 85
GN Can Bw 200 180 175 180 410
GN Cao Cw 400 210 210 210
Gr Wpq G 725 $16’i1 16’, 16’,
Greyhnd 200 $18’ :f 18’, 18’; — '4
Guar Tr 190 $58 60 68
Hardee 735 245 235 245 + 20
Hard Carq 200 $18 18 10 + ' 4
Hard C or 75 $25’ ;1 25 25
Hawker S 1808 495 400 —10
Hawker or 25 $78 70 78
Hees 100 115 115 115 —10
Horne Pf 750 170 165 165
Hur Erie 200 160 591% 60 +1
Imp Oil 
Imo Tob 
Ind Accep 
Ind Min 
Ind Wir* C 
Inglls
Inland C nr 
Inland Gas 
Int-City Gas

1*63 
1335 
1075 
300 425 
700 95
6 no
763 
650 475 
200 $6

Int Nickel 2145 $66’ ; 66 66
Int Util 675 $43’ 7 47?, 43’
Int Util or 45 $48 48 4P
Infor B59w 945 50 50 50
Inter PL 305 $80 80
Int Stl P 1050 185 175 180
Inv Svn A 465 $533% 53 53
Jamaica PS 
Jeff Bw 
Jockey C 
Jock wts 
Kelly D A 
Labatt 
LOnt Cem 
LO Cem wts* 500 
Laura Sec 
Lau Fin A 
Lau F 125 
Leland 
Lew
Lew 2 nr 
LobCo A 
LobCo B
LobCo pr

$43'% 42*4 42*4 — '4
$13’4 UV4 13’i— ’•
$25’, 75 25’ , + '%
" 425 425 +5

95 95
$5*% S’; 5’ J — ’%

$17*4 1734 17'4
475 475

6’4 6’» — ’%
+ ’%

9’4 + *%

Abacus 
Acad Ur*n 
Advocate 
Agnico 
Akaitcho 
Alba Expl 
Am Larder 
Amal Rera 
Anacon 
Anglo Hur 
Arjon
A Arcadia
A Arcad Bw
Atlin-Ruf
Aumacho
Aumaq
A un or
Barnat
Base Mets
B-Duq
Belcher
Bethlm
Bibis
Bidcop
Black Bay
Bouran
Bralorne
Brunswk
Buff Ank
Buff RL
Cable
Cadamet
Camo Chib
Camp RL
C Tung
C Astoria
C Dyno
C Malart 
C N Inca 
Cdn NW 
C Silica 
Can-Erin 
Captain 
Cassiar 
Cent Pat 
Cent Pore 
C heskirk 
Chib M 
Chlmo 
Chrom 
Coch W-ll 
Comb Met 
Coniaqas 
Con Key 
C BelleK 
C Beta

62' « 
131-4 
67 

325 
I3i% 

4 39'4
71'4 
13»» 
9»» 
6*4

17*4 
18’.
29’4 
5*4 

10 
5’4 
7’» 

591% 
100

$56'4 .65’j 
190 190
$13r. 13s4 

670 $13 , 13 
710 $13', 13'1 
400 30 30
720 $35i4 3514 
720 $271» 27*. 

2250 $17', 17’. 
93? $17’4 17’4 
265 120’4 20'4 
725 $94 04

10 $108 101 
1155 915 900

;5 $101 101
110 $36', 36’. 
200 380 3*0
210 $34 34

MINE*
5000 24 23

5’j S’,
- 390

43
40

1500
625
100
400

3500

235

400
275

9
24*4
?4'. 
12»» 
26' 1 

560 
5’% 

12’4 
29»» 
171* -
33 -

9> ,
20
’ *i% - 
20 - 
17’%

no -
17-,

175
43',
89
62’-4 -
1314 -
62

325 -
14 -
39’4 -
21'4 -
13’» -
9-*, 
6*4 - 

1714
19
29'4
5*» 

10 
S’4 
7’» 

591. 
105 
56 

190 
13?% 
13'4 
13’ , 
30 
35*4 
771» 
17’,
17'4 
20’4 
94 

108 
910 
101
36' . 

380
34

-4 
+ 1%
4- 1% 
+ 1»
+ *» 
—11% 
-5 
+ »%
+ ’• 
— 1,

+ '% 
+ 1

+ ’%

+ «%
+ '4 
— ’»

+ !•» 
+ 10

H2S 
’00 600 

5186 45
500 

7000 
2000 
830 

4000 
10150 

5000 
10500

60

400 
1000 
2500 
5000 

100 360 
1000 98
5000 
7311 
4600

16» 16 
13 13
32 31
40 700

9 8
35 
10’%
6 6 
7 6
5 5

350 
98 

5'% 5
10’, 10', 
40 ; 40

23 
5’;

590 
45 
40

611
14 
13 
31 

725
8’

32 a 35
10', 10’

A 
6
5

+ 1 

-5

+ 2
— '%
— ’s 
—1

— 25
—
42
-I’»

—1 

+ 10

2700 215 207
4000 12 11',% U’
2700 10'% 10 10’

18500 13 If 12
1500 41 41 41
1060 600 600 600
300 365 355 365
700 212 210 217

350 
98 
5’,

10' a
40 - ’a

215 +3
‘ — M»

+ V, 
—1 
—1

500 
1333 
8420
3100 

750 
2250 

55000 
13400 
4000 
1147 

85534 
300 

3716 
1000 
1466 in 
1000 103 
4000 

36000 
2525
1000 
200 
800 
533 

1100 
3059 
8/66

4’J 4;, 4’ j — %
10 10 10
14 13’2 13’ % — ',

355 345 350 + 5
7$14’, 14’ ; 14’

135 17.5 129 -4
11 10 11
97 94 97 + 9
35 35 35

7’, 7' 1 7’ 2
6' » 6 6’ 2- ',

ion 100 IM

-I’a
10', 10 10 -

7’ 2 7’ , 71% -
10>% 11 

100 100 
5'% 51, 5' a + ’%
6' a 5' » 6

31' a 3Ua 3l’a + ’%
43 43 43

155
445 4 J

18 -1

165
43J

'8
64
11

100 $9’.1 9' 4 9'
400 210 205 205

3165 305 300 300
2500 61 60 60

200 $5*% S»% 5’%—» 1
320 $14'. 14 14’. + '. 
50C 750 24S 250 -S

71
200 $16*4 

1170 *16’. 
500 S2!V. 

1550 *11 
317? $13’,

300
1209
1651

$10’ ?
$7*« 
$0’ ,

50 $48'a

70
16'« 
14'< 
20’• 
11 
12
10*%
7*»
8'. 

48 ,

70
16'-4 —1 
!6’«. + ’4 
20r» + *» 
11 - 1/4
13-4 + T% 
10’» + ’• 
7*4
0*, — 1% 

48 a

C Discov 4000 75 75 75
Con Gillies 500 SV% 5Vj 1 S’
CG Arrow 6500 60 59 60
C Halll 15292 29 28 28'
C Marcus 1000 99 99 99
C Mogul 5420 108 103 108
C Morrison 5500 49 47 49
C Mosher 900 202 200 200
Con N eg us 500 9’% 9'.%1 9'
C Northld 3797 27’, 77 77
C Rambler 500 101 101 101
C Red Poo 1557 7'% 7’ 21 7'
C Pegcourt 1000 8 8 0
Conwes» 800 420 416 415
Cop Cl 16500 16 15 16
Con Man 2500 R 7'%f 7’
Coulee 3100 33 30',' 31
Craigmt 710 $19’2 19':1 19'
Crowpat 1000 8’, 0' ; 1 81
Con Shaw 6833 A3 40 47
Daermg 5625 !4’i 14 14
D'Aragon 3600 21 19’ ;» 19'
Oser Horn 2000 18'1 18’ :1 10

66
11

6
5 :

a + ’%

a + '% 
+ 5 
+ 6 
+ 2 
—7

— a 
-5
— 1

—1
a 4 » 
a —1

Delhi Pac
Delnite
Denison
Dicknsn
Dome
East Suit
Elder
Çldrich
Faraday
Fatima
Frncoeur
Frobex
Gaitwm
Geco Mines
Genex
Giant YK
Gcidae!
GF 7/ming 
Goldrar 
Grandrny 
Granduc 
c.ulf Lead
Gunnar
Gwillim 
Hard Pock 
Ha'Min 
Hastings 
h nf Lakes 
Headwa/ 
High B«H 
Hoilmger 
Howe y 
Hud Bay 
Hydra Ex 
Inspiratn 
Irish Cop 
Iron Bay 
Iso
jacobus
Jaye Expl
JeUlcoe
Joliet
Jonsmlth
Joutel
Jowsey
Keeley Fr
Kerr Add
Kilembe
Kirk Min
Lab Mm
L Dufault
L Osu
L Shore
Langis
Latin Am
Lehch
Lencourt
Lexindm
LL Lac
Lnrado
Lyndhst
Macassa
Macfie
6/adsen
Maiar^c 
Maneas* U 
Manoka MS 
Maraloo 
Maritim#

4225
1610
5992
8650

300
700

1000
16600

500
4500
8000

941
1000
5S0

2500
z5

2500
2000
9500
500

:*n74
ic'yi
242 77
jorn 
inno 
4^ no 
inno 
1$00 
2000 
1 Son
no
Ran
715

2730
1200
1300
9C0

2000
16300
3100

5C
3000

500
1000
1202

10600
4916

100
2500

1000
2511
5500

21/00
500

12000
11000

200
42hO
76hO

113
2000
220
500

1300
1500
3000

14500

23', 27’, +3',

Martin 4500
Matateh 1000
Mattgml 300
Mattgmi rt» 5710

no
7700
8200
2500
1700
4700

500
Z40

5000
soo

12200
8600
2000

17600
2000
1583

500
1000
1200
1500
8300
2000

60500
8000

590 630 
300 315

Mclnfvra 
McKen 
McMar 
McWat 
Merrill 
Meta Uran 
Midrlm 
Min Corp 
Min-Ore 
Multl-M 
Murray M 
Nama Cr 
Nat Expl 
Neaion 
New Alger 
New Ath 
New Cal 
Newconex 
Nconex wt|
N Harri 
New Hosco 
New Jason 
N Kelore 
Newlund 
N Mvlama 
Newnor 
New Rouyn 
N Senator 
Nickel MS 
Nick Rim 
Nor-Acme 
Norlartic 
Norpax 
N Coldstrm 
Normetal 
Northgata 
N Rank 
O'Brien 
Onemiska 
Orchan 
Grenada 
Ormsby 
Osisko 
Pamour 
Paramaq 
Patino 
Pato 
Pax Int 
Paymast 
Pee Expl 
Peerless 
Pick Oow 
Pitch Or# 
lacer 
Preston 
Pros Air 
Purdex 
Cue Chib 
Q Mattgml 
O Metal 
Qunston 
Ouemont 
Radiore 
Raglan 
Realm 
Rio Algom 
Rix Athab 
Roche
Rowan Con 
Ryanor 
San Ant 
Sheep Cr 
Sherritt 
Sil Millar 
Siscoe 
Stanrck 
Starratt 
Steeo R 
Sud Cont 
Sullivan 
Sunburst 
Taurcan 
Teck H 
Temag 
Territory 
Thom L 
Tombill 
Torbrlt 
Tormont 
Trans Res 
Tnbag 
Trin Chib 
U Asbestos 
Un Keno 
Un Fort 
Upp Can 
Vandoo

Violàm 
Weedon 
Werner 
W Malar 
West Mines 
W Beaver 
Wlllroy 
Wiltsev 
Vaie Leed 
Yellorex 
Yk Beai 
Young HG 
Yukeno 
enmec 
Zulapa

Alminex 
Am Leduc 
Anchor ?000
Ang U Dev 15740

57 57 57 +1
$10'» 10’'4 10*%^ +
430 415 420 +10
$25’ 4 25', 25’,- ?4
177 176 176 tJ

98 90 98 +2
14 2 17’1 - M»

173 173 173 +3
17 16 16’ 2 — 1 a
11' a 10'a 10’ 2—1'%
75 75 75

7'% 7’% 7’;- 'a
$25?4 25’, 25 2

9’ 2 9 7 9 J + '2
$1034 10*4 10*4 - '%

28 26 26
16 16 16
33 3?’2 32'2
11 13 1.1 —l

339 320 JjO +15
8 8 “ + '7

' $in\1 906 IA’,- %
3' : 3’ , 3'%

12 '2 1?
11 ' 2 11 »n% 4 ,
9f) 90 90 —10
10 10 10
23 22' 3 ?/•%- ’%

220 220 ::o
$20’ ; 20’ 2 2'?’ 7 +
286 28.*' 205 -*-'0
$49' 2 d»«% 4’ : "f ?4

26 26 26 -1
42 42 42
37 37 37 —1’%
80 80 80 —S
69 63 69 +2
24 22 23
11 10'2 10' 2 — ' a

>0 5 5 5 + Va
21 21 21
12 12 12 + '.%
99 95 99 4-5
27 27 27 +
55 54 55 +1

665 650 665 -t 10
2f0 260 260 +17

36 34 24
$25’ 2 25’ 2 25’%
530 490 520 +30

15' 2 15’ 2 15 7 + 2
255 245 245 -15

28 , 28 23 - •%
29 , 25 <9 ; +3 2

121 120 121
14 13’ , 13’ 2 —
4' 7 4’ , 4' 2 + '2

160 160 160 +1
119 ’. 6 :

17' 2 17 !?': + ' 1
345 345 34.6 +5

4 4 4
215 216 21 $

70 78 70 +1
4 4 4

17 1? 17
0 7% r% _i

49 47 48 +1
51 50 J1

9 9 9 + v%
87$ 825 075 - 25

4$ 40 43 ~$
$44 % 44 % 44 % + ’%

?• 2$ 25 -2
4 % 4 % 41%

21 23 23
60 60 60

9 1 0 - '%
76 26 26 +2

$13*% n*% 13*%
7 6 2 7

19 19 19 — ’%
no 107 108

91, 9 9 _
5’, V, 5’% 4- '■>

20’2 19 19 -
4 4 4

26 1 2$'a 25’1
25 25 25 -1

420 410 ■
98 96 96 4j

0 8 1
109 102 105 +J

6' ,
1?
13’,

6' ,
9 ,

13’%

4' »
9 %

13’, + ’
3100 16' a 15 15', — ' 1

12000 16 15 15’% — '.2
2150 11 11 n — 1%
500 8 0 8 + '2

3508 34 33’% 34 —1
500 20 28 28 -3

3000 17 17 17
500 16 16 16 —1

1500 11 9 , U + 1
625 50 50 50
633 280 2?6 276 —5

9750 565 545 560 + 5
40000 24 23 24

1000 57 52 52 + 1
569? 610 590 6 " 4-20
1700 198 193 193 -5
5O00 6 6 6 + 1
6700 20 19 20 + ’%

500 41' , 41 ’ j 41 ' , — l'a
5000 85 84 84 -1

»4’% 14'% 
630 630

600
4000
1500
1000
1266

14500
Z53
854

11500
8000
2300
2000

700

21
1?'» 
11 
15 
60 

8 » 
$27 
705 
101 

1?
15
14
84

315
21
12
10
15
60

*
27

700
95
m%
14
13’,
84

315 —1
21
I?’I + ' 
10

600 14 14 14
4O0 985 9?5 976

1000 39 39 39
1G00 51 51 51
600 9 9 9

5953 *11*% 11'4 11V
6100 25 24’, 24

27500 A 5'% 6
1300 5 5 5
.5000 12 H’% 1?

12500 31 30 30
950 123 121 121

12306 355 340 340

15 
60 

«
27 

700 
100 
m% 
is +1 
13'%-1 
84

-I

4500 
3400 

640 
1000 
7441 
7000 
750 

10000 
1000 
300 

2500 
900 

2000 
1000 
1000 
2370 
4500 
6200 
1C00 
329 

2577 
8050 

200 
4000 
2300 

25300 
1500 
1000 
7000 
6000 224 
3000 
4700 

8'?O0 
5000 
1000 
1150 
500 

1000 
*450 
2000

24 23’, 24
17.6 170 171
97 97 97

7 7 7
475 460 470

6 5' 2 5’
149 149 140

12’% 12 12
31 31 31

158 1.68 158
70 70 70
13 13 13
54 5? 52
72 7? 72
34 34 34
26 26 26
ll’a 11 11
84 « I 83
15 15 15

385 380 380
765 750 760

10 9’ 2 10
164 162 164

5 S 6
80 77 00

156 129 135
3 3 X

12 1? 1$

+ 1 
—1 
+ •'

-1

— 1 
-3 
+ 1 
+ 
-1 
-I

—5
+ 2

12’,
151

18
9
«

m
12

Asamera 
Bailey S A 
Bail 5*. 
Calalta 
Cal Ed 
Calvert 
C Oil Lds 
CS Pete 
C Delhi 
Cdn Dev 
C Ex Gas 
C High Cr 
C Homestd 
C LI Pete 
Cent Del 
Cherfer O'l 
C Dragon

155
19 
9 
4

114 
12

4 4
25’% 25 
14 16

HUILES
U00 213 210
9666 5'% 5

6 5'%
36'% 34 

105 105
945 945

? j , —
220 +10 
1?',

2500
no
325

3200

166
16
9
4

114
12

4 
25 
16

210
5
6

34
105
945

$24*4 74*4 2484 
13 13 13

110 $217% 21’% 71’.— 
1520 19 19 19

111 
446 
300 
355 
105 
20 

123 
15 

770
no

1100 114 
16050 485 
2385 310 
1300 360
2300 in
1650 20
1439 124 

16590 IS 
5957 785

500 no
4000 7', f

111 
4 <16
310
360
105
20

123
15

775
">

-2
-5 
+ 10 
+5 

5
-1

— 1 
-10
—4
-1

American Stock 
Exchange

cours roumrs par 
LA PRESSE CANADIENNE

Cgr*
Valeur* Vantes Haut Bas Fer. N#’
Bell Phone 500 48», 48’ 7 48’% + ’ »
Brazil 8700 2 ? ? . — '»
BA O'I 2600 ». 9 16 9 1%
Br Am Tb 900 20’r 20H 20’,
Bunk Hill 900 8'» 6 « 8»» - ’ •
Cô Pete 21400 4 9-16 4 1 16 4 1 16 —M6
Cdn Marc 
Creole 
Crown CP
Dome Pet 
Ford Can 
HoMingw 
lmp C"* 
lmp ■iob C 
I", N A 
Jupiter 
C la efn 
' Shora 
' * a •- se y f 
*'®ad Jr'hn 
Molub C 
Nat Pet 
Net Rub 
NJ Zinc 
Pac Pet# 
Pow Corp 
Preston 
Que Pow 
Sher Wms 
Technclr 
Trns Lux 
Tr-Cont wt 
Wr Mars

900
27fV)

4160
700

J0
300
i'V)
soo

1 t«n
4>->n
?»0n
taon
jann
4;r,o

4J0'

3’» 3*4
35’ 
13 
11V 

1 6®
1*’. 
39”, 
’?’» 
94 

4 ’ 4 
!»% 
? * 4

3r/$
35’ * — 

12’t 1?' •« —
11 ; 11'» 4- 

1 50 1 50 +1
‘ .

'2*4

Am Smelt 230C SA’* 54 . 56'* -
Am S’d 74?€ 13 1?J* 12J*
Amer Sug ?90 30 37», 38 -
Am Tel 20700 117' . 1 'A 1+ 4
Am T05 16700 79 , 79 . 29-,
A m st p d TOO 79 21 a 79
AncnOa 15700 4' ■ 401, 4 a
Armco SM exo 51*, 51 51 -
Arrrsfg Cf 2650 . 64 4 66 .
Behtor* 1270 48'a 4» 4 4* 4
py* O'io 3C0 26?, N » 26 4
R-m S'eel ?3 ?9 , j 1 , 28’* -
Poe mg 10.600 37j4 16? 4 37 G
P-v-den 1900 56** 55’* 5A 4
P or g War ?4:o 4? a 4 42
Bos Ec son '4(VI 36 ■ 3a' • 36 •
Brunswk 4 200 • » f . 17"a
Buev E • ;0hn IS', 15’ . 16-1b -
P jdd 0 3000 11 * 4 a
Burl Ind *>TOQ 26 25 a 25
Bjrrqfs 165C0 27 » 77 - 2 <
Calumet 1000 Ha 1 4 1 11,
Can Dry 500 71 , ?l * 2!' 2
CPR ?90n 23 * G. 23
Case J» 25600 6 • 6 a
Cater Tr 1-900 36 * 35 * 35?*
Ceianese 0400 30? 4 38 38 a
Ches QhiO 7600 50’, 59 • » 50 a
Chrysler 1'600 75 . ’ 4 1 4 a
Cities Svc 1500 56 a 56 56 :
Clevitf 3600 39 4 30’ , 33'*
Coco Cola 2*00 87’4 8A 4 8* .
CBS 1900 41 44 44 s
Coml riOly 290Q 2 * a ?r a 21 «
Con Ed'S 4"00 8 » 0? a 8?-a
Ccntainar jsnq 24 • 23’a 24 a
Con Can 2900 4,t, 44' ; <4 ;
Con Oïl 2690 55 4 . '4 :
Cocw Stl 3400 34 » 33’ ? 33’,
Corn prod 4409 52 50'2 52
Crane Co 1290 42'4 4 ! 42'*
Cr ell 3900 1A . 4 A 4A
Curt ss Wr 6100 1 *7 a 17?, 17',
Dnere 210C 50’4 so 50
Dome 1809 23', 23'a 2' *
Dougias 19400 28 25?» 16
Dow Crem 3509 57 , 56 56
dU Pont 49r>9 23* a 236'* 736 4
E ax* k od ?9C0 109 ’08 108 ‘ a
Eaton 990 34 JJ'a 3? a
E Auto 100 49'4 4? 4 43 4
E Paso 3'490 16'» 16-, 16 'a
F irM*r> 3600 34*. 34 34 a
Ford 30700 4ft * 45’a 46
Frueh Tr# 49C0 24*4 24'a 24 4
Gen Dyn 16000 291» 28’a 20 a
Gen Elec ’4700 7* 4 75* 76
Gen Fd^ 51O0 78 17' ; 77 ;
Gen Mil'» 3600 31 30'4 303*
GMC 6M:'n 69? ■ 59' « 69 ;
Gen T » 0400 21'* ?f * 20'a
GHdden 1000 36 * 35 '■ J6
Goodrich 66hO 43’ • 4' 4?'*
Goodyear 10090 33'» 33* 33 %
Grand Un ?0on 16’« 15'* 1.6'4
G» A i>ro Tat. .'’7 1 4 3P -
Gt N"r R 7490 4" '4 4?’ « 4214
GuM O'l 13900 40 39', 3C?»
Homstk. l*>r,n AT , 4 4
Mud 5 M 3hO 45’* 4 a 4 •
Ipteriflk* 12 oq 23'* • 23'1

Korv 
Kresge
Krœhler 
Lib Mc N L 
Linon 
Loew s 
Mad S Ga«- 
Maram Fid 
Martin 
McKee 
Merck

Minn MM 
Minn Ont 
Monescr 
Monsanto
Mont Ward 
Nat Aviat

20000
25u0

200
39-n
500

49uC
4900

SOC
220C0

500

2400
54-00
1200
4200
4000

70»/
14
53

Norac Finance Corporation 
Ltd.

AVIS rst par les présentes don 
ne qu un dividende de lt>'« 
cents par action sera versé le 
15 janvier 1963 aux détenteurs 
d actions Classe A inscrits au 
registre le 28 décembre 1962 
a la fermeture des bureaux. 

Par ordre du Conseil 
d administration.

le secretaire
Oswald STANLEY

A. Renaud & Cie Liée
Courtier en valeurs

Commandes exécutées sur 
tous les marchés

200 ouest, rue St-|acques 
Montreal — VI. 4-2886

Na
Nat
Nat

C*6
Dis»
Gypt

NY Cent 
NY NH
N«r p<*-
Ou'b Mar
Parke C« 
Ponn PR
Pepsi Coi* 
1
Pnçlps D 
hilco
Philip Mot 
Fit Pla’» 
Pro Ceêm 
Pullm*n
RCA
Ralston
R«puP St| 
Rey Tob 
Royal Dut 
Sférs P
Shell 0:1 
Sheraton 
Sinclair

400 29 » 29

2300
12500

800
500

400
1100
2400
6100

800
14Y»0
20/00
43100

4000
IHVO

180-,
2’O00

2V'-< 
’4 <
51»!

8C'«
?3i.
40*»

45 ’ 4 -*■ *» 
45 • + ’« 
S3’■ + f»
29* •
/6 • 4-1’» 
5 ’', + '•• 
72 — a
?4 '» + 
57'% •*- ’ « 
31’» — ’ * 
34’ ? %- ’e

77
36*»

35 « 34 , 35

PRETS HYPOTHECAIRES
1ère et 2ième hypotheque (jusqu’à 10 ans' 

Achat balances prix de vente 
Ameliorations domiciliaires

CREDIT M.-G. INC.
Siege social: 31 SAINT-JACQUES OUEST 

Montréal Quebec
Victor 2-1788 Tel.: 527-4664

Socony 11000 58', 58 a 53 ,
South PC 0400 29 iB'a 29
Sperry R 3870C >?'» 12', 12?»
S'd Brand 9C9 65-* 65', 65-',
S'd Cal 4700 61 « 6C- '< 61
Std Ind 9100 43’* 48 48 .
Std NJ 33400 58 a 50 a 58 ,
Stud Pack 22400 6”» 6 a • •
Sun on 2700 44 . 43*» 44 a
Texaco noon 69 , 69 601»
Tex Sul 25000 15 * ! 4 a IS’ a
T extron 8990 29 ; 29 4 29»,
Thiokot 3000 ?9 i. 29 29
Tidewt 3690 ?1 20 : 20?»
Timken 
T went C 
Un Carb 
Utd Aire 
Utd Corp
us Gypt
US Rubb 
US SMe!
Vanad Cn

W
valkers

800
8600
4900

2700

306rT
M

900
TCÔO

24400
1700

Un Tel TCOO 74'» ?5'» “* +
WasthA El 2440“' '? 4 17 «
SVrtOlwth 1 4.6 44'« 4«', 4-

TOTAL DE* VENTES 4.J20 000

/‘nurquni nr pas offrir n vn* vendeur*
In possibilité d'augmenter leurs revenus ... 

et les vôtres ... en

"Le Guide du Vendeur professionnel"
pnr Gérard Godbout, B.A.M.Sc.Com.

professeur à la Faculté de Commerce de 
TUniversité Laval

Un texte de 600 page» — en , volume», rouvrant toute» 
le» phase» de la formation du vendour. PRIX $10.00

tes Edifions ou Vendeur professionnel Enr.
925 Chen*'" St-Louis. Quebec ^

2’4
11*4
70
7-16

8 » — '
24- ’

20 - ' 
7-16

72M> 2 3-’é 2 M6 2 1-I6
1100

300
3000

550
400

50
1600
♦500

400
4400

53'
29’.
n’4
75*4
6^»

51
7974
11’s
74 s 
6 ■»

29 , 29', 
80 79
9 8*%

12 11*4

52 +r«
?97. _ «
11'4 + ’4
75'4 +1 « 
61» — ’ • 

29',
79*4 + »4 
9 + ’,

11*% — 3»

BOURSE DE MONTREAL

33*4 33 • 33 + + *4
600 1M6 11-16 11-16

TOTAL DES VENTES : 1,230,000.

Tifres au Compfoir
Offr* D»tn

56 57

V*l*ur$
Abitibi 
Aigoma 
Aluminl 
Alum 2 pr 
Ang Cdn pr 
Arg C pr 
Asbestos 
Atias S'eel 
Bank Mont 
Bank NS 
Bang CN 
Bang PC

Court fourni* par la PRESSE CANADIENNE
Cgm

Ventes H#ut
280 $40 * 
6*0 $43*4

3389 $22*, 
60 $47*4
75 $53 

600 *7'%
485 $27 
860 $36*% 

1752 $65 
224 S72î»
165 $74
166 $47*4

Bai Far.
40 40
43’% 43'%
22'4 22' 2 +1’ 
47*4 47*4 + 3 
53 53 +1

7 V» + Vi 
27 + l
36*% + ; 
65 +1
728% + ’ 
74
47*4 + ’

7*%
26’,
35V,
64
72' , 
74

1?’4

5 , 
17 
14 

270

fVt

Anolo Can Tel A 
Banque d'Econ de Que 
Banque d Epargne 134
Br Nfld Corp i
Canadian Sup O'1 1?'<
C «e Pnuv B St L 4 , PF D 15
Clairtone .. 5
Corp O F xp F 'nan *6
Crée A St Laurent A '3
Crgwn L'te 250
Oupu.s Près P^D $2C PV 70
Great We^t L'f* 6Ph
Guar Co et NA......................... 200
Industrial L'f4 ............ -
Javelin 9 4
L* Pravnvanf# ..................... 900
L*« P^evevant» ..............  . 91
L* Solidam* ...................... 60
London Lit* 320
Northern tel Corv P ref .20» 
Peclfk Gas - iT%
Société d Adm #t r id New .. 36
Trust Gan du Cand PF D . 37

Ben Phone 2680 $62', 52 11 5/ « +
Bowater 200 SCO 500 500
Brazil 2C9 2?5 275 2’S
BA OH 61-5 $30 20 30
BC Fow 3990 $70 , 19'1l 7* ' •
BC Pho?e 4 2 50 $90 90 90 • t
Br Own 212 $10”* 101»l 10?4 +
P 1 d Prod 140 $24 24 24
Bu'o'o 700 750 ;<;o 750
C 41 Pew mo $2 * 2$ .s 2‘ « —
Can Cem 1255 $28 , 21 if , +
C Dom $ug IDO $28 r 28 J 20':
Cl Fndry 1 ’5 s 9 . 19' : 19' : 4-
CSL 25 $55 55 55

Valeurs 
Royal!»# 
Rcyalite pr 
St L Cem A 
Salada F 
Shawm 
Shawin A 
Shaw 4 pr 
Shall Oit 
Texaco Can 
Tpr-Dom 
T Fin A 
Tr C Corp 
Tr Can PL 
Tr Mt P L 
T urnbull
Walk* gw 
Webe Knp 
WCoaxt vt 
Westpn A 
Weston B

Vantes Haut
20C *'5

5. $.5

7597 $24’4
J14 $24

1355 $121»
’’X' $44
260 $6?’,

T" f?-!

PICON

I ne liqueur raffinée de France d un 
goût tout à fait particulier

L r U I S / 8 t 7

CAE 9 *23 1 23’a 23', +1
»V1 Cdr Bre-ar 9015 i 10+ ICH»

C B-- Alum 1000 $9 ] ♦ j 9' •»
"** C Brqnz* 450 $74 23* 24 + ’-4

340
$1
ir*

Cdn Celan 200 $.15', 35* 35 ,
C Cham *d 100 SS*» 0', 8', — '%
C lmp Bk C 907 $A4' v 6.1 , 64 + 1*
CIL 300 $1 4'«» 14"; 1474 + ’-4

38 Cl Pew pr 50 $41' 2 41' : A
C Lore too $51* 5V. sv. - 'A

C Mic Mac 
C Wext P 
Dynamic 
Fargo 
Glacier 
Gr Pia1 n§ 
Hgm# A 
Home B
H B OH G 
Long Point 
Maitrans 
Medal 
Mill City 
Murphy 
Nat Pet#
N Cont

1465 365 36 0 360 —$
700 196 19? 19< 43

1700 20', 20 » 20',
1100 173 173 171 43
.5000 14 14
1160 $12’» 1?'«
1740 *1 1'j IV.
1646 HI*» 11

160 $16-4 16^4 
1200 16 16

12’, 
ir, *-
118% 4 ’ » 
16*4

1000 
3400 245 
1000 26 
400 225 

3808 233 
4100 24

240
76

215
2?9

23

•
?40

26
225
279

23

-I

C Marconi 
Cdn Oil 
C PR
C Vickers 
Cent Dal 
Cophlm 
Con MS 
C Glass 
Credit F 
Dis» Seag 
D Bridge 
D Fndry 
D Lime 
D Stores 
Dom Tar

400 430 430 6.10
3? S*''» 57*% 57»% + ’%

3405 $74»» ?41 « 24’.
125 $10' » 10'; ’§',
300 780 700 780 —5
300 $6' « 6 6’4 a- *4
9?0 $?!»* ?’ ' 4 7”4 — ' 4
100 $37 37 37

10 $131 ’4 131’4 12’ 4 +1 ’4
•6

1?7S $18’ J 
475 $60'; 
10O $»•’.
625 $’4 

1785 $17*%

18
47

;
63' :
6' •

14

Dom Text xd 700 $17

Norcen 43? 320 310 316 —s
Northcal 5000 11 11 11 _ 1
NC Oils 4600 120 119 iy -3
Okalta 7390 10’:I 10 10’ %
Pac Peta 315 $17 1? 12
Paliiser 1200 37 37 37
' 6400 41 46 4A 7 + ’

Donohue 
Dow Brew 
Du Pont 
Enam or A 
Falcon 
Fleetwood 
F raser 
Gafinaau 
Gen Bake

325 $22', 
75 $50 

325 $36 
$6*% 

$.60J 4
$19- : 
$?57. 
$26s. 
$11'*

200
1150

too
350
225
100

17 4 
17
22’, 
50 
35-4 
61» 

5C’4 
19' : 
2514
26'4

•

17*% — ’ i 
17
??’, +r.
50
36 + »

6*% — ’ 1 
50^ + '•
19’ -
2574
?6*% + *i
H’I a 2’1

Permo 
Peruv OH 
Petrol 
p linos 
Place 
Provo Gas 
Quonto 
Panger 
Sarce#
S*cur Frp# 
Spooner 
Tidal 
Triad OH 
Union Oil 
Unispher 
U Canso vt 
Un Oiis 
W Deceit# 
Yen Can

1240
1000

11300
500

9700
5190
0650
19C.0
300

1000 
300

3140
.'50 $101* 10*» 10H 

15000 44 SO 4?
100 116 116 116

3132 139 136 137 + T
117| 94 94 94 —1

16000 5’ ? 5'7 5't

27' ;1 27' % 271% -2% G B Can Id 1000 $9 9 ♦ + ,
04 01 81 Hawker S 526 $.5 5 5 45
72 69 69 + 1 Home A ?’G $11 , 11’! l”. + ’ 4
14 14 14 —1 Home B 225 $1’ : 11’ 2 ir. 47*
66 51 56 + 5 Hud Bay 415 $49 4 49'a 4« « + ’;

167 141 163 + 1 Imp Tob 900 $13 , U3* 13'*
3ft ?l 29 Ind Accep 1795 $25 : 25 a 25’,

lift lift 110 4! Int Nickel 565 $66' , 66'4 6V* + ’«
101 101 Iftl + 1 Int Pao 387 $29*% 29 29 +
670 655 660 — 10 Int Util 510 $43’i 43?% 43 ’ • + 1

1ft’;: 1ft 1ft', Int Util pr 7$ $40’4 49’4 4a’4 -t- 'a
17.6 175 175 + $ Inter PL 2C0 $80 79?4 80
16ft 155 155 Jamaica p$ 400 $9' , 9* 9’, + •*

COMPTABLES AGREES
MiMaatt Df

L'INSTITUT DES COMPTABLES AGRÉÉS 
DE QUÉBEC

THE INSTITUTE OP CHARTERED 
ACCOUNTANTS OP QUEBEC

e (soli tn K» —

C.-D. Mellor, C.A., S»c. Admini»tr4tif 
Edifie» d*i Compt»ble» Agréé», 630 ouest, rue Lsgeuchetiere — Té UN. 1-1891

J

TOTAL DES VENTES : 1,819,000.

— ’ » 
+ 2
— "»

-10
+ 2

LES

BC Pnw 
Page Hcr»
Shell Oil 
Shawin 
BA Oïl

VALEURS LES PLUS ACTIVES 
INDUSTRIELS
14175 $20’4 70 
13750 $72’4 21'4 
964? $12*» 12’,
6545 $24'. 74’,

5584 $30'. 30 
HUILES

20’» + 
21 ’ 4
1?7* +
24j4 +

301

C L * Prte 14590 15'% 15 15
van Can 16000 5’ , 5% $'
CS Pnt. 16050 401 445 44'
Unlsphar» 15000 44 40 4?
Patrol 11300 7? 6% 69

MINE 5
Wlltsny • 1700 19 10 10
N Kelor» 60500 1? 9' 2 9
C Astoria 50ono 11 10 11
N Rank 40000 24 73 26
CheSKirk 36000 6' 2 Si 6

Laban 
Lau Fin A 
Lau F A un 
L St L 
Maclaren A 
MB PR
Maritime T
Mass F 
Ma?* F V:p 
Miron 6nr 
Moison a 
Mplson B 
Moore Corp 
Norenda 
NS LP 
Ogilvie 
Ont st»*! 
Pac Pete 
Page Hrrs 
Penmans 
Pow Corp 
Price Br 
Que Pow 
Que Phon# 
Fnitman
Polland A 
Rovai Bank

720 $’4 14 14
659 $16?4 16'% 16?4

75 $36 | 3ft
55 $20 70 20

40 0 $19 19 19
1740 $'8?, 18', 18’ 2
240 $29'-. 70’* 20’*

1260 $1 ?' 4 1?'« 1 ?14
40 :$108 108 106

735 s<r. 9*4 0’ a
100 $77 *» 17 • 271%
175 $27 2 27’, 27’,

1150 $47 45?, 46’,
2<y? Sin't
300 $'9i» 19 a 19?»
100 $4JJ » 4 j a «. «

1150 $14' 2 13', 14’ 2
295 $1? 12 17

3705 $721% ?”% ?P%
500 $36 36 36
415 $01’* S' 01’4

1575 $? 5' 7 35 35
510 $31'* 31’% 31V*
100 $43’ : 4V. 4T :
100 $10’, 1ft’ 7 10",
250 $9 . 9 a 0 a
753 t75* 75’, 7514

A. W. ARCHAMBAULT 
& ASSOCIES

Comptable» agréé*
A..V. Archambault. C.A.

D Marchand C A.
J H Boivin. C A 

G6rr»id Arbour. C.A.
Pau' Lafleur C A 

Roger Archambault, C A.

159 o., ru» Craig. UN. 1-1491

ARMAND, FIllION A ASSOCIES
Comptables agréé»

3785 oue»t, Jean-Talon 
RE. 1-7601 

Villa Mont-Royal

DESCHAMPS i GROTHÉ
Comptable» agréé*

J. Arthur Deschamps. C.A 
René F Grothè, C.A

1411 Crescent, Montréal 
VI. 5 3248

" DUCHARME, ROULEAU A
Comptables agréés
J Orner Ducharme C.A.

J -Paul Rouleau. C a 
B-mard Duma ^ C A 
Jacques Beaulieu C.A

McDonald, currie a co.
COOPER BROTHERS A CO.

Comptables agréé*
507 Place d'Armes. VI. 9-8311
Montréal. Queoec Ottawa. Toronto. 
Samt John. Charlottetown. Ha’i'ax, 
Rimouski, Sherprooke Hamilton, 
Kitchener. Winnipeg. Edmonton, 

ralgary Vancouver 
Firme Internationale associée i

25

CIE

170 est, bout. 
Suite 120

Dorchester 
UN. 6-8601

LORENZO BELANGER A ASSOCIES
Comptables agréés

N natten Eighty 6,ne-brook# West 
Budding

WE. 7-4238

PAUL E. BONNIER A CIE
Comptables agrée»
Paul F Bonnier. C A 

Marcel M Ducharme. C A. 
Marcel F Mercier C A

132 ouest, 
Montréal

rue Saint-Jacque» 
VI. 2-2761

NOUVEAU PRESIDENT CHEZ PFIZER CANADA

+ 1 
— ’%

41 
+ 1

+5

M. J.H. FLYNN

CLARKSON, GORDON & tlf
Comptable* agréés

H E Bell CA AM ( anvrand C A 
H M. Caron, C A LJ. Carrière. C A 
I.B Gick C A AW Gtlmour. C A 
G P Keeping, C A. J D Morrison* C A

Associés-résidant»
500 ouest, rue Saint-Jacques 

Montréal
Québec — Toronto — Hamilton 
Kitchener — London — Windsor 
Winnipeg — Reg na — Calgary 

Edmonton - Vancouver

ROGER GAUVIN A CIE
Comptables agréés

Roger Gauvn, C A 
p e' '9 Laide C a

1440 ouest, Sainte-Catherine 
Montréal UN. 6 7134

GERARD LABELLE
Comptable agréé 

3414. avenu» du Parc 
Suite 309 VI. 9-1281

LACHANCE. PPOS'-EAU, ALLARD 
A CIE

Comptables agréé»
P- na^d t Lacha-ice C A 
P>err* Y Bro'-Rea'i C A 

Pmi* A Hard. C A 
Rocer Morm C.A 

Paymnnd Coupure. C A
6902 CXte d<-» Neiges 

RE. 1-3371

COOPERS & LYBRANO

MESSIER, JACQUES A CIE
Comptables agréés

Roger Messier. C a 
PrbArt Jacques, C A 
: I Gauthia a
Yvon B Allard. C A

455 ouest, rue Craig 
UN. 6 6791

GEORG'S LAFONTAINE,. 
B.A.. L.S.C.

Comntxbles agréas
707i Ch»rn*n de la Cfttt d"- Neio»s 
MONTREAL 16 - RE M491

LAVAUEE. PEDARO, LYONNAIS, 
GASCON A ASSOCIES
Comptables agréés

NADEAU, PAQUET A CIE
Comptable* agréés
Jacques R Nadeau. C A.

A’hert Paquet, C a.
GiUes Biondin, C a.

Guv Lamei c a

1245 ouest. Sherbrooke - 8I2-8812

PROULX, D ORSONNENS A CIE
Comptables agréas
René Prouix, B A C.A 

Guy D'Orsonnens. B A . C.A

10 ouest, Saint-Jacques 
VI. 4-3017

RAYMOND, CHABOT, MARTIN, 
PARE A CIE

Comptables agréés
P a . mond C .A 
Martin. C A 
Bnsette, C A. 
Girard. C A,
P Roy C A

G Chabot C A.
.1 Paré. C A 
P Paqum C.A. 
F H Godin. C A 
D. B lodeau. C.A

Lavallée. C A
Lyonnais C a 
Lussipr C A
No.seux, C A
Crx-krtt r A

R Bédard C A 
L Gaston C A 
J Desmarais C A 
R S»néc*l. C a 

S* 1 ouïs C a

Dr W.A. BULLEN
M. Joseph H. Flynn a été nommé président de Pfiter Canada, 
une des principales maisons de fabrication de produits 
pharmaceutiques, chimiques, agricoles et vétérinaires, de même 
que da produits brevetés. Auparavant gérant-général 6 la téta 
de tous les services et opérations, M. Flynn succède au docteur 
W.A. Bullen qui a quitté la Canada pour occuper un poste 
supérieur auprès des filiales d» Pfiier International. Gradué de 
Holy Cross Collega et ancien de l'Ecole de Gradués de Harvard, 
avant de se joindre è Pfizer, M. Flynn était vice-président et 
trésorier da RCA International Ltd è Montréal. Il apporta donc 
à l'exécution da set nouvelles fonctions une expérience 
considérable dans l'administration et la gestion. La maison 
Pfizer Canada a entrepris un programma d'axtansion et sa 
propose d'étandr» scs ramification». M. Flynn dit qua Pfizer 
poursuivra ce programma et an accélérera l'exécution.

COURTOIS, FREDETTE A CIE
Comptables agréas

P E Courtois. C.A R Courtois. C A
F. Fredatte, C.A R R Poulie». C.A 
M. Laieunesse. C A R Pniipart, c a
G. Charette, CA l Rebillarq, C.A

L P Hélu. C.A

10 ouest, rua Saint-Jacques 
Tél.: 842-8621

LUCIEN DAHME
Comptable agréé

Ed'fice de La Sauvegarda

152 est. ru» Notra-Dam» 
UN. 6-2681

DENIS, DESMARAIS,
HOULE A CIE

Comptable! agréés
I P Dams, B A., B S A.. L S.C C.A 

Rogar Houle. B a,. L SC , C.A 
Ol'var Sasse villa, ra. l S C., C.A 

Germain Oesmarais. C A

57 ouest, Saint-Jacques 
VI. 5-5208

G Prafontaine, C * M Pemer*. c A 
R Bédard ca a Lussier c A
P Héh»rt CA A Marri C A
R P -rtf^ np. C A I Bn"v'-**r C A

10 est. rue Saint-Jaeoue* 
Montréal UN 1.6325
TROIS RIVIERES — SHE P BROOK E

IEBIANC A FAUCHFR
Comptables agréés

Pern*nd r L»hlAnc t .S C CA 
Jean-Guv Fauchrr r A

418, rue Saint-Sulpice
Chambre ?a 10, - Mnn'réal, Oui

VI. 2-2703-4

LEMIRE. ROULEAU A CIE~
Comptables aqréés

R L»mire C A R.M Rouleau C A
3189. rue Masson. Montréal 
___ RA. 9-S215

MAHEU. NOËL A CIE
Comptables agréés

J E Maheu C A A Norl. C.A 
P Maheu. Ca B Robert, C a 
a R Faqqlolo C A J BrsseMe C A 
M Hurtubis» C.A G Amidrneau. C A 
G l mdry C A Rey Maheu, C A 
L Dion, CA LM Tanguay C A 
L larry CA N Charbnnneau C A 

M. Leteliier r a

276 ouest, rue Saint-Jacques 
Montréal VI. 2-6651

SHeRBROOKE Tél. t ]1t Stil

132 ouest, Saint-Jacques 
VI. 2-3811

ROBERT SAINT-DENIS A CIE
Comptables agréés 

7000 Ave du Parc, Suite 301 
Montréal 15 CR. 4-2797

SAMSON, BELAIR, CÔTE. 
LACROIX A ASSOCIES 
E. H. KNIGHT A CO.
Comptable» agréés 

MONTREAL 
QUEBEC — RIMOUSKI

LOUIS J. TROTTIER
Comptable agréé

1500 Stanley, chambra 432 
Montréal - VI. 2-7957

LUCIEN VIAU A ASSOCIÉS
Comptables agréés

C.A. Desroches, C A.
Fernand Rheault. C.A

210 o. b. Crémazia DU. 8-9251

VIAU A ROBIN
L. D V>au, C A , H Lionel RoNn, C.A 

Jacques P Chadülon, C.A 
Armand H. Viau, C A 
I Serge Gervai*. C.A

4926 Avp. Vtrdun, Verdun 
PO. 9-3871
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Au gré du SPORT
<> ^3

Par JEAN-PAUL COFSKY

Thompson, Leonard 
deux ambassadeurs 
de bonne entente!

On n'est pas encore convaincu ...
que je *un un athlete en parfaite condition physique • • • 
que je marche de» mille* et de* mille* pour sauver le peu 
de souffle qu’il me reste . . . que j’ai des muscles de nou- 
veau-nc qui ne demandent qu’a s’étirer, se detendre . • • 
que je pourrais affronter Sonny Liston . . . que je pour­
rai* jouer 3 6 trou* de golf en compagnie de Nicklaus et 
Palmer . . . que ce serait pour moi un exercice tout indi­
que, avant le petit dejeuner, que d’accomplir la traversée 
du lac St-Jean aller-retour... que je serais materiel aux 
Jeux de l’empire, hecane aux mollets . . . que je serais la 
fine fleur du fleuret parfait, bien masque, il va sans di­
re .. . que je pourrai* etre le tenant d’une bonne demi dou­
zaine de médaillé* d’or aux prochain* jeux olympiques..* 
en tant qu’homme-poisson, homme-éclair du cent metres, 
tout-puissant marathoneux, "sauteux” d’elôtures, pardon, 
sauteur a la perche en fibre île verre, elles sont plus résis­
tantes, — lanceur de marteau, catapulteur de disque... 
on est loin d’être convaincu de tout cela puisque je reçois 
à l’instant ma carte de membre honoraire de la Palestre 
Nationale! Allons, parents, le voila le cadeau ideal pour les 
jeunes • . •

Les Européens, pas des 
peureux ordinaires . ..

C’est un titre qui peut jurprendre au premier abord 
mais vous aile/ vous y faire et je ,ui» certain que vou« al­
lez vom rallier a mon raisonnement fort simpliste d’ail­
leurs. Disons tout de suite que te n’est pas moi qui l’af- 
Kime, mais eux; eux, les Européens, plus précisément les 
f cheques, ce qui élimine ipso facto tous les autres Euro­
péens si fort pointilleux sur une question aussi litigieuse. 
Quand on s’attaque aux Européens, faut choisir ses mots 
en consequence. Nous autres, et notre "jouai”, il faut de 
temps a autre faire semblant cependant de parler comme 
eux, aussi bien qu’eux... enfin passons! Donc, les Tchè­
ques sont des peureux et ils le proclament dans leurs jour­
naux par dessus le marché. Témoin, le compte rendu de la 
partie de hockey qu’ils viennent de gagner, aux dépens de 
nos touristes de prédilection les Quakers de Saskatoon, au 
compte de 4 a 1, en "secondes noces” si l’on peut dire 
apres, une premiere lois, les avoir plumés 9 à 4, qui disait 
que les Canadiens avaient essaye de "les terrifier!” Rappe­
lons que les Quakers ont subi deux défaites aux mains 
des Suédois. 7-0 et 11-5. Je crois plutôt qu’on a voulu leur 
chanter ironiquement: "Qui a peur du gros méchant 
loup . •.”

Les importations du Canada ...
Pourquoi s’en formaliser, rouspéter et tirer à hue et 

!» dia quand-«’est la vogue de le faire, quand c’est la mode? 
et vous savez tous la final-té qu'exprime ce mot de mode 
quand il est invoqué en dern <-re ressource par la gent 
féminine. "Que veux-tu que je te dise de plus mon cher 
petit amour de mari? je le sais que ce manteau est laid . , ■ 
mais c’est la mode, alors . . Je gage que vous avez tous 
entendu ce langage là déjà! comment rattacher ça aux
■ ports? facile mon cher Watson! l.a Place des Art* a son 
Américain de controleur ... le CNR * son célébré Eco*-
■ iiis de controleur ... et vous pensez que devant cette 
vague qui déferle dans l’importation de produit* ultra 
nécessaires, le monde du sport va demeurer coi? va tout 
•ccepter «ans faire son petit effort? non, mais, pour qui 
prenez-vous les gens du sport? des nouilles? des gens inca­
pables de suivre la mode? qui ne savent pas se plier aux 
exigences des courants d’opinions populaires? de ceux qui 
ne savent pas dire et faire comme tout le monde? que non! 
M. Drew, à Londres, vient d’approuver l’engagement 
d’L'N INSTRUCTEUR NATIONAL pour le Canada, qui 
s’occupera uniquement de notre petite santé physique: M. 
C.eoff Dyson qu’il s’aonelle. C» va certainement nous 
faire du bien . . . même si on a l’air Anglais . . .

MEXICO CITY — La magnifi­
que performance de Stan Leo­
nard et Alue Thompson a souli­
gne d'avanlage les liens étroits 
entre le Canada et le Mexique 
lois du récent omnium national 
de golf du Mexique, repré­
sentants des deux pays ont af­
firme qu i! s agissait d'un autre 
geste positif usant les bonnes 
relations entre les deux pays 
autant au point de vue économi­
que que culturel

Alfonso Estrada, président de 
l’association de golf du Mexi­
que. a déclaré que les joueurs 
canadiens ont affiché une te­
nue excellente. "Thompson et 
Leonard ont terminé respective­
ment troisième et quatrième et 
ces deux athletes ont causé une 
très bonne impression sur le 
parcours et à l’extérieur. Nous 
tenons a remercier la aMtson 
Seagram a Monlrea! et les di­
rigeants de l’association cana­
dienne pour avoir fait un choix 
aussi judicieux", de dire Estra­
da

Frank L. Marshall, vice-pré­
sident de l'exécutif de la Maison 
Seagram, qui a contribué large­
ment au prix de $15.000 en plus 
de defrayer les dépenses des 
joueurs canadiens, a souligné

que l'omnium du Mexique avait 
ete parfaitement bien organisé. 
"Ce tournoi se compare avanta­
geusement à toutes les grandes 
compétitions auxquelles nous 
sommes associes a travers le 
monde ", dit-il. Il a aussi fait 
l'eloge de Thompson et Leonard 
pour leur performance dans cet 
événement sportif international.

Des douleurs à l'estomac ont 
handicapé Leonard sur le der­
nier neuf trous comme il a ter­
mine avec un /5. Il avait déjà 
réussi des rondes de 70-72-70 et 
a gagne $1.000. Thompson, qui a 
battu Leonard comme le cham­
pion du CPGA le mois d août 
(iernier, était un coup seulement 
en arriéré du gagnant commen­
çant le dernier jour avec des 
rondes de 70-73-68.

C’est Tony Lema qui a dé­
croche les grands honneurs Ce 
joueur de San Leandro. Calif., 
avait fait sensation du golf aux 
Etats-Unis, il s'est assuré la 
coupe Seagram une autre fois 
avec le sept sous la normale 
avec 281. II y a 27 ans et il est 
un marine de Korea a commen­
cer la troisième ronde en pre­
mière place et a jamais retour­
ner.

Le Québec récolte 
la part du Lion

MON ! REAL. — Les courses 
au trot et a i’amble, aux pistes 
locales de Richelieu el Blue 
Bonnets, rapportent gros en 
bourses aux proprietaires et 
ceux de la province de Québec 
ont le meilleur et d’emblée, à 
ce point de vue, soit avec en 
vtron 65 pour cent. Des 35 
pour cent qui restent, on peut 
dire qu’ils sont allés en pres­
que totalité à la province d'On­
tario puis les proprietaires 
des Etats-Unis n'ont obtenu 
qu'une part infime, insigni­
fiante même.

Le tout signifie que l’argent 
des bourses, $1,431,499 a Ri­
chelieu et $988,456 à Blue 
Bonnets pour un total de $2,- 
379.955, est resté au Canada, 
soit dans les provinces de Qué­
bec et d’Ontario.

Les plus favorisés chez 
les proprietaires

En faisant la defalcation, on 
constate que l’écurie des frè­
res Adrien et Gerard Miron 
de St Augustin, a pris la gros­
se part avec $89.146. Vien en­
suite l'ccune Del Rosa Farm* 
de Nick de Angehs de Mont­
réal avec $71.071. Les chevaux 
de l’écurie Allan Leblanc de 
Québec ont raporté $52.817. 
Puis, vient l’écurie de John 
Murdock de Chicoutimi avec 
$40.786.

Se classent ensuite: l'écurie 
Maplewood de Montréal, $39,- 
529; la Corporation Baronet 
Liée, de Ste-Marie-de-Beauce, 
$37.47$: l’écurie Blackie Au­
tomobile de George Nassif de 
Montréal! $30.632; l’écurie 
Turcotte de St-Paul l'Ermite,

Toboggan g

écarter Patterson
TORONTO PC

Toronto, London et Harriston, 
Ont , représenteront le Cana 
da au tournoi mondial tnlxig 
gan qui aura lieu près d’imi' 
hurck, en Autriche, le mois 
prochain, f.a chose a clé an 
noncoo hier par Charles R.ith 
geb, instructeur et gérant de 
l’équipe.

I,’équipe de neuf membres, 
qui partira pour l’Europe le 
8 tanvier. comprendra notant 
ment Victor Emery. Peter 
Kirby, Punis McDougall. Dou 
glas Anakin et David Hobart, 
de Montreal.

M Rathged a déclaré que 
les participants aux teux 
olympiques de 1964 ?.eront 
choisis parmi les membres de 
l’cquipe.

CHESTER. PA Qui sera 
le prochain adversaire du 
champion du monde Sonny 
Liston? où aura lieu la ren­
contre et surtout quand aura- 
I elle lieu’ autant de mystères 
que les agences de publicité 
vont essayer de déchiffrer 
avec des milliers d'hypothèses 
toutes plus plausibles les unes 
que les autres.

Sonny Liston comme tout le 
monde le sait s’est engage par 
contrat avant sa remontre 
avec Patterson a lui accorder 
sa revanche s’ils le détrônait; 
cette partie du contrat s’est 
faite sans difficulté aucune! 
Mais depuis les choses ont 
changé. Pas que Liston ne 
veuille pas donner sa chance 
a Patterson de reprendre son

COGNAC
MARTELL

L’un des meilleurs produits 
du sol et du soleil de France 

K

MARTELL MARTELL
★ ★ ★

Un cognac 
célèbre en 
France... 

recherché dans 
le monde entier.

C’est la quintessence 
du Cognac...

un digestif 
d’un bouquet 
incomparable.

MIS EN BOUTEILLE A COGNAC, FRANCE

f!

titre, mais surtout que per­
sonne ne semble intéresse à 
débourser un traître sou pouh 
assiste r àun tel spectacle qui 
ne semblerait pas s'avérer plus 
intéressant que le premier.

A la suite du combat Pat­
terson-Liston la fisc américain 
s'est approprié la part du lion 
des bourses des deux boxeurs 
et aucun d'eux n’a pu profi­
ter ou retirer plus d'une infi­
me partie de ce qui doit leur 
rev enir.

Liston prélend. ou du moins 
son gérant, que son association 
avec Championship Inc., de­
vrait être considérée comme 
nulle maintenant parce que 
cette association n’aurait pas 
vu a lui remettre la somme 
permise immédiatement après 
le combat Malheureusement, 
le fisc américain a les bras 
long s et les doigts rapaces. 
Premier arrive, premier servi

surtout quand on a la loi 
de son côté. Pour mousser 
l interèt du combat revanche 
qui s’avère inevitable, le gé­
rant de Sonny Liston prétend 
que Harold Johnson, champion 
dos mi-lourds, déjà battu à 
quatre reprises par le patriar­
che Archie Moore, serait un 
aspirant vranment de calibre. 
Ce mouvenent et cette décla­
ration aurait sans doute pour 
but de faire sortir Patterson 
de sa retraite et de l’inciter 
a combattre de nouveau Liston 
le plus tôt possible, peut-être 
en février ou mars. Ce qui ap­
paremment ferait l'affaire de 
Liston car se debarrassant de 
Patterson une fois pour fou­
les. il deviendrait- parfaite 
ment libre de rencontrer qui 
bon lui semblerait. Tel est 
certaiinement la tactique em­
ployée aujourd’hui, qui ne 
trompe personne cependant.

Noire stade
M Valmore Gratton. s'adres­

sant aux anciens de Ste-Marie. 
a déclaré que la ville de Mont­
réal aura pour 1967 un stade 
dont la capacité variera entre 
65.000 et 85.000 sièges. De 
cette façon. Montréal pourra 
tenter d’obtenir par la suite 
les Jeux o!v mpiques. Le site. 
— non encore choisi. — sera 
entouré d’édifices qui seront 
utilisés dans les cadres de 
l'exposition.

FORUM
Samedi, le 22 décembre 

à 8 heures p.m.
Ligue de Hockey Nationale

CHICAGO
CANADIENS

Siprc* terrasse a SI .75 en sente 
aujourd'hui, de Iflh. a m t Mh 
p.m Admission generale à SI.75 
et $1.50 aussi en vente aitjnur> 
d’hui. Kntrée generale : a $1.25 
en vente samedi soir, a 7h., au 
guichet de la rue Saint-I.ur.

Eiw. .

;

Tony Lema de San Leandro, Cal., reçoit la coupe Seagram, pour la teconde année consécutive, des mains d Alfonsa 
Estrada, président de l’Association mexicaine de golf et de Frank L. Marshall, vice-président de la compagnie 
Seagram Overseas Corporation. Alvie Thompson de Toronto et Stan Leonard de Vancouver ont fini respectivement

en troisième et quatrième place.
$27,425; l’écurie Drummond 
de Drummondville, $19.499; 
l’écurie de la Ferme Lapimè- 
re de Brossard, $18.142; l’é­
curie Place d’Armes de Mont­
réal, $14.097; l’écurie Hermé- 
négilde Gilbert de Chicoutimi, 
$10,793: l’écurie Terrebonne 
Priam de Terrebonne, $10,295; 
l’écurie de Réal et Pierre 
Roussin de Chomedey, $8,853.

Les proprios d'Ontario
Les chevaux de Allendale 

et Van Allen de Kempvüle de 
la province de Québec ont rap­
porté le plus d’argent avec 
$34 091. L’écurie de J. J. Ste­
wart & Cons de Peterborough 
vient ensuite avec $21.813. 
Puis c’eat l’écurie Roweland 
de Newton Robinson avec $17,- 
813 Les écuries William Hu­
bert & Sons de London. T &
5 de Vankleek HUI, Johnston
de Dresden, Northwood de 
Pembroke et Madawaska de 
Antprior viennent avec des 
bourses de plus ds $10,000 
jusqu’à $15,000,________

St-Viateur
Lors du programma doubla 

régulier de la ligua da hockey 
Amicale St-Viateur Inc., au 
Centre sportif Paul Sauvé lun­
di dernier, les clubs Desché- 
nes & Fils et O’Keefe ont 
remporté chacun une brillante 
victoire pour prendre la deux­
ième place du classement seu­
lement à deux points des me­
neurs. Dans la première joute 
le Deschênes a triomphé du 
A. Billet au compte de 4 à 2 
et dans la seconde joute le 
O’Keefe a remporté sa troisiè­
me joute consécutive en triom­
phant du Montreal Forged par 
le compte de 3 à 2.

Ce fut l’un des meilleurs 
programmes doubles depuis 
bien longtemps. Dans la pre­
mière rencontre Godon donna 
l’avance au A. Billet après 8 
minutes de jeu dans la pre­
mière période. Roger Longo, 
joueur obscur du Deschênes
6 Foils égalisa les chances 
moins de 47 secondes avant la 
fin de la période. Dans le deu­
xième engagement sur un ef­
fort individuel Rolland Pou- 
liot redonna l’avance au A. 
Billet au bout de 7 minutes. Et 
encore une fois sur un autre 
effort individuel Maurice Doi- 
ron nivela le compte avec 
moins de 23 secondes à jouer 
dans cette deuxième période. 
Dans l’engagement final des 
points de Ferras et Rozon per­
mirent au club Deschênes A 
Fils de remporter la victoire. 
Fait à souligner Dave Britt et 
Pierre Paul Martel, les deux 
gardiens de buts ont brillé du­
rant toute la joute.

Dans le second engagement 
le club O’Keefe, jouant bril­
lamment sur la défensive mê­
me sans les services de Denis 
Jacques, banni du jeu au dé­
but du troisième engagement 
pour avoir frappé l’arbitre, 
réussit à triompher des puis­
sants ’’jaunes” du gerant Jean 
Vanier. Serge Fortin brilla au­
tant à l’attaque que sur la dé­
fensive. il réussit les deux pre­
miers buts de son club. Denis 
Jacques réussit le troisième du 
O’Keefe. Pour les perdants 
Mongeau et Lalongé déjouè­
rent Jacques Desbiens. Encore 
une fois les deux gardiens 
Desbiens et Coulombe furent 
sensationnels.,

S O M M C 1 R r 
!)FM'htnrs fl Kns (4) — V Bllft (?)

Prrmifrf période 
1—A Billet : Godon

(Poullot, Mstlté) S: 10

Ken Hubbs et 
Aspromonte

CINCINNATI PA — Le 
joueur de deuxième but Ken 
Hubbs, du Chicago, et le jou­
eur de troisième but Bob As­
promonte, du Houston, qui ont 
établi des records pour les par- 
1962, ont dû se contenter d’un 
ties consécutives sans erreur en 
rang inférieur dans les moyen­
nes défensives de la UN.

Hubbs, qui a affiché une moy­
enne de 983, vient après Frank 
Bolling, du Milwaukee, à 989, 
et Bill Mazeroski, du Pittsburg, 
à .985.

Quant à Aspromonte, il est de­
vancé par Don Hoak, du Pitts­
burg, maintenant du Philadel- 
phis, dont la moyenne de .969 
est supérieure à ta sienne de 
.967.

Hubbs, 5a meilleure recrue de 
Tannée, a évolué pendant 78 
parties sans commettre de bé­
vue. améliorant ainsi l’ancien 
record établi par Bobby Doerr, 
des Red Sox de Boston en 1948. 
soit 73 joutes. Les 57 parties 
sans erreur d’Aspromonte ont 
brisé l’ancienne fiche de 54 
réussies par Stan Hack, du 
Chicago, en 1942.

Joe Adcock, du Milwaukee, 
s’est avéré le meilleur joueur 
de premier coussin avec une 
moyenne de .997, tandis que son 
coéquipier Del Grandall domine 
les receveurs à .994. Les autres 1 
meneurs sont l’arrêt-court José 
Pagan, du San Francisco, à 
.973; le voltigeur Tony Gonza­
lez, du Philadelphie, avec une 
moyenne parfaite de 1.000, ainsi
3ue le lanceur Dallas Green;

u Philadelphie, qui a accepte 
45 chances sans bévue.

Chez les équipes, Milwaukee 
a affiché une moyenne défensi­
ve de .980, suivie de St-Louis, 
a .979. Philadelphie, Chicago, 
San Francisco et Cincinnati ont 
connu le même rendement avec 
des moyennes de .977.

8—D»chène«! long»
(Godln) 14:18
Punitions: Gagnon 4 08, Pip«r- 
no 11:48, Saraceno 12:50, Rozon 
14:06

Deuxifme periods
3— A. BUlet: Poullot 7:50
4— ̂ Deschênea: Doiron 14:37

Punitions: lAurenca 0.55. Mar­
tineau 13:20

Troisième i^riode 
8—Desohènea : Perraa

(Godtn. Rœon) 1:10
8—Deachènes : Rozon

(Godln. Perraa l 7:23
Punitions: Doiron 8:03, Dèsy 
9 fi». Dèsv et Saraceno 14:23. 
Poullot et Doiron (majeures) 
15:00

* O M M A I R F.

O’Keefe (3) — Montreal Forged (2)

Première période
1— Mtl Forged: Mongeau

(Oalarneau. Lalongé) 6.29
2— O’Keefe: Fortin

(Marrooco, Jacques) 11:29
Punition: sucune

Deuxième période
3— O'Keefe: Fortin

(Marrocco. Deschênes) 1:01
4— O'Keefe Jacques

(Fugère) 9 50
5— Mtl Forged: l-alongé

(Galarneu. Meslser) 11:18
Punition: aucune

Troisième période 
Aucun point
Punitions: J Rodler 0.36. De­
nts ,'acques 0*56 (match). A 
Fugère 3:30. Jacquea Deachè­
nes et uv Desjardins 10:16

CLASSEMENT

G P N Pp Pr Pts
Mit Forged 5 3 0 47 3 5 10
Deschènes 4 4 0 50 42 8
O'Keefe 4 4 0 .39 >6 S
A BUlet 3 5 0 43 56 6

FORUM
Ce soir à 8h.l5

LA LIGUE DE HOCKEY 
METROPOLITAINE

SOREL
N.-D.”-G.

Prix : Entrée générale .50 — 
Enfants .25

Billets en vente ce soir à 7h

Plaît à l’oeil! 
Plaît au goût! 

Plaît à vos amis!

S ® y ' ■
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Voici une présence nouvelle 
que tout le monde appréciera 

aux réceptions des Fêtes:

La nouvelle
Uluiü WWW

Iaurenme
UN PRODUIT DE CHEZ NOUS UN PROûUiïMOLSON
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Grâce à Plante, Canadien fait match nul
-. parGérard'Gei/y*

Gosselin

Lri eieU df l'hiver snnt plu* réjouissant* que ceux de 
l’été car en crevant, ils répandent sur la terre cette blan­
cheur qui se renouvelant sans cesse, cache et recouvre 
les saletés de la ville. On n’a pas toujours compris la poé­
sie et la réalité de la neige. Autrefois, l’hiver et son cor­
tege de froid et son amoncellement de neige réduisaient 
le* premiers colons à l’isolement. On en profitait pour res­
serrer les liens de la famille qui vivait autour du poêle, 
qui se reposait des labeurs de l’été et de l’automne et 
qui préparait lentement le retour de la belle saison. On 
hasardait bien quelques timides sorties en raquettes, les en­
fant* se roulaient dans la neige autour de la maison. Mais 
la seule sortie était la randonnée hebdomadaire en carriole 
pour la messe du dimanche.

fiais à la ville, cette ouate froide et chatoyante que 
les petits regardent tomber avec émerveillement a travers 
la fenêtre, est devenue un handicap, puisqu’elle nuit au 
citadin qui doit aller travailler a tous les jours, au bu­
reau ou a l’usine. On inventa alors des machines pour se 
débarrasser de ces amas qui entravent la circulation. On la 
fit fondre. On la transporta dans des lieux abandonnés. 
De sorte qu’en 1962, après une tourmente, l’homme des 
villes peut continuer à vaquer à ses occupations. Le pro­
grès a atteint les campagnes et dessert toutes les routes. 
Si bien qu’après avoir réduit à son minimum le caractère 
désagréable de la neige, on l’accepte aujourd’hui d’une tou­
te autre façon.

A ceux qui prêchent un complément de formation par 
le sport de participation, la neige est devenue un atout 
de grande classe. Comme on glissait en traineaux et en 
bobsleighs, il y a des décennies, l’homme a appris à des­
cendre les pentes à ski, à glisser sur la neige à travers bois 
et campagnes. C’est ainsi que la jeunesse d’aujourd’hui 
prend des exercices salutaires et purifie set poumons dans 
la grande nature froide et accueillante. C’est donc la san­
té qui entre par toutes les pores de la peau.

Je laisse à mon camarade Rénald Ronthman de vous 
prodiguer les techniques de ce sport dont il est un expert. 
Je ne puis toutefois m’empêcher de suivre avec enthousias­
me les ébats des jeunes d’aujourd’hui qui, le teint frais, les 
joues roses, l’oeil vif, se livrent à ce sport si caractéristi­
que de leur fraîcheur, qui encadre si bien les élans spon­
tanés de tant de vigueur retenue, qui écrivent avec leurs 
arabesques sportives des poèmes de santé et de détente.

Y a-t-il plus beau spectacle que celui de la petite 
famille qui part à l’assaut des collines et de la montagne 
et qui va se confier aux pentes de ski de nos régions propi­
ces? Après les longues sessions d’examens de la jeunesse qui 
étudie, après le fatigant travail dans les bureaux sur­
chauffés ou le labeur de l’usine, après les longues sessions 
devant l’appareil de télévision, quelle provision de force 
et de santé ne trouve-t-on pas à passer une journée dan* 
l’air piquant de décembre ou de janvier, dans la quiétude 
de la campagne enneigée, dans la joie pure et saine qui pu­
rifie le sang et repose du va-et-vient quotidien de la vil­
le?

Je ne parle évidemment pas du ski de chalet. Mais je 
pense en ce moment à l’Auberge du P’tit Bonheur du R.P. 
De la Sablonnière, au lac Quenouilles. Située dans un dé­
cor de rêve, elle accueille dans une atmosphère quasi fa­
miliale une pléiade de jeunes gens qui savent trouver, 
dans la nature, royale à cet endroit, le* plaisirs et satisfac­
tion* de leur âge. Les promiscuités douteuses de certains 
hôtels ne sont pas au programme. On se réunit au P’tit 
Bonheur pour faire du ski, jouir des plus beaux paysages 
d’hiver, chanter des airs folkloriques devant le fovor, après 
une longue journée d’exercice* revigorants, et sous le fu­
met de la tourtière ou de la dinde.

HOCKEY
HIER 

Meut Nationale
Toronto 4 Montreal 4 
Boston 5 Detroit 3

Lieue Xmarirame 
Buffalo 4 Quebec 4CK SOIR 

Lieue Nationale 
Aucune toute 

L.cue Américaine
Rochester a Baltimore

CLASSEMENT
LIGUE NATIONALE

Plante obtient une assistance sur le but de Rousseau 
Geoffrion sauve la situation pour le Canadien 
Toronto demeure deux points en avant du Tricolore 
Bower est très efficace de son côté

G P N PP Pc Pt*
Chicago IS 9 7 (U 7! 37
Detroit 15 9 5 75 «a 35
Toronto 15 10 4 97 74 34
Mont réal 12 9 R 43 73 32
New York. 10 14 4 90 24
Boaton 4 14 4 79 121 14

LIGUE AMERICAINE
DIVISION EST

G P N Pp Pc Pt*
Quebec 14 11 4 49 49 M
Providence 15 12 3 107 89 33
Springfield 14 11 3 113 94 31
Hershev 14 13 1 101 49 29
Baltimore 12 12 2 45 91 26

DIVISION OITÎST
G P N Pp Pc Pt*

Buffalo 17 0 1 P» 40 35
Rochester 11 12 3 94 90 25
Cleveland 9 18 2 87 123 20
Pittsburgh 8 17 1 73 90 17

Transaction
Lei Hornets de Pittsburgh 

ont conclu une entente avec 
le club Edmonton, de la ligue 
de l’Oueat, en vertu de laquel­
le six joueurs sont impliqués.

La transaction avait failli 
tomber à l'eau quand les trois

joueurs d'Edmonton, Lou Mar­
ron. Chuck Holmes et War­
ren Hynes, menacèrent de re­
tourner chez eux plutôt que de 
se rapporter à Pittsburgh 

Les joueurs de Pittsburgh 
impliqués sont .lack Price, Ray 
Ross et Nom Corcoran.

Dans
SON EMBALLAGE
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UN SUPERBE 
WHISKY CANADIEN 

CERTIFIÉ. ÂGÉ DE 8 ANS 
PAR

CANADIAN SCHENLEY
SU* MAGASINS Ot IA «ff.lt.

DANS UN FMBAUAGt SPtClAI 
DUPANI TOUTt IA SAISON DIS FÎTESLDUIANF TOUTt (.A SAISON DES F
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Hornsby se remet
CHICAGO — Roger Hornsby, 

le meilleur droitier de tous lés 
temps, a fai! de rapides progrès 
à la suite d'une légère attaque 
cardiaque consécutive à une 
operation mineure la semaine 
dernière

Hornsby s>st fait extraire 
une cataracte à l'oeil gauche le 
10 décembre dernier, puis, ven­
dredi. son coeur a faibli produi­
sant une faiblesse au bras et a 
la jambe gauches.

Son médecin a révélé que 
Hornsby pouvait maintenant 
bouger son bras et sa jambe. 
On ignore quand il sortira de 
l'hôpital.

Hornsby, qui a remporté le 
championnat des frappeurs de 
la Ligue Nationale a sept re­
prises, occupait une chambre 
en face de celle de Ted Lyons, 
ex-lanceur étoile, hospitalisé en 
même temps que lui pour la 
même raison.

Branch Rickey 
est de retour
PITTSBURG. — Branch Ri 

ckey est très heureux de reve­
nir a la direction d'une équi- ; 
pe de baseball, à la veille de î 
son Rie anniversaire de nais ; 
sauce.

Rickey s'est dit surpris d’a- j 
voir etc engagé comme con 
sellier des Cardinals de SI- j 
Louis, car il avait pris sa re- j 
traite Cependant, il est heu 
reux d’etre de retour.

Jadis à la télé d un mouve- I 
ment pour l'établissement ! 
d’une troisième ligue majeure, 
la Continentale, Rickey a dé 
claré qu’il ne croyait pas que 
les Cards avaient assez de ré­
serves pour aspirer au cham 
pionnat.

Selon lui, ils ont besoin de 
renforts au monticule et au 
champ extérieur afin de parer 
à toutes éventualités.

Rickey affichait un air 
rayonnant de santé.

R. A. P.
Howt, Detroit u Il 21
Mikita, Chicago n 11 30
Bathgate, N.-Y. n 10 2»
Mahovlich, Toronto 11 10 20
McDonald, Chicago 12 lé 20
Bucyk, Boston u 1S 20
Delvecchio, Détroit « 22 20
Oliver, Boston 10 17 27
MacDonald, Detroit lé 10 24
Prentice, N.-York ♦ 17 24
Hull, Chicago s 10 24
Richard, Can. 11 14 2S
Geoffrion, Can. 12 12 24
Harris, Toronto 1 U 24
Hebenton, N. Y. 12 11 23
Keon, Toronto ? 14 23
G. Tremblay, Can. 14 0 22
G. Armstrong, Tor. 12 10 22
McKenney, Boston 10 12 22
Duff, Toronto a 13 21
Beliveau, Can. 4 17 21
Henry, N. York 10 10 20
Hay, Chicago 7 13 20
Ingarfield, N.-Y. » 10 1»
Wharram, Chicago « 11 1*
Ullman, Détroit 0 11 1»
Kelly, Toronto 7 12 14
Horvath, N.-Y. é 13 14
Marshall, Canadien • 10 11
Pennington, Boston 7 10 17
Provost, Canadien 1 1 14
Talbot, Canadien 0 lé 14
Pulford, Toronto 7 1 1S
Mohns, Boston 4 11 1S
Stewart, Toronta 4 11 1S
Harvey, Rangers 2 13 15
Williams, Boston é S 14
Smith, Détroit S t 14
Douglas, Toronto 4 10 14
Gendron, Boston 4 10 14
Murphy, Chicago 1 S 13
Toppozzini, Boston S 1 13
Langlois, N.-York 2 11 13
Howell, Rangers 2 11 13
Brewer, Toronto 1 12 13
Gadsby, Detroit 1 12 13
Gilbert, N.-Y. 4 0 12
Lunde, Chicago } f 12
Barkley, Détroit 2 10 12
Râtelle, N. York 1 3 11
Goyette, Canadien 5 é 11
Nevin, Toronto S é 11
Spencer, Boston 3 0 11
Nesterenko, Chicago 3 0 11
Litienberger, Toronto 2 4 11
Hicke, Canadien 2 ♦ 11
Faulkner, Détroit é 4 10
Pilote, Chicago S S 10
Balfour, Chicago 5 i 10
Moore, Canadien 4 6 10
Horton, Toronto 2 0 10
MacNeil, Chicago 1 » 10
Backstrom, Can. <i f1 4
Shack, Toronto S 4 4
Jeffrey, Detroit 3 é 4
Balon, N.-York 4 4 0
Baun, Toronto 4 4 a
Maki, Chicago 4 4 0
Hicks, Boston i1 41 0
Rousseau, Canadien 3 S 0
Schinkel, N.-York 3 S 0
Connelly, Boston 2 é a
Johnson, Canadien 3 4 7
Caban, N.-York 3 4 7
McGregor, Détroit 3 4 7
Stasiuk, Detroit 2 S 7
Vasko, Chicago 2 S 7
Boivin, Boston e 7 7
Kannady, Boiten 3 1 0
Berenson, Canadian 2 4 4
J.-C. Trtmblay, Can. a é 4
A. Pronevast, Dét. 3 2 S
Hampson, N.-York 2 2 5
Young, Détroit 3 2 5
Flaming, Chicago 3 2 5
M. Pronovost, Dot. 2 3 5
Green, Boston 0 S 5
Geogan, Détroit 2 2 4
Burns, Boston 2 2 4
Godfray, Boston 1 2 4
Fontinato, Canadian 1 2 2
Jacques Plante, Can. 0 1 1

Ce fut une partie pénible 
pour tout le monde les 13.533 
spectateurs et tous les joueurs 
du Canadien Ceux-ci durent 
opérer quatre ralliements pour 
parvenir à faire un match nul 
de avec les Maple Leals de 
Toronto.

Comme a l'accoutumée, le 
Canadien a joué en lion a la 
troisième période et dut pas 
scr son temps a racheter une 
foule d'erreurs de tactique et 
de technique par des sursauls 
malheureusement trop courts 
qui rappelaient le Canadien 
des beaux jours

C'est Claude Provosl qui fait 
la première charge arrêtée par 
Johnny Bower.

Lou Fontinato mérite la pre 
mière punition du match pour 
avoir fait trébucher un ad­
versaire.

Sur une mise au jeu, un 
coup de billard a donné a 
Toronto le premier bu! de la 
partie. Frank Mahovlich ac­
cepta la passe de Litzenberger 
qui avait relayé la rondelle 
dès le coup de sifflet qui re­
commençait le jeu, près de 
Jacques Plante.

La foule protesta quand 
Gilles Tremblay se fit enfar- 
ger alors qu'il élait en posi­
tion rie compter et que l’offi­
ciel n'infligea aucune sanction 
à Toronto.

En infligeant une mise en 
échec à Billy Harris, Jean 
Gauthier se blessa, pendant 
qu'il se tordait sur la glace, 
l'arbitre n arrêta même pas le 
jeu.

Bii Hicke manqua une belle 
rhance après un jeu prepare 
par Henri Richard. Puis ce 
fut au tour de Geoffrion de 
manquer de précision

Le Canadien garde l’avanta­
ge du jeu.

Finalement l'arbitre Vern 
Buffey vit une infraction des 
usiteur* et George Armstrong 
alla se reposer pour une cou 
pie de minutes La punition 
prit fin avant que le Canadien 
ait tiré une seule fois sur 
Johnny Bower.

Henri compte
Henri Richard traversa lou- 

te la glace, et, même s'il était 
retenu, il fila devant lui et 
déjoua Johnny Bower, comme 
l'aurait fait Maurice dans le 
bon vieux temps. Jean-Claude 
Tremblay obtint une assistan­
ce sur ce but ainsi que Claude 
Provost.

Frank Mahovlich avait été 
puni à la fin de la fin de la 
première période de sorte que 
le Canadien commençait dans 
la deuxième avec l'avantage 
d'un joueur.

Toronto prit une avance de 
2-1 sur un jeu qui ne fit pas 
honneur à la défense du Ca 
nadien Eddie Litzenberger dé­
joua plante, sur des passes de 
Red Kelly et Allan Stanley.

Dès le raprise du jeu, Plan 
te dut effectuer un autre bel 
arrél. Pendant une couple de

Boston cause 
une surprise

aux Red Wings
DETROIT — Les Bruins de 

Boston ont causé une surprise 
aux Red Wings de Détroit 
hier soir sur la glace de l’Olym­
pia même en les battant au 
compte de 5 à 3 lors d'une 
joute où l'avantage a cons­
tamment changé de mains.

Un but de Toppazzini à la 
troisième période a finalement 
donné l'avantage aux Bruins 
à 4 à 3 et lorsque dans un 
effort de dernière heure que 
Ton peut qualifier de dése* 
peré les Red Wings ont retiré

leur gardien de buts Sawchuk 
en faveur d'un joueur d'avant 
pour tâcher d'égaler le poin­
tage, Chaidie Burns a lancé 
dans un filet desert pour scel 
1er l'issue de la joute a 5 à 3 
esn faveur des Bostonnais.

Il ne s'agissait que la qua­
trième victoire des Bruins de- 
pui* le début de la saison mais 
ce triomphe leur a valu la 
même joie qu’une victoire de 
Coupe Stanley C’était la pre­
mière fois qu’ils parvenaient 
à vaincre les Wings cette an 
nee.

« O M *1 A F Ft X

Etat critique 
de Machen

NAPA, Calif —Eddie Machen 
est dans un étal très troublé 
selon les autorités de l'institut 
de santé dans lequel il se trou­
ve depuis près d’une semaine.

Le Dr Théo Miller, surinten­
dant du personnel et directeur 
medical du Napa State Hospital 
où l'aspirant poids-lourd a été 
interné mercredi dernier apres 
avoir, semble-t-il, envsagé le 
suicide, a déclaré que l'état de 
Machen varie de jour en jour.

"Parfois il va mieux, et par­
fois il va moins bien, a-t-il dit. 
Aujourd'hui il ne va pas trop 
bien."

Le Dr Miller a déclaré qu'il 
serait informé mardi matin par 
le juge de la Cour supérieure 
Philip Lynch de la volonté de 
celui-ci de voir Machen a une 
audience fixée à plus lard dans 
la journée.

"Je crois savoir, a-t-il dit, 
qu'il peut tenir une audience 
avec ou sans la présence de 
Machen."

Le juge Lynch a fixé l'audi 
ence après avoir ordonne que 
Machen soit détenu a Napa 
"pour sa propre protection". 
Des agents de la route ont dé­
claré avoir trouvé Machen dans 
une voiture stationnée, muni 
d'un revolver chargé cl en train 
de rédiger "une noie d'adieu".

L'audience consistera pour le 
juge a prendre connaissance 
des observations faites par les 
autorités médicales de l'hôpital 
au sujet de l'état de Machen. 
Celui-ci a terrassé deux gar­
diens après son arrivée à Napa.

Premiere période
1 Détroit: Howe 112»

MiUXlonMd Delverchni 
I—Roetor MrKennev «10t 

Mohn*. Kennedy!
3 Boulon William* »i 

iBuryk•
Punition* M Pronovoa» 
Kennedv 17 47

Dttllièmr period*
4 -Detroit Home (1.1*

( Ullmann »
Punition* Young H Ifl Font«y- 
ne 10 24 Wefttstall 14 04 

Troùiième period*
.4 Bo*ton Kannedv <3i 

'MrKanney, Bolvln t 
« Detroit: Oadsbv (1)

(Ullman, Ooegan 
7—Boston: ToppaJv.lnl (5) 

iBurn*. Hlck*i 
t Boaton Burn* (2) 

t Molinat
Punition Oadsbv 17 23
arritts
JOHNSTON 14 U
BAWCHUK * »
AMtatenra 7.f»s

1 14
B ;«

10 on
4 44.

14 MJ
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minules 1! essu>a une barra­
ge nourri de !a part des Leafs, 
qui envahissaient la zone du 
Canadien comme on entre dans 
un moulin a vent

La tenue du Canadien fai 
sail presque pitié

Toronto devenait d autant 
menaçant que le Canadien pa 
raissait perdu.

En dégageant. Kontinato pas 
sa a un adversaire pour forcer 
Plante à d autres prouesses 

Jean Beliveau prépara ce qui 
devait èlre le but égalisateur 
quand il traversa Foule la pati­
noire. déjouant tous ses ad­
versaires. pour pa.—er a Gilles 
Tremblay qu. déjoua nette 
ment Bower. Jean-Guy Talbot 
obtint une assistance sur ce 
but.

Après une série d omi.-sions 
devant Jacques plante Dickie 
Duff porta le compte a 3 2 avec 
l aide de Dave Keon el Geor­
ge Armstrong

Car! Brewer fut puni au dé 
but de la troisième période 
pour avoir accroche une at­
taque du Canadien, suine 
d une autre, à quatre, puis a 
cinq. puis... une punition 
presque décernée par la foule 
a Tim Horton puis ap.es 
un échange de polite..e eni e 
les joueurs du Canadien. Bill 
Hicke

Au lieu de passer a Talbot 
à la pointe, fait une mania, 
se passe qui envoie la rondel 
le jusqu'à côté de Jacques 
Plante

L'arbitre laisse passer un 
accrochage aux Leafs, puis 
alors qu'on retient Henri Ri 
chard, et que les clubs ..ont 
au complet, Robert Rousseau 
continue le jeu pour déjouer 
Johnny Bower.

Quand Jacques Plante mon­
ta une assistance sur ce but, 
ce fut un tonnerre d applaudis­
sement de la foule.

Il y avait un peu de sarcas­
me dans ces applaudissements 
à cause de l inamte de certains 
joueurs d'avant.

La joie fut de courte durée, 
car Toronto reprit les devants 
avec Dick Duff, sur des passes 
de Dave Keon et Carl Brewer, 
a 6:35.

Un coup a bout portant de 
Geoffrion est arrêté miracuieu 
sement par Bower qui fait 
maintenant des prodiges de 
vanl le Canadien qui cherche 
au moins a niveler le pointa­
ge

Rousseau, Gilles Tremblai et 
Béliveau en font voir de toutes 
le» couleurs a Bower, qui est 
impeccable.

Bernard Geoffrion. fatigué 
de tant de tergiversation se 
chargea de ranimer les espoirs 
de non club el de donner un 
peu de vie aux spectateurs 
avec un but spectaculaire, 
apres avoir acepte des pas-.es 
de Don Marshall et Ralph 
Backstrom

Dés le retour au jeu. Geof 
frion fil une autre montre 
mais Backstrom manqua la ci­
ble, pendant que ce dernier, 
ayant reçu la rondelle dans le 
visage, prit le chemin de la 
clinique. . l'arbitre n’imposa 
aucune sanction.

Un instant plus tard, Gilles 
Tremblay manqua la cible par 
une couple de pouces

En fin de partie, alors que 
le Canadien bourdonnait au­
tour de Johnny Bower, Carl 
Brewer rabattit son bâton en 
pleine figure de Robert Rons 
seau. La foule hurla son iné 
contentement et Buffey con­
sentit enfin â infliger une ma­
jeure au joueur des Leafs.

Une éehauffourée débuta 
derrière le banc des Leafs im­
pliquant plusieurs spectateurs, 
mais les constables retablirer' 
l'ordre.

S
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JACQUES PLANTE
Il b brille a la defensive... comme à l offcnsive hier soir 
en obtenant une assistance sur le 3eme but des siens.
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Victor
à nos 100,000 
clients
quotidiens et à 
tous nos amis

Koufax et Drysdale en vedette 
dans la lipe Nationale

CINCINNATI — Sandy Kou- 
fax cl Don Diyadale, di s Dod­
gers de Los Angeles, onl for­
me la meilleure paire de lan­
ceurs de la Ligue Nationale 
rie baseball au cours de 1 an­
née et ont enlevé a peu près 
tous les honneurs.

Koufax. qui semblait en voie 
rie bri>er tous les records pour 
les retraits au bâton lorsqu il 
s'est blesse à un doigt en jml 
let. a eu une moyenne de 2.54 
points mérites, ia meilleure 
moyenne et de beaucoup dans 
le circuit.

Et Drysdale n'a pas seule­
ment gagne le plus grand 
nombre de parties. 25. mais en 
a commence le plus grand 
nombre. 41. a lance le plus de 
manches, 314. a fait face au 
plu* grand nombre de frap 
peurs. 1289 el vient en télé 
delà ligue avec ses 232 re­
traits au bâton.

I.e séieran Warren Spahn, 
des Braves, a lance le pi is 
de parties complètes. 22. plant 
le meilleur dan see domair 
pour la fie année de suit 
Agé de 41 ans. Spahn a gagr

e.

18 partites et en a pt u 14.
Sa moyc•nne de point S corn p*
to.'i contire lu:i était de 3 04. la
8e meill eure dans le c:ircu.t.

Koufa:x a 1 ance la seu 1 par-
tie sans coupi sûr de la ligue,
le 30 j uin. contre if Mets.
AI vin J;icksn n. des M et j C al
Konnce. des Cubs, et Jim
O Toole. des Reds, niit lancé
ch acun une partie d un coup
£Ù r.

BOXE
PARLS—Teddy Wright. 137 

l-2( de Detroit, a defail par 
mise hors de combat Danle Pe- 
laez, 155, du Pérou, au pre­
mier round.
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S« boit Dur glacé ou 

préparai d'excellents 

cocktails en mélangeant 

avec d'autret liqueurs.
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1 Toronto Mahovlich 118*

( Litzenberger > 3
J—Montréal: Richard tll»

J.-C Tremblay. Provoei i 13 M
Punition* Fontinato 7 4? G 
Armatrong jn 35. Gauthier 14 ..h 
Mahovlich 20 00

Deuxième period#
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(Kelly. Stanley» $ oi
4 Montreal O Trembiav

i Béliveau, Talbot» 17 na
I—Toronto Duff

(Keoev G As-mstront' 14 .yi 
Punition Canadien pour trop 
de Joueur* aur la glace i 10 :13

Troisième pénnde
A Montreal Rouaaeau <31

«Richard, P.ttnte» 4 17
7 Toronto Duff (4t

(Keon. Brewer» 4:33
4 Montre*! Geoffrion '12»

(Marahall. Backstrom 14:13 
Punition* Brewer 0 2.V Horion. 
Brewer (majaurej 19 02 
ARRRTft
BOWTR 10 10 9 29
PLANT* § 12 4 24

Transmissions automatiques
Nout réparons ou ramplaçon» 

votre TRANSMISSION
Travail fait par des experts 

Jusqu'à 24 MOIS pour payer
Garant** de *• »our» eu ttf «MO mille* — e*»im** el remorqoaqe gratuit*

SERVICE DE TELEPHONE 24 HEURES PAR JOUR

TRAN5MISI0N SPECIALTY LTD.
5529, rue Papineau fvltl 34 527-3641

* ■ ■

Joyeux Noël dites-le 
avec White Horse

...
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While Horn fait tellement plu» 
plaisir. Gaiement emhatie. C’est le ] 
cmdaau par excel lente Veut com­
blerez le plut cher désir de vot 
amis en leur offrant.,.
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M. CERIN-LAIOIE ANNONCE :

Première série d'émissions 
scolaires à la télévision 
et à la radio en lévrier

QUEBEC. — IDNC •. — M. Paul Cérin-Lajoia. 
ministre de la jeunesse, a annonce hier qu une première 
sene d emissions scolaires experimentales débutera à la 
radio et à la télévision les 4 et 5 février prochain. La 
réalisation et la diffusion de ces emissions, d'une duree 
dune demi-heure chacune» seront assurées par la 
Société Radio-Canada et ses postes affiliés.

I.e ministre de la jeunesse 
a insiste sur le caractère ex 
pcnmental de ces émissions. 
Dans I état actuel des structu­
res pedagogiques, il serait un 
possible d’utiliser massive­
ment la télévision et la radio 
dans les écoles

(ompte tenu de ce caractè­
re experimental des emissions, 
et aussi du coût énorme que 
représenterait l'achat de ré 
cepteurs de télévision et de ra­
dio pour toutes les écoles de 
la province, le ministre a fait 
adresser une circulaire a tou­
tes les commissions scolaires 
pour les inviter a restreindre 
au minimum leurs dépenees 
en ce domaine pendant la pé­
riode expérimentale.

I.a premiere sene d’émis­
sions télévisées portera sur les 
connaissances sexuelles au ni 
veau de la fie annee. et la phy­
sique au niveau de la 10e an 
nee A la radio, deux series 
d • missions de 15 minutes cha 
ctine porteront sur la langue 
parlée, l'une pour les 5e. fie 
et 7e années, l'autre pour les 
8e et !)e années Une troisiè­
me série d émissions de radin, 
de trente minutes, sur l'initia­
tion a la musique, s'adressera 
aux élèves de 8e et !)e années.

Depuis le début de l'année 
en cours, le sous comité de la 
télévision scolaire du comité 
catholique de l’instruction pu 
blique a entrepris de determi­
ner les matières qui se prêtent 
le mieux à un enseignement 
par la radio et la télévision I! 
a également procédé au choix 
des animateurs parmi le per­
sonnel enseignant.

De plus, pour faire face à 
tous les problèmes complexes 
que soulève la télévision sco­
laire, le ministère de la jeu­
nesse a mis sur pied un servi­
ce de recherches en ce domai­
ne

Il est possible, a souligné M 
Gerin-I-ajoie, que l'avènement 
de la télévision scolaire con 
duise a l'élaboration d’une pé 
dagogie nouvelle dans laquelle 
les moyens audio visuels joue 
ront un rôle très important 
C et aspect du problème fera 
sans doute l’objet d'une étude 
de la Commission royale d'en 
quête sur l'enseignement, a-t- 
il ajouté.

1,'organisme de recherche 
gouvernemental en matière de 
télévision éducative devra étu­
dier les expériences de télé 
vision scolaire effectuées ail­
leurs dans le monde II devra 
également creer un système 
très précis pour mesurer l’in 
fluence de la télévision sur 
les écoliers et même sur les 
maitres

Il faudra determiner aussi. 
k quel public devra s'adresser 
la télévision éducative Pour 
repondre aux besoins les plus 
pressants de la province, il est 
possible que la télévision doi 
ve surtout être utilisée dans 
les écoles professionnelles

Il est également possible 
que l'on tente d’abord de sa­
tisfaire les besoins en matière 
d'éducation des adultes

Avant de dérider si l'ensei­
gnement par la télévision et 
fa radio doivent faire partie 
intégrante de notre système 
scolaire nu n'en demeurer 
qu’un auxiliaire, il y a aussi 
des problèmes techniques à ré­
soudre

Deux de ces problèmes exi­
gent une solution rapide- ce­
lui de la diffusion, car une fois 
la télévision scolaire établie, 
la Société Radio-Canada ne se­
ra pas toujours en mesure de 
répondre aux besoins de la 
province; celui de la récep­
tion. qui met en cause la qua­
lité des appareils existants et 
l’acuité visuelle et auditive 
cher les écoliers.

CONSTRUCTION DES ECOLES

Il suffit de se conformer 
aux règles pour obtenir 
rapidement l'autorisation

QUÉBEC, (DNC). — Le ministre de la jeunesse, 
M. Paul Cérin Lajoie, affirme que son ministère peut 
approuver rapidement les plans de nouvelles écoles 
lorsque les commissaires et les architectes se conforment 
aux règles de procédures récemment établies.

Cette déclaration fait suite 
aux plaintes récentes de la 
Fédération des commissions 
.scolaires, qui soutenait qu'il 
s'écoulait trop de temps entre 
la décision de bâtir une école 
et le moment ou le gouverne­
ment approuvait le projet.

De l'avis du ministre de la 
Jeunesse, il est tout à fait nor­
mal que l'élaboration d'un nou­
veau projet de construction 
prenne environ 350 jours. Il 
est logique, selon lui, que le 
gouvernement, qui paie en 
moyenne 77 pour cent du 
montant des constructions, 
prenne le temps et les mesures 
nécessaires pour donner aux 
enfants les meilleures écoles 
au plus bas prix.

M. Gerin Lajoie maintient 
que si les commissions scolai­
res savent prévoir leurs be-

Prêt fédérât aux 
C.S.V. de Joliette

OTTAWA. — M E.Davie 
Fulton, ministre fédéral de qui 
relève l’activité de la Société 
centrale d'hypothèques et de 
logement, l’organisme fédéral 
du logement, a annoncé hier 
que le gouvernement fédéral 
avait approuve un prêt de 
$195.000 en faveur du Scolas- 
tu-at Saint-Charles, de .loliette. 
Québec, afin d'aider à cons­
truire une residence pour y 
loger 50 étudiants.

Ce prêt est consenti en ver­
tu de la partie VI A de la Loi 
nationale sur l'habitation: il 
aéra remboursable au cours 
d une période de 50 ans, au 
taux d’intérêt de 5 18 p. 100 
l’an.

Le prêt LNH permettra 
d'ajouter une nouvelle aile à 
un bâtiment existant pour y 
loger 50 étudiants, ainsi 
qu'une allonge à la salle à 
manger.

Il est prevu à la partie VI- 
A de la Loi nationale sur l’ha 
bitatinn que la Société centra­
le d'hypothèques et de loge­
ment consente des prêts pour 
aider à construire des projets 
de logements universitaires. 
Le montant du prêt peut s'éle­
ver jusqu'à 90 p. 100 du coût 
du projet, déterminé par la 
SC HL.

soins futurs et suivent les in 
dications que leur donne le 
cahier des procedures préparé 
par le service de la construc­
tion. il n’y aura aucune rai­
son pour que les besoins des 
eooliers ne soient pas satis­
faits au moment où ils sur­
viennent.

Le ministre cite les cas d’une 
école secondaire de 24 clas­
ses pour jeunes filles, à La- 
chine, et d'une école élémen 
taire de 24 classes, â Pointe- 
Claire-Beaconsfield, qui seront 
construites prochainement mê­
me si le cahier de procédures 
n’était pas officiellement en 
vigueur au moment où ces 
projets ont été soumis au mi­
nistère, les commissions sco­
laires en cause ont accepté 
d'en suivre les règles, et le 
projet de Lachine a franchi 
toutes étapes en moins de huit 
mois, celui de Pointe-Claire- 
Beaconsfield en six mois.

Avant IfHK), rappelle M. Gé 
rin-Lajoie. le Département de 
l’instruction publique mettait 
parfois un an et plus à ap 
prouver un projet d'école; les 
exigences étaient alors moins 
precises et les contrôles moins 
rigoureux.

Le nouveau "cahier des pro­
cédures" ne permet pas seule­
ment une économie de temps, 
ajoute le ministre, mais aussi 
une réduction d'environ 25 
pour cent du coût des eons 
tructions. Les fonds ainsi éco­
nomisés peuvent servir à la 
construction d'un plus grand 
nombre d'écoles, et, par con 
sequent, bénéficier à une plus 
large part de la communauté 
québécoise.
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CHEMISES SPORT
Un modèle pour chaque âge, 
chaque activité de MONSIEUR

A) " FORSYTH " MONT-TREMBLANT
Fin coton pHgné formant tricot 
serrf» en brun. vert, charcoal. Col 
roule, manches longues, rte tein­
tes unies avec tricot ajusté aux 
poignets. Motifs con­
trastants rte bon Roût.
Tours de poitrine: PMG

B) " BLUESIONE " TRICOT COTON
Très fins quadrillés : noir blanc, 
noir roujje nu brun beige. Manches 
longues, col boutonné, aux pointes 
courtes. Tricot rte coton lavable. 
Plastron 3 boutons.

6.00
C) " FORSYTH " FIN BROADCLOTH

Teintes unies de • vert • olive 
• beige • blanc • jaune or • noir 
sur broadcloth •‘Sanforized” qui ne 
refoule pas au lavage. Col mou, 
pointes courtes, man­
ches longues et poche 
poitrine.

PMG EXG 6.00
DUROLAINE " EN FLANELLE

Texture rayonne imitant la flanelle 
de laine. Fantaisies sur fond «vert 
• bleu • gris • noir. Flanelle ra­
yonne lavable et bon teint. Col 
mou, pointes balei­
nées, manches longues.

P M. G Ex.G. 7.00
E) LE GILET SANS MANCHES

I,e dos en tricot uni, le devant en 
lainage fini velours uni ou de fan­
taisie. Fond • vert • rouge • bleu 
• gris. Tours de poitrine, 36 à 44. 

Chic et confort l'hiver.

7.95 8.95
9.95

F) UN PYJAMA EST UN CADEAU 
INTIME
... cette qualité de coton “Sanfo­
rized” est aimée de tous. Manche» 
longues, poche poitrine, boutonnage 
devant. Pantalon ample, do» de tail­
le sur élastique, devant boutonné. 
“PAISLES" en gris, bleu, 
beige. A B C.D E. 6.00

G) LE PYJAMA SOYEUX 
RAYURES VERTICALES
l ne texture broadcloth soyeuse et 
durable autant que confortable. 
Gilet manches longues. Poche. Pan­
talon dos de taille élastique, devant 
boutonné. A.B.C.D.E.F.
• bleu • gris
• vert • coquille 12.95
DUPUIS — REZ-DE-CHAUSSEE 

RAYON 420

ENFANTS !... VENEZ VOIR
“PÈRE NOËL”
AU QUATRIEME ETAGE CHEZ DUPUIS 

M r.m.t à chaque enfant un souvenir. 
C’e.t GRATUIT

LA JOUE FEE DES ETOILES est aussi 
l'invitée de DUPUIS au quatrième étage. 
Un cadeau-souvenir pour chaque enfant.

Entrée .23
LE P'TIT TRAIN DU NORD encore une 
fois en service pour la grande joie des jeu­
nes... Faites souvent des randonnées.

Le voyage .13

IL NE RESTE QUE

3 JOURS
DE MAGASINAGE 
D’ICI NOËL

XA QUI "LES AIME

CIGARES
de* meilleure* marque*

HOUSE OF LORDS
25 cigares s so 
SO cigaras n.oe 
IS Cigares 4 23 
SO cigaras I SO 
25 cigares 5.50 
50 cigares 11.00 

LA PALINA LILIE
25 cigares 4.2J 
50 cigares 1.» 

WHITS OWL INVINCIBLE
25 cigares 1.71 
50 cigares 5 

TOU* DANS UN EMBALLAGE 
DES FETES

Queen 
Queen 
Panetelas' 
Panetelaa 
Coron» 
Corona

VI. 2-4171
DUPUIS 

REZ-DE-CHAUSSEE 
RAYON 970

Cadeau préféré des entants et des 
adultes acides des plaisirs de l’hiver I

TRAINES SAUVAGES "TORPEDO''
Véritable bois franc, verni pâle, marque très populaire TORPEDO. Deux 

, lisses vernissées rouge. Les passe-cordes sont renforcés et résistants

...et les COUSSINS
Bourre épaisse et confortable, la «tu-face de coton rouge, 
extra robuste, cordons d’attache.

LE PIED .48 et .88

5 pied» ( 8.95 SPECIAL 7.87 

8 pieds (,10.95) SPECIAL 9.87

DUPUIS —MEZZANINE. RAYON Sî«

maison pondck rn issa —(MSnat, fsance 
h «ad* ttm I» MmbrMi m«w*t é» I* Négte des ikeolt ée Dette. SMfc'J
rod, ses H — Brut e Cod, SSS I — Brut Blanc d,i Blanc, ISSS

DUPUIS FRERES LIMITEE, 865 
.Am M» ■

EST, RUE STE-CATHERINE MONTREAL VI. 2-6171 S™ VI. 2-5151
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